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Le Ceylan, l’Argentine, l’Equateur et la Tunisie

Un appel aux quatre Grands pour la 
reprise de la conférence au sommet

NATIONS UNIES. — Quatre Etats membres du Conseil de sécurité 'qui en compte omel ont lancé hier soir un appel aux 
quatre grandes puissances en faveur de la reprise des entretiens à l'échelon suprême qui ont échoué la semaine dernière à Paris. Le Ceylan, 
l'Argentine. l'Equateur et la Tunisie ont formulé cette proposition après l'ajournement de la première séance de la session extraordinaire du 
conseil qui est présentement saisi de la résolution soviétique tendant à condamner “l’acte d'agression’’ des Etats-Unis par suite de l'incident
_ __ __________ _______________ de l’U-2. Au cours du débat qui s’est ouvert hier après-midi — et que toute

l'Amérique a pu suivre par la television et la radio — MM. Cromyko et Cabot 
Lodge ont pris la parole. Le premier a repris les arguments invoqués à Paris par 
M. Khrouchtchev, mais avec plus de modération et en s'efforçant de circonscrire 
le débat au seul incident aerien. Le deuxième a répondu que les vols d'espionnage 
sont suspendus et qu’il n'y a pas lieu de craindre quelque danger puisque l'incident 
ne se répétera plus.

Échos de la campagne
Un ami connu de l'Union naitonale fait les prédictions 

suivantes : Le gouvernement Barrette devrait l'emporter, 
mais la marge sera très mince. Dans Saint-Jacques, Paul 
Doiois est battu, de même que Jacques Miquelon dans 
Abilibi-Est. Dans le comté de Saint-Jean, M. Paul Beaulieu 
a une rude lutte sur les bras. II ne serait pas étonnant, 
dans Champ’ain, que M. J.-A. Mongrain ait la peau de 
M. Maurice Bellemare. Dans Trois-Rivières, Maurice Gabias 
l'emportera, mais la majorité qu'avait M. Duplessis sera 
réduite è presque rien. Cet ami se plaint de ce que son 
parti ait d°cidé de "snober" plusieurs vieux organisateurs. 
Peut-être l'Union nationale aura-t-elle asseï peur pour avoir 
de nouveau besoin de nous, a-t-il dit.

I.e? éleoteurs attendent avec une impatience croissante 
le rapport du nrorureur général, candidat de J‘Union natio- 
na'c. Antoine Rivard sur de présumées irrégularités 
commises par ries enumerateurs recommandés par le parti 
liberal. Fis ont été publiquement accusés dp s être servis 
de leur poste pour faire de la propagande électorale. Ils 
seraient maintenant d une élémentaire justice que l'on 
prouve ces accusations ou que l’on s'excuse.

Aujourd'hui, M. Antonio Barrette sera dans la métro­
pole pour rencontrer les membres du club Montefiore, è 
cinq heures de l'après-midi, au Riti-Carlton. Mercredi, le 
chef do l'Union nationale reprendra sa tournée électoral# 
aux lt#r-d*-la-Msde!eine. Vendredi, il se rendra à Rimouski, 
et dimanche, aux Trois-Rivières.

Quant à M Lesage, chef du parti liberal, il prendra 
part aujourd’hui à une assemblée à Riviére-du-Loup. Mer­
credi. ii sera dans la région de Montréal, prenant part a 
une assemblée en faveur rie M Jean Noël Lavoie candidat 
liberal dans Ijval et maire de l’Abord a-Plouffc, à l'Abord- 
à-Plouffe même Jeudi, il passera la journée à visiter les 
municipalités des Laurentiries et tiendra une assemblée a 
Sainte-Agathe

Le récent discours de M. Daniel Johnson *u Gala des 
splendeurs, * la télévision, * soulevé de vives protestations, 
même dans les cercles de l'Union nationale. Le ministre 
des ressources hydrauliques a tenté dé faire de l'humour 
à la frontièra de la politiqua et de la culture. II s'est, de 
l'avis de la majorité, plus souvent qu'autrement mis les 
pieds dans les plats.

Du comte de Rouville. nous arrivent des informations 
nombreuses, de milieux très divers. Elles sont toutes a 
l effet que M. [eurent Barré, ministre de l'agriculture, sera 
battu par M Francois Boulais. I.'Union nationale ne l'ad­
mettra évidemment pas. mais ce serait pour elle une façon 
définitive de régler le problème au ministère rie l'agricul­
ture.

II sera encora beaucoup question de cette assemblée 
contradictoire entra M. Barrette et M. Lesage II n'y a 
toutefois pas une chance sur mille qu'elle ait lieu. II est 
impensable, en effet, que deux chefs de parti s'affrontent 
devant une foule. Ni l'un ni l'autre ne pourrait prononcer 
une parole. La seule xolution possible serait de se rencon­
trer devant les caméras de la télévision.

e- e e
Des membres du parti libéral font un effort cette 

année pour que les membres du cierge et les religieuses 
ne soient pas de nouveau trompés par la publicité et la 
propagande de l’Union nationale. Des amis ne ce parti ont 
envoyé à des maisons religieuses des exemplaires du livre 
des abbes Dion et O’Neill sur “Le chrétien et les elections". 

*• * e
Les Madelinots serviront un repas typique des lies-de- 

la-Madeleine à l'occasion du banquet du 25e anniversaire 
de vie politique de leur député, M. Hormidas Langlais. Le 
menu : du homard. La pèche è ce crustacé est permise du 
10 mai au 10 juillet dans cette partie du Québec. Le homard 
des iles a la réputation méritée d'être le meilleur au 
Canada,

» * *
Les campagnes électorales 'ont de plus en plus érein­

tantes pour les chefs de parti. Ils doivent en quelques 
semaines parcourir d'incroyables distances. Un pilole d'avion 
suggérait ces jours derniers que le gouvernement provincial 
mette à la disposition de chacun d eux un avion pour tnutr 
la durée rie la campagne électorale.

M. Lodge, après avoir lon­
guement insisté sur les actes 
nombreux d'espionnage aux­
quels les Soviétiques se sont 
livrés depuis quelques an­
nées, a de nouveau insisté sur 
la nécessité pour le monde li­
bre de prévenir toute attaque 
surprise. Ainsi, voulelt-il in 
directement justifier le survol 
du territoire soviétique. Mais 
comme il avait déjà déclaré

que les vols de reconnaissance 
n'auront plus lieu, les observa­
teurs n'ont pas manqué d’a­
percevoir une contradiction. 
Une contradiction qu'une pro 
position américaine pourra 
toutefois dénouer puisque 
Washington a suggéré que 
l'ONU s# charge de le surveil­
lance aérienne et prévienne 
ainsi toute attaque-surprise. 
Avant même qu'elle n'ait été

formulée, M Gromyko avait 
rejeté cette proposition «'ans 
son intervention qui * duré 
plus d'une heure.

Dans l'ensemble, les obser­
vateurs estiment que M. Gro­
myko a fait preuve d'habileté 
hier et que la réplique de M. 
Lodge était plutôt faible.

La séance reprendra è 3h. 
cet après-midi.

Gromyko accuse: perfidie el agression
NATIONS UNIES — Dans 

son intervention, qui a duré 
plus d'une heure et dont les 
observateurs ont souligné la 
relative modération, le minis­
tre des affaires étrangères 
d'URSS a accusé les Etats- 
Uniet de perfidie et d'agres­
sion. M. Gromyko a soutenu 
que les Américains appliquent 
une politique de piraterie, 
"politique d'incursions systé­
matiques dans l'espace aérien 
de l'Union soviétique".

A l'appui de la résolution 
dont le Conseil de sécurité 
est saisi, résolution tendant é 
condamner les "actes d'agres­
sion" des Etats-Unis, M. Gro­

myko a repris dans l'ensemble 
les arguments que M. Khrou­
chtchev avait invoque» à Paris 
la semaine dernière. Mais il 
s'est employé à circonscrire 
soigneusement le débat è la 
seule question des vols d'es­
pionnage, évitant de rappeler 
d'autres aspects du conten­
tieux russo-américain.

Dans les milieux occiden­
taux, a dit le ministre, on sou­
tient depuis quelque temps 
que les Soviétiques attachent 
trop d'importance è cette af­
faire de l'avion U-2. Mais, 
a-t-il poursuivi, si l'on renver­
sait les rôles, si un avion so­
viétique survolait Chicago,

comment réagiraient donc le» 
Américains ?

M. Gromyko a déclaré que 
le président Eisenhower s'é­
tait soustrait è ses responsabi­
lités en négligeant, au début 
de la conference au sommet, 
de présenter des excuses pour 
l'incident de l'U-2. L'Union 
soviétique, a-t-il dit, traite 
avec des Etats "et non pas 
avec tel ou tel individu qui, 
è un moment donné, occupe 
la présidence et se trouve è la 
Maison Blanche".

Le ministre a rejeté, avant 
même qu'elle n'ait été sou­
mise, la proposition américai 

(suite à la page 2)

Lodge : 360 espions russes condamnés
NATIONS UNIES — Après 

avoir pris connaissance du lex 
te de l'allocution de M. Gro­
myko, le chef de la délégation 
américaine a pris la parole. 
M. CalfPt Lodge, dont l'inter 
vention n'a duré ntic dix mi­
nutes, a accusé ITnion sovié 
tique de maintenir un vaste 
reseau d'espionnage tout en 
s'efforçant d'empêcher les 
Américains rie se prémuiir 
contre une attaque surprise,

M. Lodge a souligne av< .' 
insistance que les Soviétiques 
se livrent a l’espionnage rie 
puis plusieurs années, que 3fi0 
rie leurs espions ont etc cnn 
riamnés depuis la morl de Sta 
line par les tribunaux des pays 
libres, que les Russes ont violé 
à maintes reprises la charte 
des Nations Unies en ayant 
recours à la force. Il a cité 
les cas de la Corée et de Bu­

dapest. M Lodge » expliqué 
qu'il évoquait ce passe parce 
que son collègue soviétique 
avait paru singulièrement .sou­
cieux du droit international. 
Or. a-l-il dit, si l'on aceuse 1rs 
Américains de violer le droit 
international, il conviendrait 
de rappeler que les Soviéti­
ques ne sonl pas sans repro­
ches à cet égard.

Et, a-l-il ajouté, si es 
pions soviétiques seulement ont 
été condamnés, on peut suppo­
ser que des milliers d autres 
ont accompli leur oeu're Or, 
si l'on admettait que l'Union 
soviétique peut ainsi se livrer 
a l'espionnage partout ... le 
monde libre se trouverait en 
danger ..

M. Lodge a nié que les Etats- 
Unis aient" commis un acte 
d’agression contre l'Union so­

viétique ou tout autre pays au 
moyen de son aviation ou d'au 
très agences du gouvernement 
ries Etats-Unis”. 1^> delegué 
américain a aussi fait état de 
la présence d im navire soviéti 
que au large de Long Island il 
y a quelques semaines, navirr 
“qui faisait délibérément échec 
aux opérations de la marine des 
Etats-Unis”.

M. Lodge a de plus souligné 
que son gouvernement a effec­
tivement suspendu les vols d es 
pionnage et que l'insistance 
avec laquelle M. Gromyko par­
le du danger de ces vols est 
vaine puisque ces vols n auront 
plus lieu. Mais le gouvernement 
des Etats-Unis reste prêt à né­
gocier avec Moscou sur un pro­
jet de traité "de ciel ouvert", 
traité qui éliminerait à jamais 

(suite à la page 2J

Inquiétude des puissances moyennes
NEW YORK — Los observa­

teurs diplomatiques sont d'avis 
que l’echec de la conférence 
au sommet amènera les petites 
ci moyennes puissances rie 
l'OTAN à reclamer, avec plus 
rie vigueur que jamais, des 
consultations approfondies et 
véritables sur les questions vi­
tales qui préoccupent le mon 
rie aujourd’hui.

Ce souci paraissait manifes­
te au moment ou s engageait 
au Conseil de sécurité le débat 
sur la résolution soviétique 
tendant à condamner les Etats- 
Unis par suite du vol d’espion­
nage

M. Howard Green, pour sa 
part, ne se lasse pas fie répr 
1er, aux Nations Unies comme

à l'OTAN, que les points de 
vue des moyennes et petites 
puissances doivent être sérieu­
sement considérés par les 
grandes puissances, que Lon 
dres. Washington et Paris doi­
vent tenir compte des opinions 
et des reactions d'Ottawa, 
d'Oslo, de Karachi. d'Ankara, 
de Bruxelles, etc II ne s'agit 
pas. a-t-il expliqué, de proce 
deç simplement a une consul­
tation superficielle, mais bien 
rie tenir effectivement cnmpie 
de ce que pensent les petits 
gouvernements.

Chaque fois qu'un conflit 
grave oppose Moscou et Wa 
shington, le même souci se ma 
nifeste chez les petites puis­
sances qui, solidaires de Wa

shington. s'estiment en danger 
chaque fois que la Russie élè­
ve la voix contre les Etats- 
Unis.

Il est évident, par exemple, 
que la déclaration du secre­
taire général de l'ONU, M 
Hammarskjold, qui mettait- 
"humanité en garrle contre un 
"accident" aux suites catastro­
phiques a vivement ému les 
petites et moyennes puissan­
ces.

Une ehose parait certaine 
aux yeux des observateurs: 
Moscou el Washington ont 
perdu leur preslige à la suilc 
du "fiasco" de Paris et il s'é­
coulera beaucoup de temps

(suite à la page 2)

M. Diefenbaker: “II faut apprécier la dénonciation russe 
en analysant toute Tétendue de l'espionnage soviétique”

Wolfville. N.E. — Le pre­
mier ministre Diefenbaker a 
déclaré, hier soir, que la dé­
nonciation russe de l'espion 
nage pratiqué par les Etats- 
Unis "est constituée de paro 
les d'horreur synthétique et 
de condamnation hypocrite 
quand on l'analyse ou même 
que l'on pèse l'étendue de l'es­
pionnage soviétique”.

Il a aussi declare devant les 
anciens de P Acadia University 
que:

1. Nikita Khrouchtchev a 
échoue dans sa tentative de 
désunir les puissances occi­
dentales en torpillant la con 
ference de Paris a cause de 
l'incident rie l'avion américain 
abattu en Russie.

2. Il est presque inevitable, 
que l'echec de Paris entraîne­
ra un accroissement de la ten­
sion dans le monde et rendra 
encore plus difficile le règle­
ment des problèmes qui oppo­
sent l’Est et l’Ouest.

.1. Une autre tentative de 
vrait être faite pour organiser 
une nouvelle conference au 
sommet d’ici un an.

4. L'Afrique du Sud devra 
réévaluer avant qu il ne soit

trop tard sa "position périlleii 
se" résultant de sa politique 
de discrimination raciale.

M Diefenbaker a dil que 
personne ne eonnait la raison 
véritable du refus rie Khrou 
ehtchcv de participer a la con 
ference au sommet.

"H a donne comme raison 
l'incident rie l'avion V-2. mais 
cela nous semble un prétexte, 
ear il savait que ccs envolées 
étaient effectuées depuis une 
date aussi reculer que septem 
bre dernier, a dit le premier 
ministre.

"En admettant que l'espion­
nage n'est pas une technique 
attrayante la resolution dépo­
sée aujourd'hui devant le con­
seil de sécurité des Nations 
Unies dans le but d'exprimer 
la révulsion de l'Union soviéti­
que à l'égard de l'e.spionnage. 
est un tissu de paroles d'hor­
reur synthétique et de con 
damnation hypocrite quand on 
la lit en songeant à l’étendue 
de l'espionnage soviétique.”

Le premier ministre a rap 
pele uii'en ces dernières an­
nées, 2.1 personnes employées 
dans les ambassades soviéti­
ques a travers le monde ont

été expulsées des pays ou ils 
travaillaient à cause de leurs 
activités d'espionnage.

Il est bien difficile, selon M 
Diefenbaker, de suivre les mn 
dif irai ions kaléisdoscopiques 
dans les politiques du Kremlin, 
qui alternent de la cajolerie 
aux menaces.

"C'est peut-être une applica 
lion internationale de la thro 
rie pavlovienne de la psycholo­
gie tel qu'appliquée aux chiens.

"Cette théorie veut que le 
moyen de dompter un chien 
est de lui appliquer des stimu­
lants positifs et négatifs, et 
consiste à se montrer alternati­
vement bon. doux, calme, à le 
nourrir ou à l'oublier, puis à 
sonner des cloches et à l'aveu­
gler avec des projecteurs, le 
but étant d’abrutir le ehien au 
point qu’il no sait plus ce qui 
se passe."

Il n Y a pas de doute qu 'a 
Paris Khrouchtchev tentait de 
diviser les nations occidentales. 
Cela est prouvé par ses mena­
ces ouvertes à plusieurs na­
tions de l'OTAN et par ses ef­
forts pour en détacher ries 
nations d'autres parties du glo­
be qui sont alliées a l'OTAN 
pour la defense de la liberté.

Ses menaces aux pays de l'O­
TAN. ainsi qu'au Japon et au 
Pakistan sont conformes à l'ob­
jectif qu'il visait.

"Il n'a pas réussi par re 
moyen a diviser les nalions de 
l'Ouest qui sonl plus ferme 
ment unies que jamais après 
les événements de ces derniers 
jours."

M. Diefenbaker a dit, eepen 
dant, que les pays de l'Ouest 
doivent constamment preparer 
une avenue par laquelle les So­
viets pourraient suggérer des 
règlements, même si l'attitude 
rie Khrouchtchev à Paris a 
amené plusieurs à en déses­
pérer.

"Il est presque inévitable 
qu'un accroissement de la ten­
sion dans le monde résultera 
de l'échec de la conférence et 
que la solution des grands pro- 
blêmes n'en sera que plu.- dif­
ficile.”

"L’Ouest doit conserver son 
sang-froid el le Canada doit 
faire sa part pour maintenir 
la puissance de l'Alliance at­
lantique.

Nous devons éviter tout re 
ru! vers 1 état d'isolement mu­
tuel qui a marque la pire pé­
riode de la guerre froide .

L'Ouest devra il se préparer 
en vue d'une autre conférence 
au sommet d'ici un an II doit 
continuer tic rechercher des 
accords sur ie désarmement el 
les es aïs nucléaires, bien que 
l'erher de Paris doive rendre 
ses tâches plus difficiles.

Faisant allusion a la confé 
rence des premiers ministres 
du Commonwealth a Londres 
le premier ministre a dit ou'il 
n'avait laissé aucun doute dans 
l'esprit du représentant sud- 
africain, Eric Louw, quant a la 
condamnation par les Cana­
diens des politique; de discri 
mmation raciale

‘Je ne puis vous dire, ce 
pendant, que ce que le repre 
sentant, sud-africain s'eat fait 
dire l a fait changer d'avis." a 
dit M Diefenbaker.

Pourtant, ces vues du Cana­
da et d'autres pays ne peuvent 
pas rester complètement sans 
effet Elles serviront a faire 
comprendre aux dirigeants fie 
l'Afrique du Sud que les pays 
de. tou- les coins du monde ju­
gent que leur politique racia'.e 
est moralement erronée, qu'el­
le nuit aux relations interna­
tionales et qu'elle est vouee 
eventuellement à un echee la 
mentable.

■ ■
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Un chalutier russe, le "Masalsk", demeure ancré près du post# de secours dt la gardé-eôtièr* 
d'Atlantic City, au N»w-Jers#y, depuis la fin d» semaine dernière. II a alors dû interrompra 
sa pêche, au large de la Nouvelle-Ecosse, et demander da l'aide aux autorités américaines, un 
des membres de son équipage souffrant d'une infection très grava au larynx. Lé ''Masalsk'' 
demeurera è Atlantic City tant que lé martn malade sera sous examen; l'équipage, cependant, 

ne pourra pas quitter le navire. (Photo UPI)

Vctude Hamclitt - Lctarte - Hamelitt :

Le vote des comtés ruraux, 
clé de voûte d’une élection

QUEBEC. — "Le vote des comtés ruraux est la clef de voûte d’un* élection 
au Québec". Voilà l’une des constatations majeures do l’étude de trois professeur* 
de l’université Laval sur le résultat des élections provinciales des 90 dernières 
années. MM. Jean Hamcün, Jacques Lctarte et Marcel Hamelin. tous de l’Institut 
de géographie de Laval, ont conclu également quo Ig votour moins ancré dans tes 
convictions politiques prend de plus on plus d’importance à mesure quR les derniers 
remparts de l’esprit de parti disparaissent.
L'on croit que l’ouvrage pu- 

! blie par ces professeurs d'uni­
versité, en pleine campagne élec­
torale. est la premiere étude sta 
tistiqsie et géographique du \o!e 
dans une province du pays. Cette 
étude porte sur les questions dé 

i battues au cours des campagnes 
électorales provinciales depuis la 
Confédération, sur la fidélité de 
la majorité des rotants, aux par- 
tis, sur l'attitude des votants 
susceptibles de changer d'opi­
nion.

Le Centre de recherche histo­
rique a egalement contribué a la 
préparation de cet ouvrage, de 
même qu'un certain nombre d'ex­
perts. La Presses universitaires 
rie Laval lanceront <e rolume 
cette semaine.

Les auteurs rie l'ouvrage ne 
prétendent pas en arriver à des 

| conclusions absolument definies 
sur l'attitude Affichée par le ro­
tant québécois ou cours ries di- 

! verses campagnes, mais ils fta- 
blissent les constatations sui- 

| r antes.
I II y a trois catégories de vo­
tants, ceux qui forment le noyau 

: ries deux principaux partis poli­
tiques: les votants qui accordent 
| leur suffrage en subissant une 
j influence cyclique; ils sont ceux

| que tout candidat espère rollier 
jà sa cause; les votants dont l'o­

pinion change à chaque élection 
Les deux principaux partis ru 

Québec. l'Union nationale et le 
' parti libéral ont des groupes de 
I partisans qui forment W pour cent 

de l’électorat.
: L’équilibre du pouvoir est exer 
jcé par ceux dont le vote subit 
! l’influence cyclique. Ils demeu­
rent surtout dans les comtés ru 
raux. Afin d'accéder au pouvoir, 
un parti doit se ménager les suf- 

I frages d'au moins 12 pour cent 
du v ote rural d'influence cyclique

I.e vole flottant montre 
une tendance définie a s'acrrol- 

I tre tant en volume qu'en impur 
j lance. Les auteurs estiment que 
! les partis de l'Union nationale 

et libéral ont tous deux perdu 
cinq pour cent de leurs suppor- 
leurs réguliers au cours des der­
nières années, re qui porte le 
pourcentage du vote flottant à 
21 pour cent des votants éligi­
bles dans les circonscriptions ru­
rales.

| A cause de la répartition ac­
tuelle des circonscriptions de la 

| prov ince, le vote rural est la clé 
'du pouvoir d-aas le Québec.

(suite a la page 2)

SUBVENTIONS AUX

UNIVERSITES

M. Lesage dénonce 
les conditions 
imposées par Ottawa
COATIfOOK. Qué _ Le rhe 

provincial du parti libér*!, M 
Jean Lesage, s'est eleva hie 
contre les conditions imposée 
par le gouvernement federal re 

| lativrment au nouveau systèmi 
de subventions aux université: 

. québécoises
Parlant hier malin à Ayers 

i cliff, non loin rie (Jnaticook, M 
Lesage a démenli le Montrea 
Star qui concluait, dans un re 
cent éditorial, que le leader libé 
ral elait oppose aux subvention: 
aux universités.

‘ Imm d'y être opposés, non: 
avons toujours voté en faveur di 
ces subventions", a déclaré M 
Lesage, qui parlait en anglais 
Toutefois, a-t-il ajouté, les libé 
raux réprouvent les "conditions 
imposées par le gouvernemen

(suite (t In page 2)

Chili : près de ,‘300 morts, des 
milliers de blessés et plus de 
50,000 personnes sans foyer

SANTIAGO. Chili. — Un autre trmcnf que le ventant moin, ancré dan» le* 
du Chili hier. En même temp*, de» secourt étaient dépêchés aux milliers de personnes 
chassées de leurs demeures par les secousses telluriques de la fin de semaine de 
meme que par les incendies et les raz de marée qui en ont résulté.

Les nouveaux tremblements 
de terre se sont produits alors 
que le pays venait d'étre 
éprouvé samedi el dimanche 
par des séismes qui ont fait au 
moins 274 morts.

Quelques heures avant la se 
cousse d'hier, les sismologues 
avaient donné l'averti.-1-ment 
que de nouveaux tremblements 
de terre étaient a provoir.

I) autre part, quatre ra/ de 
marée, apparemment derlcn 
ehos par les secousses telluri 
quc.s survenues au Chili, onl 
déferlé sur Hawaii loi h 01 

rausanl au moins neuf pertes 
de vie.

Des secours ont rie depê 
1 rhés. de Santiago et de Val 
j parai^o, vers les régions si- 
I nistrées.

Bilan tragique

Concepcion, ville de fBO.OOO 
habitants située a 260 noilies 
au sud de Santiago, compte 
100 morts et 1.000 blessés. La 
ville a etc secouée a trois rr 
prises au moins <t les dom- 

. mages sont considérables.
Des renseignemenls indi- 

; quent que les IrcmblemenLs d" 
j terre ont touché, au Chili, une 

superficie de 70,000 milles 
carrés.

Le tremblement de terre a 
également tait des ravages a la 
frontière de l’Argentine. Des 
voyageurs arrives à Buenos Ai­
res ont déclaré que les navires 
"dansaient comme des jouets” 
dimanche soir sur le iac Na- 
huel Huapi. situé dans les An­
des. à la frontière de l'Argen- 

■ line et du Chili Le port de 
San Carios de Bariloche, en

bordure du lar, aurait été dé 
truit.

Le ministère de l'intérieur 
du Chili a fait savoir que 140 
personnes avaient perdu la vie 
samedi a Concepcion, Lota,

Itnnel et Talcahuann. Un re 
leve non-officiel établissait a 
r* moment là le bilan tragique 
a plus de 200 morts, des mil­
liers de blessés, el quelque 
50.000 personnes sans foyer.

Algérie: lutte sans issue?
Jean-Marc Léger a passé plusieurs jours en 

Algérie ou il s'est entretenu avec des représentant* 
de tous les milieux et de toutes les tendances. Déjà 
tre» familier avec le douloureux problème algérien, 
notre camarade a été amené à faire le point de la 
situation: quelles sont les chances de la paix? Quelle 
sera l'issue de* combats? Dans quelles perspectives 
convient-il d'envisager ('indépendance? Et de quelle 
indépendance s agit-il? On trouvera ion texte en 
page sept.

Une nouvelle vague de terrorisme
ALGER. — A moins o un# stmain# des élections 

cantonales, un# vague d# terrorisme ses! abattu# sur 
l'Algéri# ou les attentats a la grenado at è la mitrailltuso 
ont tait plus de 20 blessés en quelques jours. A Alger, un 
cendidat musulman, M. Did Khelita, a été grièvement blessé, 
eyent été atteint de plusieurs belles. Des attaques è le 
grenade ont également été signalées a Biskra, dans le 
sud-est du territoire, e Medee et è Blide, eu sud d'Alger, 
et a Saint-Denis du Sig, dans l'ouest du territoire. Un 
camion e sauté sur une mine à Biskre et des rebelles ont 
ouvert le feu sur un groupe d'Eurcpèens e Chebli, 15 millet 
eu sud d'Alger, blessant trois personnes. Dans plusieurs 
regions,, les rebelles ont menacé de peine de mort tout 
Musulman qui poserait ta candidature. On dénombre toute­
fois 600 Musulmans parmi les candidats aux postes électif# 
des cantons et des municipalités.
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Lesage: ce n’est pas vers les sommets, maisGromiko 
vers l’abîme que l’UN conduit la province!

2,000 personnes... ! Lesage : Lodge . . .
(Suite de la page 3)

LAC MECANTIC < De notre envoyé *pécial> — Pourtuivant ta campagne à traver* let Cantons de 
l'Est au cours de la journée de lundi, le cHet du parti libéral a déclaré à Coaticook que l'Union nationale conduit 
la province vers l abime. "La publicité de l'Union nationale, a dit M. Lesage, tente dt faire croire que les Trois 
Grands" ont conduit la province vers les sommets. Oui. ver* le* sommet*, mais vert les sommets du chômage 
des travailleurs, les *ommet* du marasme de l’agriculture, les *ommet* du népotisme, de la politicaillerie. C. est 
donc vers l abime que l'Union nationale conduit la province".

fantôme depuis la fermeture de 1 nisations paroissiales, aux «rou 
la Guelph Plywood qui est allée , pements qui s'occupent des loi 
s'installer en Ontario Depuis sirs des jeunes, 
cette date, plus de 4<) familles 11 a dit qu'un bon gouverne 
ont du se chercher de l'emploi ment verrait à aider les organts 
ailleurs. mes inferieurs a construire des

"MM Barrette et Beaulieu arenas, des centres de loisirs, en

lî>r, M. I.esage a parcouru 'raux ont voté en faveur des oc- 
les* comtés de Slanstead, de trois statutaires Ce que j'ai cri- 
Compton et de Lac Megantic. Il tiqué dans la politique adoptee 
a visité les municipalités d'O par l’Union nationale, ce sont 
merville d'Avers Cliff, de Ma les conditions imposées par M. 
gog de Slanstead, de Rock Is Diefenbaker a M Sauvé parce 
land, de Coaticook. de Compton, que je les crois inacceptables.
de Cooksliire, de Bury, de Scots _, iU__
town. d'Kast Angus, pour finale- L
ment tenir une grande assemblée pariant a Slanstead. M Lesage 
publique hier soir, à Lac Me- a rappfjg ie marasme actuel de 
êantic- , . , l'agriculture.

M. Lesage a rencontre plu u a uit que d'apres le Bureau 
sieurs centaines de personnes. fw1<>ral de ,a sta,!stiqtie « en 
particulièrement hier après-midi ro,-,(p $22 .W par cent livres pour 
a East-Angus ou il a adresse la ^ipV.pr ,Jn pop,. Or l'axe Diefen- 
parole a un groupe de plus de fwker . Barrette a fait dispa 
200 électeurs venus le —------ .

ont beau dire qu'il* ont amené versant des octrois statutaires a , 
dans le Québec des milliers d'in j ces organisations, 
dustries, ils n'osent pas parler En favorisant l'éducation des j 
de celle «qui ferment leurs por- | jeunes, en favorisant l'organisa

trer.
L« problèmes ouvriers

A Magog et à East-Angus, M. 
Lesage a particuliérement de- 
nonce la politique anti-ouvriere 
de l’Union nationale. Il a rappelé 
aux travailleurs de Magog que 
les tisserands de cette ville ont 
dû être obligés de faire une grè­
ve de 140 jours pour obtenir la 
signature d'une convention collec­
tive de travail II a blâmé les 
formules actuelles de concilia­
tion et d'arbitrage qui sont la

qui . ______ _ ________ . ___
tes, de celles qui vont s’installer (ion sain« loisirs et en leur 
en Ontario après avoir quitté la fournissant des occasions d'em 
province de Québec. pi0i stable, le gouvernement li

On ne développe pas une pro poral assurera un meilleur ave 
vince en laissant péricliter les njr aux jeunes que l'Union na 
industries, en forçant le» Ira j (jona|P

renrnn ------ ----------  - ■ , vailleurs «u chômage, a dit M j ujer s0'r- M. I-esage «dressait
rencon raj,r(. jes prix de soutien pour les Lesage Quand une localité dis : |a paroiP a i a<. Mégantic Uc 

remplacer par des prix de corn pose des richesses naturelles v)lr j, Rpra a Hivière-du-Uup et 
pensation qui n'accordent que «0 de la matn-d oeuvre, c est |es (.onltfS ,)r Montréal
pour cent du prix moyen depuis devoir d'un bon gouvernement ; Uva, pt Montréal-Bourget dans 
les dernières années, de sorte d encourager le developpemem ^ j01]rnPP dp mPrrrPd

des industries, a dit M Lesage
La situation à laquelle vous fai- !-----------» --------------
tes face est un scandale, s’est 
écrié M Lesage.

que les cultivateurs he touchent 
que de $18 à $») le cent livres.

Il a rappelé que le gouverne­
ment fédéral a egalement enle­
vé les prix de soutien de la pou 
dre de lait de sorte que ce pro­
duit se vend maintenant 8 cent.»

Les loisirs
Cinquante-sept. ..

(Suite de la page 3)
A Easl-Ang»ts. M Lesage « ] 

la livre, au lieu de 15 cents Wi 1 .«mmenté les articles du parti Pour être élu. il faudrait être 
livre. : jberal concernant la sécurité un électeur depuis les trois der

Des son arrivée an pouvoir, le 1 ,nCia|P la securité de la famille mères, années, en ayant feu et 
parti libérai verra a assurer la |.a formalion de la jeunesse lieu dans la eilé de Montreal

(Suite de la 1ère page)
no ou» term#» do loquolto lot XVIlIe et XTXe siècles, celui 
Nations Unios t« eh*rgor*lont qui. surtout, a permis au peu 
do I* surveillance aérienne pie canadien de “devenir une 
pour provenir toute attaque- nation aux horizons illimités", 
turpriso. En agissant do la ti.ur*sort# a-t-il dit, l'ONU serait 23 c®uron"»‘ de fl»ur» 
amenée è occuper "le rôle hu- Plusieurs organismes ont te- 
miliant de recueillir dos ron- nu ^jpj. a rendre un hommage 
saignements militaires pour I* tout particulier au lu ros du 
Pentagon". ],ong -ault et à ses Hi compa

, . __gnons en déposant au pied duIl a aff.rmo que los mo- fnonument a ,)0||ard u,u. cou.
noouvros do I aviation militai- ronne ,,,, flei|r. , -est ajrlsj qlIe 
r« de l'OTAN aux frontière* 23 couronnes sont venues orner
do l'Union soviétique proson- |a hase> (ju monumen[ SIS au
ton» dos risques do guerre. . ijaf()ntajnt. .
"Qui peut nier que. étant
donnée la violation délibérée Ont tenu a payer ce tribut, 
do la frontière soviétique qui outre ! A J.U., la cité de Mont- 
s'ost déjà produit», l'appari- réal, les gouvernements provin- 
♦ion sur les écrans de radar eial et fédéral, de mémo que
soviétiques d'un groupe d'a- les cites d'Outremont, de Mont 
viens semblables donnerait au réal-Est, de Côte-St-Luc et de 
commandomont militaire so- Ville d'Anjou En ce qui ron 
viétiqu» . . . toutes les rai- cerne les organismes, on pou- 
sont do conclura à uno atta- vait voir les représentants de 
que militaire contre notr# la société St-Jean-Baptiste de 
paya #* d'user de représailles Montréal, de la federation des 
par une contre-attaque imme S SJ B, du Conseil de vie fran 
jl,,, 7„ raise, de la Chambre de com-

merce des jeunes de Montréal, j 
M. Gromyko a rappelé que de la Chambre de commerce de 

la Norvège, la Turquie, le Pa- Montréal, de l'Association gene- 
kistan sont pourvus da bases raie de. étudiant» de 1’ iniver 
de l'OTAN et il a soutenu que ! sité de Montréal, des clubs Kl 
celles-ci servent de tremplins wanis-Sl-Laurent et Kiwanis- 
aux vols de "brigandage" amé-1 Laval, de l'Alliance Laurentien 
ricains. Ausai, a-t-il précisé, ne. de même que ceux de di 
ces pays sont-ils "aHoctlvo-j verses entreprises commerciales 
ment parties et complices" de de la métropole,
l'agression criminelle des
Etats-Unis.

Le chef de la diplomatie so­
viétique a tenu à proclamer 
que ton pays est parfaitement 
en mesure d'imposer le res

Cn nombre imposant de corps 
de cadets de diverses institutions 
de la métropole ont assisté a la 
cérémonie Ils ont pris part à un 
défilé qui s'est formé sur le 
Champ-de-Mars, derrière l’hôtel

cause de nombreux délais et qui survie et le développement de p a di, qi,P |P programme du Le.» bien.» fonds en nom propre 
ne son* pa< faites pour rapprn-I l'agriculture. 'parti libéral est rentre «ur la du candidat ou en celui de sa
cher les parties mais au contrai-, Après avoir quitté Coaticook famille et l'avenir de la jeunesse femme, deduction faite de toute 
re pour faciliter le désunion dont ou j| fut acceuilli par le maire qui a besoin d'être guidée, orien charge le« grevant, devraient 
profite l'Union nationale. Léger Cameron. M lisage s'est tee. instruite. être évalues a $1.000 ( ette va •

Il a déclaré que lors de la < arrête a Compton, patrie de M fl n'y a aucune raison, a dil leur .» établissant par le rô f
prochaine session, son gosiver- : i,omS Saint-l-aurent 11 a rappelé M Lesage, pour que tout jeune devaluation en vigueur a ia
nement verrait a amender la loi aux électeurs de Compton qu'il homme et toute leune fille qui a date de la mise en candidature
des relations ouvrières a ré • avait été forme à l'école de M les talents le désir, la volonté cas du maire, un car
former la Commission des rela Saint-Laurent et qu'il entend mi- de s'instruire ne puisse le faire '"«at devrait avoir demeure a 
lions ouvrières, à modifier la loi Vre se» traces pour le développe par suite du manque d'argent ,rnl5 i,n
dos accident. du travail pour per ; ment de la province La justice exige que tous soien* ne,!‘ pceoeoenies
mettre aux accidentés d'avoir ac \ fookshire, M. Lesage fut égaux pour préparer leur avenir Le droit de suffrage, se,on 
ces aux dossiers de la Commis- accueilli par une foule de plus et il a promis qu'outre l'instruc- It"1 recommandations de la Lt- i
sion et finalement il a promis de de 200 personnes à la demeure non gratuite à tous les niveaux, suc des proprietaires de Mont ;
réformer la Commission du su j du candidat libéral pour le com j son parti continuerait de verser re*L serait accorde aux citoyens
laire minimum qui ne fait que : té de Compton. M Orner Dion allocations familiales à tous canadiens, aux sujets britan >
sanctionner des salaires misera ne. M Lesage a également vi ! |PS jeunes de 16 à 18 ans en-. nique*; chaque électeur qualifie i
blés et dérisoires. | sité la Wallace Silversmiths et j onrP alIX études, que ce soit a ‘ u aurait qu un seul vote a 1 elec |

Il a également insisté sur le la Cookshire Woolen Mills où l'université dans les colleges. ,wn ®u n,a,re; un **u' vn,e 
problème du tourisme qui est il a salué de nombreux 
actuellement laissé à la charge vriers. 
des municipalités. Il a promis 
le concours du gouvernement 
(xmr développer cette industrie 
chez nous.

Le maire Maurice Théroux, de
Magog, a souhaité à M. Lesage de 
continuer son ascension politique

pact dû à ta touvtraineté ter- (jP ville, défilé qui comprenait 
ritoriale »t qu'on n» doit également de nombreuse- limon- 
avoir aucun doute à <• tujet. sjn(,s transportant les invités de 
"Cot actat, comme let turvolt marque et les représentants of
provocateurs du tarritoire to- f|CjP]s 
viétique, consistent è jouer
avec le feu'1

Négliger de condamner les

Brève manifestation
Après !a déposition des 2.1 eou-

0,1 dans les écoles techniques ou lés 
j écoles d'apprentissage

pour l'élection d'un conseiller, 
date» un seul quartier. Il en sera

Les villes fantômes I M.
problème des loisirs de la jeu 

M Lesage a fait un arrêt dan» nesse II a dit que le gouverne 
la ville de Scotstown, une ville i menl doit venir en aideaux orga

« i j « do nuMnc pour les corpor<ition«R. ,, .. . c*»* 11 *■.Lc-SâgP «i aussi aborde le . . .9» d appareils des Etatji-Uni*

M Lesage a également promis ; 
que la route Montreal-Sherbrooke i 
recevrait la priorité dur ; le pro 
grrme directeur de voirie que 
• on "nuvemement mettra a e::%- • 
c.'tlou.

L'éducation

S'arrêtant a Ayers Cliff, en 
compagnie du candidat liberal du 
comté de Slanstead, M. Lesage 
a insisté sur le problème de î’e 
ducalion et déclaré qu'il a tou- ; 
jours favoris»- une aide plus gran­
de aux universités 11 est faux 
de prétendre, a-t-il dit, que je 
suis oppose à ce que le gouver- , 
nement n'aide pas les universités , 
ci ne favorise pas l'accession du j 
nlus grand nombre aux carrières 
universitaires.

11 a rappel» que do» 1931 il 
avait voté en laveur do l'aide 
ledèrale aux universités et qu'en 
)956, le go'ivcrnern',nt liberal 
dont il faisait partie avait de­
cide. v'.fin de respecter l'auto­
nom e de» provinces de faire i 
distribuer le, subvenstoas gou­
vernementales aux universités 
par la Conférence des universités 
J'ai toujours favorisé l'aide f< 
nancière des gouvernements aux 
universités per le versement 
d'octrois statutaire» et sans con­
dition. l/irs de Ii dernière «p-. 
sion provinciale, les députés libé

Le faux serment est 
un sacrilège

"La serment": Le serment 
est un acte religieux puis­
qu'il appelle Dieu lui-même 
en témoignage. Il faut lui 
conserver son caractère tout 
è tait sacré. On ne doit l'exi­
ger ou le prêter que pour 
des raison» sériousos. Le 
faux sarment est un sacré 
lège et constitue une faute 
des plus graves 
(Extrait du "Prône sur les 

élection!" de S. Em. le 
cardinal Léger)

France : faibles dimensions de la première 
bombe atomique française

LILLE — La première bombe atomique française était 
assez petite pour être transportée dans un avion-cargo de gros­
seur moyenne, e-t-on révélé dimanche. Le général Pierre Ail- 
leret, directeur de le division spéclalo des armes de France, 
a déclaré que contrairement à certains rapports, le bombe 
n'était pas un "monatra è doux étages''. Le poids et te grosseur 
de l'engin sont secrets, a dit Ailleret, "mais je peux vous dire 
qu'elle aurait pu être transportée per un avion-cargo de gros­
seur moyenne".

Grande-Bretagne : un tribunal jugerait 
de la validité des congédiements

GREAT YARMOUTH - Le troisième en importance des 
syndicats ouvriers de Grande-Bretagne a reclame hier des loi» 
en vue de priver les employeur» du droit de congédier de» 
travailleur» la1 president Jack Cooper du syndicat des em­
ployé.» municipaux a déclare: "Il e»t temps.de mettre Lu a 
cet aspect autocratique de l’industrie.Ce syndicat représente 
800.0(8) travailleurs. Un tribunal du ministère de la justice 
devrait s'occuper de chaque cas de congédiement, dont le 
bien-fonde serait alors décidé, a-t-on proposé. Les différends 
industriels seraient soumis à un tribunal de conciliation Ces 
mesures, selon M Cooper, mettront un terme aux grèves sur 
prises en Grande-Bretagne, puisqu’elles résultent souvent de 
congédiements sans avis d employes.

Brésil : l’Eglise dénoncera tout candidat 
à la présidence jugé dangereux

RIO DE JANEIRO — Le cardinal Jaima de Barrot Ca­
mara. archevique de Rio de Janeiro, e dit samodi toir dan» 
l'allocution qu'il prononce chaque semaine à la TSF que 
l'Eglise catholique e le droit do dénoncor tout candidat a la 
présidence du Brésil qu'elle considérerait irrespectueux de sa 
doctrine. Les Brésiliens so choisirent un nouveau présidant 
la 3 octobre. Quatre-vingt-quinze pour cent des Brésiliens sont 
catholiques. Los deux candidats A la présidence, M. Henrique 
Teiseira Lott, et M. Janio Quaoros, sont catholique», mais le 
premier perle beaucoup do ta religion tandis que le second 
s'efforce de n en pas parlor, ko cardinal n'a mentionné aucun 
dos deux candidats.

La Ligue des propriétaires est 
d'avis que I on devrait utiliser ! 
de.» appareils à voter.

Le.» pouvoirs, selon le» re 
' commendation de la Ligue, se 
raient ainsi reparti» entre le 
maire, le conseil et le comité, 
exécutif ou tout autre corp» ' 
proposé

Etats-Unis, négliger de mettre rennes de fleurs, on a fait J appe] 
un terme aux vols d'espionna- aux morts, devant une loule si-
go, e dit lo ministro, signifie- lencieuse et attentive.
relt "le triomphe de l'arbi
traire sur la légalité" e» aug- Puis, les orateurs présentèrent 
monterait les risques d'i/ne leurs hommages a Dollard Au 
nouvelle guerre. début de l’allocution du maire

"L'Union soviétique prie = Kourniei. le premier en liste, une 
Instamment le Conseil do se- rtouzaine de jeunes gens, diriges 
curité d'enrayer le menoce A Par tlps membres de La revue 
le paix que constitue le poli-1 socialiste arborèrent des pan- 
tique proclamée du gouverne- cartes sur lesquelle» on pouvait 
ment dos Etats-Unis, politi-j lire, entre antres "Dollard, un 
que d'incursions de brigand»- bandit; t hénier un vrai hero-

________ "Mort aux mythes historiques"—
dans l'espace aérien d'autres "< henier, un géant. Dollard, un

(Suite de la lere page) j
conservateur progressiste relati­
vement au système de subven­
tions statutaires du Québec

M. Lesage a soutenu que ces 
conditions avaient été posées par 1 
le premier ministre M. Diefen­
baker. dans une lettre envoyée 
a l’ancien premier ministre du j 
Québec, M. Paul Sauvé, en dé­
cembre dernier. En fait, a-t-il 
expliqué, ces conditions limitent 
la somme d’argent que le gou-1 
vernemer.t provincial peut dis­
tribuer en subventions aux uni­
versités après avoir perçu une 
taxe provinciale d’un pour cent i 
imposée a cette fin sur le revenu 
des sociétés.

M Lesage a également visité 
Omerviile. Magog. Slanstead et 
Coaticook; il parlait en faveur 
rie M Georges Vailtancourt, can­
didat liberal de Slanstead aux 
éle lions provinciales du 22 juin 
proonain.

Partout, il a attaqué ce qu’il 
a appelé "l’axe Diefenbaker 
Barrette" qui. selon lui, a plonge 
l’agriculture dans un abime’.

Le tourisme

A Magog, il a déclaré qu’il 
était urgent qu’une nouvelle 
route soit construite le plus tôt 
possible entre Montréal et Slier 
brooke, en passant par Magog, 
et que le gouvernement provin­
cial prenne des me .tires pour 
développer l’industrie touristi 
que au lieu de tout laisser a la 
charge des municipalités.

Jusqu’ici, a-t-il soutenu, le 
gouvernement de l’Union natio­
nale n’a rien fait pour l’indus­
trie touristique si oo n’est de 
prévoir un modeste budget pour 
payer ries annonces publicitaires 
publiées aux Etats-Unis. Le Que 
bec. a ajouté M. Lesage, devrait 
faire de la réclame dans les au­
tres provinces du Canada et ten 
ter d’attjrer plus de visiteurs 
américains cher. lui.

Planif ieation
A Ayers Cliff, M. Lesage a 

déclare que le Québec était 15 à 
20 an» en arrière de son temp» 
en plusieurs domaines. Ceci, a-t-

(Suite de to fèr< page)
toute nécessité pour quiconque 
de recourir à l’espionnage ae­
rien.

"En temps utile, nous enten­
dons formuler . une proposition 
qui atteindra le coeur de la 
question et nous espérons qu» 
nos propositions se révéleront 
constructives.’’

Enfin, il a soutenu que les 
accusations» soviétiques contra 
les Etats-Unis dan» cette aïat- 
re sont fallacieuses.

Au début de la séance, M. 
Lodge avait déclaré que son 
gouvernement votait en faveur 
de l’inscription de la question a 
l’ordre du jour, ainsi <jue le ré­
clamait l’Union soviétique, car 
“nous accueillons favorable­
ment l’occasion de discuter cet­
te affaire". Nous lançons “un 
défi à la presse et à la radin 
soviétiques, a-t-il ajouté d« 
rendre compte complètement 
du débat afin que le peuple so­
viétique puisse être complète­
ment et justement informe do 
ce qui se passe ici."

M Lodge a aussi rappelé que 
l’Union soviétique avait refuse 
en 1955 le projet d’inspection a 
ciel ouvert qu’avait soumis lo 
président Eisenhower. Moscou 
a aussi refusé un plan d’inspec­
tion des régions arctiques en 
1958, a-t-il dit.

il soutenu, est dû à l’incurie do 
l’Union nationale 

A Coaticook, M lycsag* a af­
firme que la province avait be­
soin d’un plan d’ensemble pour 
le développement et la decentra­
lisation de l’industrie.

Logement chauffé 
à louer

A Longusuil, ô piéCM, îèro* 
étaga. Libre I» 1er juin US. 
par meit. TéL: OR. 4-U>T

Etats"

200 artistes. . .
(Suite de la page 3)

nain" — "Dollard voulait d» 
fourrures. Chénier est mort pour 
la libération nationale du Canada 
français" — "Vive l indépendan- 
ce du Québec, vive la Républi­
que du Québec", etc

l.a manifestation, des plus si-
Le maire, ipso facto, serait le une sorte de bilan de leurs ac lencieuse et de- plus paisible, fut

président du bureau des corn- tivites. Un rapport moral et fi tre- brève, les policiers ne tar-
missairrs. jouissant des mêmes na acier. riant pas a intervenir et a prier
pouvoirs et privilèges actuelle car qu'est-ce donc que le les jeune- gen» de déposer leur.-'
ment contenus dans la chart» Congrès du spectacle ’’ Un truc pancartes et de quitter les lieux,
pour le poste actuel de maire et publicitaire ? Non ! Un evene C’est la première fois dans l'his-
pour le poste actuel de prési ment mondain ? Non I Une ma- toire des cérémonies annuelles
dent du comité exécutif. nifestation de solidarité syndiea rappelant l'exploit du Long sault.

Le conseil serait pourvu des ie » j>ax tout. D'abord et qu'une manifestation semblable
memes pouvoirs et attributions avant tout, le Congrès du spec 5e produit L’incident a fait dire
qu il possédé actuellement sous tacle consiste, comme son nom 
la charte, mais il devrait se l'indique, en une assemblée, une 
réunir une fois par foi.» a un réunion de gens de métiers con 
jour désigne régulièrement nexes entre eux. afin de discu-

C.hacun de.» membres du bu (er de problèmes communs, pour 
reau de.» commissaires en pim |p pUls Kraml bien du spectacle 
j.. - lui-même, spectacle étant ici

pris dans un .sens générique et 
comprenant toutes le» formes
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Profite* de* faclMté/» lej plus 
geu*ea d'ACHAT ou •LOCATION d« 

n Importe quelle marque de TOI titre neuve 
européenne, de vorre choix!
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de.» pouvoirs et attributions pro 
sentement accordés par la char­
te. se verrait assigner des res

au maire Fournier : "Je ne sais 
d’erreur plus grossière et plus 
funeste que ces interventions in­
tempestives."

Inquiétude . . .

pon.sabiHtès semblable.» ac e 1 les ^ {jlvP1-tiSje.ments et d informa
tioti du public par le» moyens 
de la scène, de la radio, du ciné 
ma et de la télévision 

Déjà, cet après-midi, les repre 
sentants de no» divers groupe-

d’un ministre dan» un cabinet, 
pour un service individuel.

Le mémoire de la Ligue des 
propriétaire» de Montreal souli­
gne qu’avant de proposer ce» re
^"’l^m^es'^dmiJ.'lsfra^s ment.» ont tireyé un rapport dan»
de» autres grandes ville.» du le sens indique plu.» haut et tous

Le vote des . . .

(Suite de la 1ère page)

Dépêche hors sac
BONN — Lo chanealier Adanauer a Hatlaro qu’il e«t 

faux de parlor dun "Khrouchtchev différont" à la «uito du 
discourt plut conciliant du promior minittr* aoviétiqua * 
Berlin.

SAIGON — Quoique 600 ancien» résistant.», sou» le régime 
français, se sont inscrit» comme volontaire» pour combattre 
les terroriste» communistes dan» la province de Vinhlong, au 
sud de Saigon.

t mr*

I
mm..

monde, le» faiblesses et la'force ceux 9ui étaient P[“s ont pu 
de.» systèmes jadis en vigueur à ^ rendre compte de la precteuse 
Montréal et le» facteurs positifs utilité éventuelle ce,s. rer,c™1' 
et négatifs du svstème actuel.” j très, qui pourraient d ailleurs des

----------- » j maintenant provoquer une colln-
l boration plus étroite entre nous 
! tous, les trois mille et quelques 
centaines d’individus dont le.» ac­
tivités consistent a recréer et in­
former le public. Nous formons 

Le.» auteurs ajoutent que le un petit monde, nous représen- 
nombre de personnes qui votent tons une force morale qui riepa» 
aveuglement selon les vue.» d'un se infiniment le nombre relative 
parti diminue graduellement. ment restreint de nos effectifs

, De cela, il faut d'abord que nous 
“I. augmentation en volume nous rendions compte et il faut 

du vote flottant, indice d une ensuite que nous sachions tirei 
mentalité changeante, prédit parti Noll seulement pour le 
sans le moindre doute possible pjen.èfre et la sécurité de chacun 
tin profomt regroupement ries ^ nous. mais encore, et avant 
forces politiques . tout, pour le plu» grand bien de

Mai*, amutent le» auteurs. metiers et profession, et.
dans la provint**» d** Québec, le consequemmenî, pour celui du 
regroupement de.» forces politi spectacle en général, 
que» ne survient qu'en certaine* »' Part 'a presentation de rap 

! circonstances. porLs financiers et moraux, le
Congrès du spectacle est Vu.-

Chaque changement majeur ca.sion de la remise de tre 1 
dans le Quebec .s est accompa phees.
gne d'une “fièvre nationaliste" Voici comment les trophées 
a la faveur d’un malat.se social j ont été attribués. Chacun des 
ou économique. Ils soulignent à syndicats a forme une commi'- 
cettc fin l’élection de 1897 qui sion qui a fait trois mises en ; 
désorganisa le parti conserva nomination dans la catégorie 
leur provincial et celle de 1936 ou les catégories représentées 
qui porta un coup sérieux au Par le syndicat. Ces mises en 
parti liberal. nomination ont été proposées a

Ils qualifient “d’incident resu!- ‘in jury. désigné par les orga 
tant de.» pressions libérales fe i msateurs du Congres du spec- 
derales sur la question délicat? tac.e et compose.- pour la plus 
de la conscription" la victoire grande partie, par des critiques, 
remportée en 1339 par les libc quelques membres des syniL-

(Sulte de to lere page)
avant que le.» hommes ne met­
tent tou.» leurs espoir.» dans 
une conference au sommet. 
Aussi, Washington est-il d’avis 
qu’un retour a la diplomatie 
traditionnelle s’impose et que 
l’époque des débats "sur la 
place publique" est révolue.

Au cours des semaines qui 
viendront, il est certain que 
les ministres des affaires 
étrangères des petites et moy­
ennes puissances insisteront 
de nouveau auprès de Wash­
ington. d? Londres et de Pa­
ris sur la nécessité de consul­
tations plus fréquentes.

Organisateur de 
sports et loisirs 

demandé
Organisateur de sport» et loi­
sirs demandé pour école in­
dienne Restigouche, comté 
Bonaventure. Qualifications : 
degré universitaire, préféren­
ce avec brevet Ecole norma­
le, bilingue, catholique. Bon 

j salaire pour personne quali­
fiée. S'adresser au Surveil­
lant regional de» agences in­
dienne», C. P, 430, Haute- 
Ville, Québec 4.

Journaiiste d'expérience

Une excellente situation s'offre comme rédacteur, 
responsable d’une importante publication d affaires, 
a la compagnie Maclean-Hunter Publishing

Le candidat devra être un journaliste expérimenté, 
en mesure d'assumer immédiatement la direction de
ce mensuel.

Veuillez adresser votre curriculum vitae i i

M. R. W. ROBERTSON
1242, rue Peel — Montréal

Vendeur biliingue

Maclean-Hunter Publishing Co. Ltd.

requiert un vendeur bilingue, réussissant actuelle­
ment dans la vente.

L'cxpcricnce dans la publicité n'est pa* «ssentialle. 
Excellent salaire, securité et belles chances d'avenir.

Adressez votre curriculum vitae à :

M. R. W. ROBERTSON
1242, rue Peel — Montréal

raux sur ITnion nationale 
"t ne fièvre nationaliste ac 

eompagne tou jour.» nos boule 
versement» politiques . De- 
etude» subséquente* prouveront 
pejif-étre. ce qui ne nous eton

eut» du spectacle, et aussi d’au 
riiteur» et de spectateurs A 
’ exception de N A.B.E T qti’. 
ayant fa.t. ses mi.se» en nomi 
nation, a décerné se» propre* 
trophée». 11 existait, dan* le ra*pcuv-eire. ce qui ne nous cion- , ■ ..„„ de ce syndicat, de.* difficultés

nationalistes ont été possibles emièroS
seulement a cause de malaises 
economiques ou sociaux. Ceo si­
gnifierait que les conditions eco 
nomiques déterminent, directe 
nient ou indirectement, l’opi­
nion politique de la majorité”.

Les professeurs n’approuvent 
pas le système électoral en ver

latent un jugement 
equitable que de la part de gen* 
du métier. Dan.» tou.» le» autre- 
cas. c'est le jury qui a décerné 
les trophée.*; en ne prenant ce­
pendant en compte que les mi 
ses en nomination de» commis­
sion» syndicales. Le ju-v avait 
le privilège ri" ne pa* deeerner

Le conducteur Philippe Dussault avait un sourire heureux après la victoire de Champ 
Voto dimanche dernier à Blue Bonnets et ta joie te comprend facilement. On 
remarque dans le groupe, de gauche à droite, le président |ean-Loui* Levesque du 
Blue Bonnets Raceway, Philippe Dussault, Michael MaeCormaeh, Adrien Miron, le 
gerant general R. Desjardins et le secretaire de* courses Ted Gibbons du Yonkers.

Ut duquel relecteur accorde son de t'rophée.s là où les mise» en
\ote à un candidat qui est de- nomjnation lui paraissaient in i
claie élu parce qn il a recueilli suffisantes. Le.» commission»!

; plus de voix que chacun des au- syndicales ont étalement fait] 
i très candidat». ((PS recommandations de mon '

Ils expriment aussi I opinion fions au iury. Mais, ces mpn 
que la carte électorale de la (jon* ne doivent pas être con.»- i 
province devrait être complète- déréc.» comme de» second.» prix 
ment revisée, bien qu'ils ne con gi|es 0nt etc accordées à de- i 
sidèrent pas la reprosentation, individus qui netment pas in 
proportionnelle comme une so- clus dans urje catégorie ou d * : 
lution au problème électoral. En catégories principales Enfin, i'j 
vertu du présent système, le.» reste que le jury a tenu a ac
partis représentes au parlement corder trois prix spéciaux, en I
ne reflètent pas nécessairement dehors de» mise» en nomma I 

i le voie populaire par le nombre tion Ce.» trois prix ont etc ap ! 
I de leur.» députes. , pelés "prix du jury". i

Iftls-ynors

Exereurlc

nmne&'êolcit

nlrainement

personnel

Les exercices aident à vous détendre, veut grèeer-
vent de la tension nerveuse et aident au bon 

fonctionnement de votre système digestif

BILLY HILL
"Monsieur UK77TRS”

OFFRE UN COURS SPECIAL 
AUX HOMMES D'AFFAIRES 
ET AUX PROFESSIONNELS

Y mis devez vous maintenir on parfaite 
condition physique !

Ajotilcz de* année» à votre vie et 
augmenter votre vitalité

ci. vssr.s SPECISURS 
POl K HOMMES D'AFFAIRES

10 A.M. — 12.20 (midi et trente)
2 A.M. — 5 P.M.

ENSEIGNEMENT INDIVIDUEL
Telephone: pour rendez vous

AV. 8-9751
Gymnase Hill

Suite 209 — Edifice Amherst
C'est un fait reconnu nue 'mm 
•àiercireR ph?*lque.s préservent 

l«* humains fie U tension 
nerveua*.

1010 est, rue Ste-C«therine



Le* auvent* en toile ont toujours la 
confiance du public qui aime 

confort et beaute

ACHETÊZ-LES de LE DEVOIR
LE DEVOIR, MONTREAL. MARDI, 24 MAI 1960

Ci* rf'Auvcnt* de* MARCHANDS
Ltte

Article* en toile, tente*, drapeaux, 
parasol» de jardin

UN. 6-6855 — 24 est, rue St Paul1

i

LETTRE DOTTAWA

Les deux cultures ont droit 
de c*té partout au Canada

Par Clement BROWN

OTTAWA. — Le congrès de l'Alliance canadienne 
tenu à Ottawa en fin de semaine aura porté, nous 
l'esperons. des fruit* heureux. Pendant deux jours, de* 
professeurs d'universités, des intellectuels et des 
membres du personnel administratif des divers gouver­
nements ont discuté des conflits entre les deux cultures 
nationales.
Cost sur une réflexion de ' y a tant encore à déplorer et

Une partie de I auditoire, au congrès du spectacle

200 artistes et écrivains au 
premier congrès du spectacle

Par Cilles HENAULT
Le premier congrès du spectacle se réunissait hier après-midi, a l'hotel 

Reine Elisabeth, sous la présidence de jean-Louis Roux. Les délibérations qui étaient 
dirigées par Gérard Pelletier ont duré tout l'après-midi.

M:r Arthur Maheux que le con 
grès s'est terminé: "Il ne faut 
pas, dit l'universitaire de Laval, 
que le Canada demeure divisé 
en deux reserves : l'une fran' 
ca se, l'autre anglaise. Les deux 
cultures ont également droit de 
cit" dans toutes les parties du 
Canada et. l'école doit assurer, 
de fait, eette égalité que l'on 
reconnaît aux deux cultures na 
tionales."

Somme toute, c'est à une re 
vision complète du statut de la 
langue française dans les écoles 
rie neuf des dix provinces cana- 
diernes que l’alliance cana­
dienne a été invitée.

“Il faut, dit encore Mgr Ma 
I heux. que les Canadiens, des 
I deux cultures aient, partout au 
! pays, accès aux sources de leur 
: héritage culturel respectif".

Soulignons ici que Mgr Ma 
heux parlait à des ronvertis. à 
ries gens qui ont fait, du bilin- 

I guisme et du rapprochement 
1 culturel, un des impératifs de 
| leur eompo-tement social.

Née a Toronto. l'Alliance ra 
I nadienne compte aujourd'hui

Parmi les problèmes les plus 
marquants soumis a rassemblée 
qui groupait environ 200 per 
sonnes, mentionnons la ques 
tinn du pourcentage des omis­
sions canadiennes a la lélévi 
sion: la question des droits 
d'auteur et des droits rie suite 
qui résultent d'une utilisation 
ultérieure d une oeuvre de cré 
ation, et le chômage saisonnier 
dans certains secteurs rie l'in­
dustrie du spectacle.

Gérard Pelletier a fait remar­
quer que ce premier congrès 
avail surtout pour hut de propo­
ser aux représentants des diffe­
rents syndicats qui y partici­
paient les problèmes rie chaque 
groupe et les questions ri'inio 
rèt général dans le domaine du 
spectacle

dependant, le congrès ne li­
mitait pas la participation aux 
cadres syndicaux, car les em­
ployeurs avaient également été 
invités a y présenter leurs 
points de vue.

Deux résolutions
Les deliberations du con­

grès du spectacle se sont ter­
minées par deux résolutions : 
la premiere confie à la Com­
mission de vigilance le soin 
de former un comité qui se­
rait chargé d'étudier la gués 
tion des droits d'auteur et 
des droits de suite et d'en 
faire rapport à qui de droit, 
en tenant compte des enga­
gements déjà pris envers les 
employeurs.

La seconde résolution for­
mulait des félicitations aux 
organisateurs du Congrès du 
spectacle et exprimait le 
voeu que le prochain congrès 
ait lieu avant un an.

ri auteur pour faire corriger ces 
lamnes.

La question des droits de suite 
a egalement été soulevée et elle 
a meme fait l'objet d'une resolu­
tion que l’on trouvera ailleurs 
dans cette page.

D'autres représentants de syn­
dicats ou d’employeurs ont. pré­
senté des communications, no­
tamment Pierre Juneau, c.ireiteur 
rie la section française de l’Of­
fice national du film qui a sou­
levé le problème que posent les 
cachets aux musiciens pour le 
financement d’un film documen­
taire sur la musique.

Il a également souligne le 
fait que le système des cachets 
pour les auteurs ne favorise pas 
la production d'oeuvres de qua­
lité dont la création exige beau­
coup rie temps.

Enfin, il deplore que la criti­
que, ici alterne selon lui entre
la mollesse, la complaisance et 

déploiement soient préparés au ' l’extrême sévérité.
Apres chaque communication, cours des mois de relâche, de | Fernand Qutnon. president 

1 auditoire était invité à en dis- manière à mieux répartir je tra ! du groupe des réalisateurs, a
va>l- ; parlé en faveur de la liberté des

réalisateurs vis-à-vis des corn
cuter ie contenu et à faire des 
suggestions.

Le congrès s’est terminé au 
cours rie la soirée par un ban

Cette dernière suggestion a 
d'ailleurs été reprise par Paul manditaires et de certains impé 
L'Anglais qui dirigera CFTM ; ratifs politiques.

quel, et par la remise rie tro TV a Montréal, fin tant qu'em- Le president de l'Union des 
phees aux artistes et aux arti- ployeur. il a egalement fait al " ..................
sans rie la scène, de la radio et 
rie la télévision.

Productions canadiennes

lusion au pourcentage des émis 
sions d'origine canadienne.

Il a annoncé que dès Louver- 
i lure rie son poste privé, plus 

ia rie COfé de la programmationEn tant que president de la (K‘ ae la programmation
Commission rie vigilance qui grou sera composée rie productions

musiciens, M. Edouard Charret­
te. a parlé rie la concurrence 
déloyale des disques en prove­
nance d’Europe et rie l’Améri­
que du Sud où les musiciens re­
çoivent des caehets inférieurs 
aux musiciens canadiens et amc-

pe des représentants rie ions les : canadiennes. “Et nous avons r'cains.
M. Adrien Gagne a expose les 

problèmes ries techniciens.
Le congrès du spectacle était 

dii à l’initiative de l'Union des 
artistes et particulièrement à

syndicats du spectacle. Bertrand ^intention de maintenir et mè- 
Gagnon a révélé que le rapport | JJ1*,, d’augmenter _ce pourcenta- 
rie ecl organisme soumis ge, a-t-il ajouté. Cependant.
ment au Bureau des gouverneurs 1 ‘on lui. les émissions cana- 
rie la radio et de la télévision dlp.nnes se,sf>nt imposées a la
avail eu un effet sensible ‘sur !radin >,ar lellr qualité. Il esti- Boucher qui en a conçu
la question des pourcentages dr <|11 B faudra qu il en soi! de I mcc.
productions canadiennes et étran "«me pour la television, «car Le comité d organisation se
gères a la télévision.

Le Bureau avait établi in pour­
centage minimum de .Vi pour 
cen* pour les émissions réalisée, 
ru Canada. Pour ce qui etaii rie 
•f.'i pour cent, l-a moitù des emis­
sions. si elles étaient rie pro­
venance française, pouvaient être 
ronsiriérées comme productions 
canadiennes.

Un amendement a été apporté 
à ce règlcmeu. amendement qui 
élaolil la parlieipation française 
a 2.") pour cent et qui ne tient 
compte que rie la moitié de ce ont fai! des recommandations qui 
pourcentage, soit 12'2 pour cent affaibliraient les lois existâmes, 
comme production ean-adienne Ainsi, présentement, les droits 

Ceci a pour effet d’augmenter d'auteur restent en vigueur pen-

unr télévision priver ne peut 
pas vivre sans tenir compte ries 
commanditaires et sans’ plaire 
au public".

Las droits d'auteur

Le secrétaire rie la Société 
(Irs auteurs. Louis Morisset. a 
présenté une étude détaillée de 
la question ries droits d'auteur 
lellr qu elle se présente au Ca­
nada.

Il résulte (fe son etude que des 
ommissions d'enquête fédérales

la part ries production* canadien 
nés dans le pourcentage de 55 
pour cent.

Chêmxq» Mismruer

La présidente du syndicat 
I.A.T.S.E.. Lise Langlois, syndi­
cal qui groupe beaucoup d'arti­
san* de la radio et rie la télé­
vision, a posé le problème du 
chômage saisonnier

Comme solutions, elle propo 
se notamment une meilleure 
programmation des spectacle:

riant cinquante ans après la mort 
de l'auteur. La nouvelle loi. si 
elle se conforme aux reromman- 
dations, réduirait ce laps rin 
temps à 56 ans apres la publica­
tion ou la réalisation d'un» oeu­
vre.

En outre, les productions de la 
radio et de la télévision et mè#ir 
du cinéma ne seraient pas cnnsi 
dérées comme ries oeuvres pro 
prement dites.

M Morisset a recommandé 
que lotis les organismes concor­

de télévision durant l’été, car nés, soit ceux qui représentent 
elle estime qu'il y a un vaste les auteurs, les musiciens, les 
public qui reste fidèle au petit dessinateurs, les réalisateurs, les 
écran au cours de cette saison. I décorateurs, les costumiers, etc, 
En second lieu, elle propose ; fassent des représentations au 
que certains spectacles a grand prés de la Commission des droits

composait rie Jacques Blouin, de 
Pierre Morin, rie Madeleine Ar­
bour, rie Marcel Dubé. d'E- 
riouard Charrette, rie Suzanne 
Lapointe, rie Raymond Laplan- 
te et rie Jeanne Sauvé qui s'oc­
cupait de l’organisation maté­
rielle.

M. Jean-Louis Roux

Voici quelques extraits du 
texte de Jean-Louis Roux, presi­
dent du premier congres du 
spectacle:

Les présidents ries divers 
groupements syndicaux qui ont 
organisé le Congrès du specta 

. de. — Union des artistes. So 
noté des auteurs. Association 
des réalisateurs. Guilde des mu- 
siciens, I.A.T.S.E.. VA.B.ET. et 
A.N'.G . — m'ont fait Linsignr 
et singulier honneur rie me nom­
mer président de cette manifes­
tation.

Car le Congrès du spectacle 
est une manifestation importan 
te. A ma connaissance, r est la 
première du genre dans le mon 

I (1e entier. Je ne crois pas qu'on 
1 ait. ou que ce soit, pensé un jour 

à réunir tous ceux qui prennent 
part au divertissement et à l'in 
formation du public dans les do­
maines de la scène, rie la tclévi 
sion, du cinéma et de la radio 
et de leur demander de faire

(suite à la pope 2)

six succursales et est en voie 
d'en fonder une demi-dourainr 
d'autres Son programme est rie 
s'établir dans toutes les prinri- 
pales cités du Canada Son re- 
erutement se fait auprès des 
leaders ries collectivités loca­
les. auprès de ceux qui. con­
naissant au moins sommaire 
ment les deux langues officiel 
les. ont décidé de travailler à 
leur diffusion sur un pied d'é 
üalité.

A ce premier congrès natio­
nal de l'Alliance, aucune men­
tion spécifique n'a été faite des 
méthodes par lesquelles se fe 
rail, sur le plan pratique, le 1 
rapprochement culturel rie* 
deux Canadas. C'est Mgr Ar 1 
thuf Maheux qui es! allé le 
plus loin en réclamant, dans les 
provinces anglophones, une re ; 
vision radicale du système sco : 
laire. On sait que celui-ci fait, 
de l'anglais, la langue de corn 
munication à l'école, avec quel­
ques "concessions' à l'élément 
francophone

Sur le plan administratif, et 
tout spécialement sur le plan 
fédéral, on ne « est pas préoc­
cupé de proposer de* réformes. 
Ijg moment ne s y prêtait guère 
puisque l’on cherchait, au con 
grès, à retracer, à leur origine, 
les causes de conflits entre les 
deux groupes culturels

D'ailleurs, les principes posé*, 
les actes devraient suivre Mais 
il reste à convaincre tant d'hom­
mes publics, et peut-être surtout 
tant d'électeurs individuels, que 
l'important pour le moment, est 
rlc s en tenir au niveau des ob­
jectifs généraux.

Il est indiscutable cependant 
que les hommes publics on! un 
rôle extrêmement important à 

i jouer dans l'instauration de Lé­
galité ries deux cultures parce 

1 qu'en définitive ce sont eux qui 
devront prendre les mesures 
pratiques visant à l'assurer.

Déjà, des indices prometteurs 
pointent un peu partout, et 
principalement de la part des 
organismes directement intéres­
ses aux problèmes scolaires

Dans l’administration fédéra­
le, si lente à bouger, on a fait 
des progrès notables. Certes, il

l'unilinguisme demeure la règle 
générale. Toutefois, parce que 
les électeurs francophones sont 
extrêmement chatouilleux sur le 
sujet, on prend maintenant bien 
garde de les heurter de front.

La crainte d'ailleurs d'une ab­
sorption culturelle du Canada 
par 1rs Etats-Unis pousse tou’ 
naturellement les Canadiens de 
langue anglaise sur la voie rie 
la dualité culturelle, à tout le 
moins au niveau universitaire.

l.es réformes administratives 
se font cependant encore petite 
ment, peureusement, parce 
qu’on sent que l'autre groupe —
1 Anglophone — n'est pas enco 
re acquis a Lidee d'un traite 
ment égalitaire de deux langues

En fait, toutes les structures 
administratives fédérale? se sont 
édifiées sous le signe de l'uni­
linguisme. Dans ces conditions, 
le bilinguisme est plus difficile 
à instituer, car il implique, non 
.seulement une modification d'at 
titudrs préconçues, mais ati<s 
des perturbations d'ordre per­
sonnel pour ceux qui se sont en­
gages depuis toujours et rie bon­
ne foi dans l'administration.

Combien de fois ne nous arri­
ve-t-il pas d'entendre les rioléan- 
ees des nouveaux deputes sur 
l'unilinguisme a peu près gêné 
ral des services fédéraux : cet 
unilinguisme remonte a si loin 
et nos représentants ont telle­
ment négligé cet aspect dp nos 
préoccupations nationales qu’il 
serait vain d'essayer de faire 
porter à un groupe plus qu'à un 
autre la responsabilité définiti­
ve d'un état de choses déplora 
ble Le mieux est encore de se 
battre, aussi énergiquement 
qu'on le peut, pour des objectifs 

j restreints, en se disant que la 
somme de nos petites victoires 
finira* par être impressionnante | autorités 

, et que de la pratique du bilin 
guisme viendra la reconnaissan 
ce rie facto du principe. Mais la 
victoire totale ne sera remportée 
que si personne ne faiblit et 
pourvu que la mesquinerie ne 
vienne pas envenimer une lutte 
noble entre toutes.

En dépit d’un* plui* fin* et glacial*, gualqu* 2,000 personnes ont assisté à la cérémonie qui ■ 
marqué hier après-midi, au parc La Fontaine, I* troisième centenaire des événements histori­
ques du Long sault ai ont tenu è rendra un hommage éclatant à Dollard des Ormeaux. D* 
nombreux corps de cadets, venant d* différentes institutions d* la métropole, *t des personna­
lités d* marqua, représentant las autorités civiles et religieuses du pays, d* même que divers 
organismes nationaux et sociaux, ont également p<is part è la cérémonie. (J’hoto I,e Devoir;

Le chanoine Groulx est longuement ot ationné

2,000 personnes ont 
un hommage éclatant

rendu hier 
à Dollard

Par Jules LEBLANC
Quelque 2.000 personnes, bravant la pluie et une température légèrement 

glaciale, ont assisté hier après-midi à la cérémonie qui a marqué, près du monument 
érigé en l'honneur de Dollard des Ormeaux, au parc La Fontaine, le troisième cente­
naire du glorieux exploit du Long sault.
I-a foule présente a pu voir | "On ne changera pas le coeur, De son côlé. le secrélaire géné

M. Gérard Godin 
élu président

OTTAWA — M Gérard Godin, 
homme d'affaires de Toronto, a 
été élu président de l'Alliance 
canadienne. Il succédé a Mgr 
Arthur Maheux. p.d.

Les trois vice-présidents de 
l'Alliance sont: ie Dr David Mun- 
roe, de l'université McGill. Me 
Gaston Esnouf. président de la 
section de Québec, et M. Gaston 
Adam président de la section 
d'Ottawa.

Les directeurs natioiatix- sr. 
ront. pour Toronto. MM. Franck 
Dempsey et Peter Largue: pour 
Quebec. MM. W. E. O'Reilly et 
Charles Bilodeau; pour Montréal. 
MM Trcfflé Boulanger et C. 
Hawkins: pour Ottawa, MM. D. 
Veitch et Donat Pharand. Les 
sections de Winnipeg et de Sud­
bury. en voie de formation, dési­
gneront bientôt leurs représen­
tants.

des personnalités, représentant 
divers organismes gouvernemen­
taux ei nationaux, déposer un 
total de 23 couronnes de fleurs 
au pied du monument; elle a 
egalement pu entendre quelque 
10 orateurs qui. parlant au nom 
des autorités civiles comme des 

ecclésiastiques du 
pays, ont rendu un hommage 
vibrant et non équivoque à ce­
lui qui. en mai 1660. a évité à 
la colonie naissanle le désastre 
d une invasion iroquoise.

Parmi ces orateurs de mar­
que, citons le chanoine Lionel 
Groulx qui, dans un ouvrage 
publié récemment et intitulé

des hommes, a-t-il insisté, avec ral de l'A J.C., M. J a cq u e s 
de l’acier, du fer. de l'argent et Fortin, a déclaré, en souhaitant 
du béton, mais en leur présentant la bienvenue aux invités offi- 
des modèles d'heroisme... Do! ciels el aux personnes présentes: 
lard, c'est tout simplement le "Malgré toutes les querelles bis- 
symbole de cette vie d'héroisme. toriques, 1 A J C. persiste à pro­

clamer Dollard héros national, 
"Vous n'avez pas fini d'enten car elle croit toujours en la vu- 

dre des gunmen tirer dans la ci leur historique et humaine du 
té, a affirmé le cardinal Léger. I personnage Si la jeunesse rana 
Car. si vous n'avez pas autres dienne veut se détacher de ses 
choses à présenter aux jeunes, héros, a'-l-il précisé, c'est par
c'est tout ce qu'ils peuvent fai­
re."

Parlant de la conférence au 
sommet qui s'est soldée par un 
échec, la semaine dernière, à

"Dollard est-il un mvthe’’. a Aé- ! Baris, et précisant que cette réu

LA LIGUE DES PROPRIETAIRES RECOMMANDE ;

Cinquante-sept conseillers, dont 
quarante-cinq élus et 12 nommés

La Ligue des proprietaires de Montréal a déposé 
devant les membres de la Commission Champagne, qui 
enquête sur le mode administratif de la métropole, un 
mémoire où elle fait part de ses recommandations et 
conclusions. Les porte-parole de la ligue feront valoir 
leur avis lors dune audience de la Commission 
Champagne, demain.

Suggestion de la CTCC à Québec et Ottaua :

Perdre moins de temps à compiler 
des statistiques... et rechercher 
des remèdes pratiques au chômage

CHICOUTIMI. — La Confe­
deration de? travailleurs ca 
tholiques du Canada a fait 
connaîtra en fin de semaine 
son intention de demander 
aux gouvernements fédéral et 
provincial de créer des con­
seils économiques consultatifs 
qui soumettraient des solu­
tions pratiques au problème 
du chômage.

Au cours d’une réunion te­
nue à Chicoutimi, le président 
de la CTCC. M. Roger Ma­
thieu, a sign.-l» ru’il y avait 
actuellement 803,000 ehômeu-s 
au Canaoa et qu’une tells si­

tuation était "scandaleuse” 
dans un pays aussi riche que 
le nôtre.

M. Mathieu a demande aux 
gouvernements d’Ottawa et 
du Québec de perdre moins 
de temps à compiler des sta 
tistiques et de consulter plu­
tôt des spécialistes en la ma­
tière afin de trouver des so­
lutions pratiques au problème 
du chômage.

Au cours de la réunion, on 
a demande a la centrale ou 
vriere et à ses filiales d; f- • 
re les effr-t* néc'-s': *• pro­
créer, dans l’opinion publique,

une mentalité qui pourrait 
forcer les gouvernements à 
prendre les mesures qui s'im­
posent pour faire disparaître 
la plaie du chômage dans les 
villes, la province et le pays.

M. Louis-Philippe Boily, qui 
a eîe reélu président du 
seil régional de la CTCC, 
Saguenay et au Lec-St-Jean 
proposé trois moyens de 
medier au chômage; faciliter 
l'accès è l'éducation, hausser 
les salaires de façon que l'aug­
mentation du pouvoir d'achat 
créé de nouveaux emploi? et 
t Jcl-férer la mi’-* en valeur 
Les ressources naturelles.

con-
au 

, a
re-

Voici quelles sont les recoin 
mondât ions du mémoire. La Li­
gue n’est pas d'avis que le sys 
terne ac\ucl soit aboli, mais pro 
fère qu'il soit modifie de la 
façon suivante.

“La Ligue des propriétaires de 
Montréal recommande fortement 
que le Conseil soit composé de 
67 membres plus le maire: 45 
membres du conseil seraient 
élus: 12 seraient nommés pat 
divers groupements

L’établissement d'un bureau } 
de commissaires composé rie 11 
membres, plus le maire en rem ' 
placement du comité exécutif 
actuel.

Les 4.3 membres du conseil se 
raient élus par tous les électeurs j 
qualifiés: les 12 membres se 
raient nommés par des organis- 
m»s représentatifs.

La i.igue ries propriétaires 
suggère que le commerce et l'in­
dustrie en nomme deux: les mar­
chands rie la petlie entreprise, 
deux autres: les universités Mc­
Gill et de Montréal, un chrcun; 
les syndicats catholiques, deux; 
le Conseil du travail de Mont 
real, deux; la fugue des proprié­
taires de Montréal, deux. Les 
membres du bureau des commis­
saires seraient élus comme suit: 
neuf par les 45 conseillers élus, 
choisis parmi ce groupe; deux 
seraient nommes par les conseil­
lers et choisis parmi eux. Selon 
la Ligue des propriélanes. les 
minorités ethniques représenta­
tives devraient avoir un droit j 
legal rie représentation parmi 
les neuf élus au bureau des corn 
missaire*.

La Ligue des proprietaires re

real en 15 districts électoraux, 
eomp'ant chacun au moins 
24.000 électeurs: ces districts 
seraient divises chacun en trois 
quartiers de 8.000 électeurs, il v 
aurait donc 45 quartiers rlans 
Montréal. Avant chaque élection, 
se basant sur le rôle d évalua 
tion. il y aurait réduction ou 
augmentation du nombre des 
quartiers.

(suite à la page 2)

fendu, avec l'aide de nombreux 
documents historique*, la cau­
se de Dollard et de ses 16 com­
pagnons, et qui a été longue­
ment ovationné par la foule 
hier.

S'adressant aux membres de 
l'Association rie la jeunesse ca- 
nadienne-française (A.J.C.), qui | 
organisait cette éclatante mani- ! 
festatinn, le chanoine Groulx a 
déclare: "Si je vous Fai rendu, 
votre Dollard, c'est votre tâche 
maintenant de le garder et de 
le défendre.”

"Les Iroquois de 1660 ont eu 
beaucoup rie peine à le descen­
dre, devait-il affirmer quelques 
instants plus tard. J'ai l'impres­
sion que les Iroquois de 1960 ne 
le descendront pas davantage.''

Un drapeau d'héroism*

De son côté, le cardinal Paul- 
Emile Léger, après avoir souli­
gné qu’il n'avait pas à "interve­
nir dans ie procès que certaines 
personnes font actuellement ? 
Dollard", a déplore que "cer­
tains essaient de détruire les 
symboles et les moyens qui ex 
primenl les vertus qui ont été 
pratiquées dans le passé", en I 
particulier ees vertus de civisme 
que sont l'oubli de soi et la gé­
nérosité.

Parlant de Dollard, l'archevê 
que d» Montréal a affirmé • "H 
a donné sa vie. Ses motifs inté­
rieur*, nous n'a? on* pas a les 
juger. Il a donné une ehancé aux 
autre*, et eela me *uffit

"Il me suffit d» savoir qu'un 
homme a donné sa v ie pour les 
autres. Je n at pa* a le proela 
mer un héros, mais je veux le 
prendre comme un modèle.”

Quelques minutes plus tard le 
prélat s'est eerie : 1 Quand donc 
aurons-nous le courage de pré­
senter c notre jeunes,c un dra­
peau d'héroïsme?” 'Et de par­
tout, les applaudisserr »Js fusè­
rent, spontanés et vifs'. On ne 
fera pas des "hommes libres et 
généreux" en présentant unique­
ment aux jeunes des missiles, 
des bombes et des engins de eet­
te sorte : on ne changera pas le j 
coeur des hommes avec des 
gratte-ciel en acier, des frigidai­
res, etc.

mon des grands de ce monde, 
qui n'a duré que 48 heures a 
peine, a coûté 11.500 000, Son 
Eminence a fart remarquer que 
"la vraie paix est dans le coeur 
de* hommes, pa* dans 1ns con 
férence* au sommet".

Un itimulant necessaire

Pour sa part, la présidente gé 
nêrale de l'A J C.. Mlle Louise 
Laurin, a déplore l'indifférence 
des jeunes canadiens-français à 
l'égard de "notre vie nationale”, 
de même que la "démolition des 
valeurs" qui est en train de s'ef 
feetuer a travers le pays.

"On se refuse à lui reconna'tre 
toute noblesse de sentiments, a-t- 
elle dit. parlant de Dollard. Nous 
refusons de nous associer a une 
conception de l'histoire qui prend 
naissance non pas dans les docu­
ments mai* dans l'imagination.

"Dollard est un stimulant pour 
la jeunesse qui se prépare a 

rendre la relève, d'ajouter Mlle 
aurm Nous avons plus besoin 

de Dollard que Dollard a besoil 
de novs.”

X

manque de poésie, par non eon- 
t science de sa valeur nationale”.

Un* raison d'atr*

1^** autres orateurs ont égale 
ment rendu un sabrant hommag'1 
à la mémoire de Dollard de -, 
Ormeaux. ! * maire Sarfo rout 

; nier a affirmé qsj'sl le cor «de 
rail comme "la gloire Ig plii.r 

' noble du Canada français. U gloi 
re la plu* noble de tous les Ca. 
nadiens”.

M. Gérard Thibault, ministre 
d'Etat dans le cabinet provin­
cial el représenlant le gouver­
nement de la province, a affir­
me que Dollard représente U 
raison d être et de vivre de la 
grande majorité rie la jeunesse, 
landis que le représentant du 
gouvernement fédéral, M. Paul 
Comtois, ministre des mines et 
des relevés techniques, a dit 
trouver en Dollard 'l'exemple 
de t'heroïsme el de l'amour de 
la patrie”.

Pour M. Lionel Chevrier, dé­
puté liberal de Montreal Lau­
rier à la Chambre de* commu­
ne?, l'exploit du Long sault e?t 
"l'un des fail* d'arme* les plu* 
glorieux du premier siècle de 
notre histoire”, relui qui a per­
mis les lutles politiques de*

(suite à ’a page 2)

Raz de marée à Hawaii
HOMOLCLU .. Hilo, la deuxiè­

me ville d'Hawaii en importance, 
a été balayé hier par quatre ra­
de marée engendre* par le* 
trenihlemenl? de lerre qui ont 
secoué le Chili en fin de semaine.

Au moins 2t personnes au- 
ra,enl perdu la v ie. et la police 
rapporte que plusieurs autre? 
manquent à l'appel

On prévoit que le* dommages 
dépasseront *25 millions ■ dans 
cette ville de 26.00(1 habitant?

I n dispositif d'alerte, installé à 
la suite d'un raz de marée qui 
avait enti ainé la mort de 159 per­
sonnes à Hawaii en 1946. a per­
mis a des milliers de personne* 
de luir les régions basses a point 
nomme.

Des centaines de touristes ont 
dû quitter le* hôtels érigés le 
long de la plage de Waikiki, a 
Honolulu.

Le* perturbation? ?e sont pro-
'commande la division de Mont- pagets dans le Paciiiquc, de la

Nouvelle Zelande jusqu'aux côte* 
de la Californ e

Le gouverneur d'Hawaii. M 
William F Quinn, a proclamé 
l étal d’urgence et .* est rendu a 
Hilo pour prendre en main les 
opérations de secours dans le 
secteur dévasté.

La plus haute de* quai e va- 
g..es gigantesques qui ont déferle 
sur H«:o s'élevait à 12 ou 15 pieds 
de plus qu» le riveau normal des 
eaux a marée haute.

' Hilo est la scène d une dé­
va.dation complète”, rapporte Ed 
Kngiedow. reporter du Honolulu 
Star-Bulletin, qui a été témoin 
du déferlemeiil de la vague prin- 

* cipale "En édifice a été poussé 
dans la rue. De* demeures ont 
été transportées à plusieurs rues 

«plus loin. 11 y a plusieurs blessé? 
Certaine* personne.* son’ empri­
sonnées dan* I édifie: * et ap­
pellent a l aide.”

Monsieur!

Voici...

me!

journalvoire

Recévai "La Devoir 
tour mém* d* sa public? 
tion : soit pzr porteur 
par la poste.

Si vous êtes d* ceux que la verbiage inutile horripila, *1 
vou* aimai lira de* nouvelles braves, nattas, 

claires et précises..,
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Déchéance de
Même si la forte majorité des mémoi­

res présentés à la Commission Champa- 
Kne sont d’accord avec l’opinion publique 
pour réclamer l’abolition de la classe ‘C’f 
quelques groupements qui élisaient ces 
conseillers demandent le maintien de ce 
privilège. C’est peut-être une attitude 
normale, mais il y a là un manque dte 
réalisme. Car après une expérience de 
vingt ans, tout le monde sait que les corps 
publics n’ont pas du tout exercé l’influ­
ence modératrice que l’on attendait de 
leur compétence, de leur dévouement au 
bien général de la ville, de leur indépen­
dance des clans politiques et autres argu­
ments du même genre.

L’on peut soutenir qu’en général, sur 
le plan individuel, les conseillers “C” ont 
été des gens au-dessus de la moyenne gé­
nérale des membres du Conseil; plu­
sieurs jouissaient même d’une haute ré­
putation. Or malgré cela, la majorité de 
ces conseillers se sont comportés trop 
souvent comme de petits politiciens dont 
les votes manquaient d’objectivité, qui 
étaient influencés par des préjugés et 
des hostilités qu’ils auraient dû savoir 
surmonter pour apporter un jugement 
plus serein.

Ainsi, l’administration Fournier-Savi- 
gnac a pris le contrôle de l’Exécutif grâce 
à l’appui de la classe “C”, qui a désigné 
au comité deux conseillers favorables au 
R.G.M. A la fin du terme, et après les 
trois budgets sensationnels que l’on sait, 
peut-on dire que la classe “C” a fait alors 
un choix judicieux, conforme à l’intérêt 
de la ville? Les deux groupes politique? 
en présence à l’élection avaient pris cha­
cun le contrôle d’une des deux autres 
classes. La classe “C” devenait de ce fait 
l’arbitre et elle a choisi. Ives contribua­
bles peuvent-ils s’en féliciter? Ives corps 
publics ont-ils lieu d'être fiers de l’appui 
qu'en leur nom les conseillera ’T” ont 
donne au Conseil, depuis trois ans, à 
cette administration dont leurs deux re­
présentants faisaient partie?

Prenons un cas où la classe “C” a man­
qué une belle occasion de servir l’intérêt 
supérieur de la ville, le vote du 25 juin 
1958, au sujet du plan Dozois. C’est ce 
jour-là que fut donné le vote décisif par 
lequel le Conseil faisait Un choix défini­
tif. L'attribution de ce secteur à des fins 
domiciliaires était fort discutée, le Cen­
tre Commercial de Montréal appuyait le 
projet de la Cité des Ondes, qui était en­
core possible à ce moment-là.

Le conseiller Léon Lortie, de la classe 
“C”, a signalé au Conseil qu’une étude 
avait été faite à sa demande par un grou­
pe de l’Université de Montréal, et que 
ces spécialistes en questions sociales 
avaient exprimé l’avis que si l’on relo­
geait les familles, habitant antérieure­
ment le secteur, dans le même endroit, il 
y avait danger que la criminalité aug­
mente. et que pour éviter un tel malheur 
il faudrait prendre des précautions.

D’autre part, la Commission Gordon, 
dans ses études sur le développement ur­
bain, avait formulé la conclusion que la

la classe "C”
partie centrale d’une grande ville, le 
quartier des affaires, devait être réservé 
pour des fins communautaires, d’ordre 
artistique, culturel, commercial, de pré­
férence à des fins domiciliaires.

Avant la décision finale et irréversible, 
des conseillers ont proposé une étude du 
projet de la Cité des Ondes, qui répon­
dait aux vues du rapport Gordon. Or 
cette demande fut rejetée par un vote 
assez curieux. La majorité des conseillers 
de langue française — 56 "o — *e Pro' 
noncèrent en faveur d’un ajournement 
pour la. tenue d’une enquête; par contre, 
la presque totalité des conseillers de lan­
gue anglaise — 95— votèrent contre 
cette demande.

L’on se souviendra longtemps de cette 
décision regrettable, d’autant plus que 
des gens qui étaient alors favorables au 
plan Dozois estiment maintenant qu’on 
aurait dfl utiliser autrement ce secteur. 
C’était un coup de force contre l’Est, et 
presque tout le vote anglophone au Con­
seil s’est solidarisé pour imposer un pro­
gramme devant lequel la majorité des 
conseillers de langue française hésitaient 
encore et demandaient une plus ample 
étude.

La classe “C” aurait pu faire triom­
pher cette mesure de sagesse, cet ajour­
nement qui ne compromettait pas le pro­
gramme si une enquête conduisait à sa 
confirmation. Or la représentation de la 
classe “C’’ renforçait proportionnelle­
ment la représentation anglophone au 
Conseil, et a contribué à cette décision 
qui semble avoir été influencée par les 
intérêts particuliers de la partie ouest 
du quartier des affaires plus que par le 
souci d’un développement harmonieux du 
coeur de la ville. •

L’on pourrait multiplier les exemples 
de ce genre où une forte partie des mem­
bres de la classe “C” ont pris des atti­
tudes partisanes fort contestables. L’ex- 
périenee a aussi démontré que les con­
seillers “C” une fois désignés ne reflé­
taient que d’une façon fort lointaine les 
vues du groupe qui les avait désignés. 
Certains groupements ont même soigneu­
sement évité de donner des directives à 
leurs délégués pour éviter de prendre 
parti sur des questions litigieuses. 
Comme ces corps publics n'étaient guère 
représentatifs des groupes sociaux qu’ils 
étaient censés représenter, le mandat et 
les attitudes des conseillers “C” n’avaient 
guère de base démocratique.

S’il y a aujourd’hui une enquête qui 
doit conduire à un changement de mode 
d’administration, c’est parce que ce sys­
tème est discrédité de façon définitive, 
et ce discrédit vient surtout de l’impopu­
larité de la présente administration. Or 
c’eat la classe “C” qui a opté pour ces 
administrateurs et qui a continué de les 
soutenir depuis trois ans, sauf pour les 
budgets trop amers. Comment les corps 
publics peuvent-ils encore soutenir que 
leur représentation au Conseil est un fac­
teur de bonne administration et de ci­
visme ?

Paul SAURIOL

Blocs-Notes
“L'exploit du Long sault”

La semaine présenta est consacrée au souvenir de 
Dollard des Ormeaux dont, on toute vraisemblance, (s 
sacrifice sauvait il y a trois siècles la naissante 
Nouvelle-Pranca. Diverses manifestations rappellent 
cot événomont. L’une des plus utiles, c’est l'édition, 
par les Cahiers d'histoire de la Société historique de 
Québec, de l’Exploit du Long sault : le P. Adrien 
Pouliot, s.j. et M. Silvio Dumas y présentent ‘‘les 
témoignages dos contemporains”.

Ont quarante pages de tex­
te permettent au curieux d'his­
toire. ou à l’honnéte homme 
que la question intéresse, de 
se reporter aux aourees. A 
partir de ces documents, dont 
plusieurs aont émouvants à 
découvrir, chacun peut recons­
truire cette époque tragique, 
et voir le rôle que dix-sept 
jeunes gens y ont joué. Les 
commentateurs soutiennent 
l'effort du novice et lui per­
mettent de sc reconnaître.

Comme le note ailleurs le 
P. Pouliot. cette façon de pro­
céder correspond aux tendan­
ces de la jeune génération, qui 
n'entend pas accepter un récit 
sur la seule foi des historiens. 
On lui suggère ici de se faire 
une opinion personnelle. C'est 
un? initiative sage et bien ins­
pirée. Elle permettra de véri­
fier, dans ce domaine, ai l’exi­
gence de plusieurs jeunes est 
un masque noble du je m’en 
fouUsmc. ou correspond è un 
désir sérieu- de connaître et 
d’approfondir.

•
“Les élections provinciales 

dans le Québec”
Saluons cette volumineuse 

enquête, menée par trois cher 
cheurs, MM. Jean Hamelin, 
Jacques Letarte et Marcel Ha 

f melin, dans les Cahiers de géo 
graphie de Québec (quatrième

année, no 7). Elle contient des 
pages d'un très vif intérêt, et 
paraissent » un moment où la 
curiosité est orientée vers les 
problèmes politique.*.

On y trouve d'abord un ré 
sumé des tendances qui se sont 
manifestées à chacune des 
élections provinciales tenues 
dans le Québec depuis 1867. 
Des statistiques précises ■— 
jusqu'ici introuvables, sauf 
dans des documents épars — 
sont groupées de façon claire 
et logique. La partie ia plus 
nouvelle de cette recherche, 
c'est une série de graphiques 
exprimant le résultat dos di­
verses campagnes électorales 
dans l'ensemble de la provin­
ce, puis dans chacun de ses 
comtés. Il s’agit là, disent mo­
destement ies auteurs, d’“un 
instrument de travail (mis) à 
ia disposition des chercheurs ’. 
On peut le regarder comme un 
répertoire approximatif des 
élections tenues ici depuis 
bientôt un siècle.

Ces pages représentent une 
longue recherche et une infini­
té de calcuLs. Souhaitons qu’el­
les en amorcent d'autres. Ici 
encore, les auteurs se mon­
trent d’une extrême prudence. 
*'Où il aurait fallu, écrivent-ils, 
pour pallier la pénurie des 
études de détail des subven­
tions de plusieurs milliers d* 
dollars et des équipes de cher­

cheurs à plein temps, il n'y 
avait que trois passionnés de la 
recherche qui cumulaient des 
données entre leurs heures de 
cours et les agençaient entre 
le coucher et le lever du so­
leil’. C'est toujours ainsi que 
la recherche commence.

Ayant déjà eu Vidée d'»:i- 
treprendre une étude de ce 
genre, il y a douze ans, et 
m'étant heurte à toute une sé­
rie de difficultés préliminai­
res, je rends hommage à lo 
patience et à l'ingéniosité de 
ces trois hommes de science 
qui ont eu le courage de me 
ner la tâche jusqu'au bout.

Las trois grands régnas
Les chapitres qui intéressé 

ront davantage le public ■— 
outre les résumés historiques 
qui ouvrent l’enquête —, ce 
sont ceux que les auteurs con­
sacrent au “phénomène des 
abstentions”, et plus encore 
aux “conditions de la vie poli­
tique dans la province ’.

Les courbes statistiques dé 
gagent de façon très claire ce 
qu’on savait déjà : que notre 
histoire provinciale se divise 
en trois grands “règnes" : ce 
lui des conservateurs, qui va 
de 1867 à 1896 (avec l'éclipse 
de Mercier) ; le règne des libé­
raux, le plus long et le plus 
vigoureux, (1896 à 1936, sans 
éclipse) ; le règne de l'Union 
nationale, interrompu par le 
régime Godbout, qui va de 
1936 à nos jours, mais dont les 
chiffres indiquent qu'il n'a ja 
mais eu des assises aussi sta­
bles que le précédent.

Chemin faisant, les auteurs 
rencontrent des hypothèses qui 
semblent très plausibles. Dans 
les époques antérieures, les 
électeurs “flottants” — c'csl-

Après une exécution
La valeur de l'homme et de sa destinée supérieure, 

c’eet U ce que la conscience collective tomble encore 
découvrir, dans certaines circonstances critiques ou 
troublantes. Malheureusement, l'élan émotif d'une 
heure ne suffit pas à nous faire surmonter les con­
tradictions innombrables et tenaces dans lesquelles 
nous nous trouvons encore plongés. Ce sont peut-être 
les contradictions de notre jugement instable, versatile, 
selon que les problèmes se posent dans l’un ou l'autre 
parti en présence: c’est-à-dire les contradictions entre 
ce que nous demandons aux autres et ce que nous
exigeons de nous-memes.

Toutefois l’émotion qu'a pro­
voquée le cas Chessman fait 
pirtie sans doute de cet héri­
tage moral des valeurs et des 
sentiments de pitié, de solida 
rité, de rédemption, qui per­
sistent, indéracinables, dans 
toute conscience humaine, 
prêts à émerger et à se mani­
fester au choc de circonstan­
ces inattendues. Mais au fond 
des problèmes qui se posent, 
on trouve des questions com­
plexes de droit, de procédure 
des questions de personne et 
de communauté humaine, qui 
doivent être examinées avec 
une froide raison .indépen­
damment du sentiment, si no­
ble soit-il: des problèmes qui 
se présentent sous le double 
aspect de la justice, qui a pour 
fins: la défense de la société 
et le respect de l’individu.

Ces graves questions impo­
sent des jugements de valeur 
non seulement d’ordre moral, 
mais d'ordre doctrinal, qui 
s’insèrent à leur tour dans le 
contexte d'institutions tradi­
tionnelles et de tempéraments 
collectifs. Tous ces aspects 
sont importants, môme si le 
sentiment de pitié, qui s’éveille 
chez l'homme devant la dou­
leur de celui qui expie, ne veut 
voir que le mouvement de cha­
rité toujours fondé morale­
ment Dans le cas Chessman, 
l’attente inouïe dans l'anti 
chambre de la mort a paru à 
une large partie de l’opinion 
comme une expiation suffisan- 
te. sans parler du revirement 
des convictions chez le con­
damné.

Protection de la tel
D’autre part, l’histoire des 

appels et des renvois montre 
Je scrupule d'une justice qui 
a Accueilli les recours et les 
instances de la défense en un 
“iter” qui paraissait indéfini. 
Et aucun témoignage n’a plus 
de poids que celui que porte 
le condamné lui-même dans 
son testament : ‘‘J'ai prouvé 
que la loi existe, qui, jusqu’à 
un certain point, a pu proté­
ger Chessman. Il n’est pas du 
tout vrai que je me sois mo­
qué de la loi. Au contraire : 
je l’ai exaltée et glorifiée et 
môme j’ai démontré1 qu’un 
condamné à mort, sans res­
sources ni culture, pouvait 
l’utiliser pour se défendre. De 
la sorte, j’ai peut-être réussi 
à inculquer un peu de respect 
pour l'homme, un peu de con­
fiance en chacun de nous. 
loi qui jusqu’à présent a pro­
tégé Chessman vous protégera 
à votre tour”.

Mais la longue attente est
devenue torture, comme l’af­
firme aujourd'hui le procureur 
général de l’Etat de Californie 
Stanley : “Une société civili­
sée ne peut tolérer que le ren­
voi de l'exécution puisse ser­
vir de torture'. "Selon 1s loi 
en vigueur, justice a été faite. 
Mais si aucun habitant de la 
Californie ne se sent désor­
mais en sûreté “a priori", 
c’est le signe qu'il faut réfor 
mer la loi”.

Voilà une déclaration sans 
appel !

Objectivisme juridique ou 
subjectivisme ? Un jugement 
fondé strictement sur les dis­
positions du droit pénal, qui 
incarne, personnifie les res­
ponsabilités ; ou bien un enga

à dire sans appartenance fixe 
à un parti — se chiffraient par 
12 p.c. de l'ensemble dans les 
comtés ruraux ; ils s'établis­
sent maintenant à 21 p.c. : 
c'esUa-dire que nous entrons 
dans une période de plus gran­
de mobilité,

Il est très intéressant aussi 
de voir, sur le plan régional, 
comment fondent peu à peu 
d’anciennes forteresses 
“bleues ’ ou “rouges”, et com­
ment une vague nouvelle peut 
pulveriser d'anciennes certitu­
des. Par ailleurs, les auteurs 
examinent quels facteurs 
jouent sur l'opinion publique, 
et comment les fluctuations de 
celle-ci se traduisent à l’As­
semblée législative.

A poursuivre
Qu’on ne s'attende pas, bien 

entendu, à des prises de posi­
tion partisanes ou à des con­
clusions faciles. Les auteurs 
analysent la situation le plus 
froidement possible. Ce qu’ils 
cherchent d'abord, étant hom 
mes de science, c'est le vrai 
et non l'utile. Mais l'homme 
d'action, qui doit fonder scs 
entreprises sur ia réalité, trou 
vera dans leurs pages une fou 
le de renseignements qui. eux. 
sont indiscutablement utiles.

On a fait, dans un pays com 
me la France, bien des travaux 
de ce genre. C'est la première 
fois, croyons-nous, qu'on s'y 
livre dans le Québec. Souhai­
tons qu'il s'agisse là d'une 
amorce et que les auteurs, sou­
tenus par des •’fondations” 
universitaires, par le Conseil 
des arts, ou une aide provin­
ciale, puissent diriger une en­
quête encore plus anprofondie. 
Mais leur recherche actuelle 
parait déjà remarquable. Elle 
devrait susciter des discussions 
et des confrontations fécondes.

ANDRE L.

gement du sujet devenant le 
responsable principal en face 
d’un cas dont il a à établir le 
caractère et le degre délic­
tueux : de sorte que ia peine 
n'est pas affectée du signe 
brutal de châtiment ou d'ex­
emple, mais tend à relever, à 
réintégrer le coupable dans la 
société ?

Pèine de mort
On est affronté ici au grand 

problème qui agite de nos J 
jours plus profondément le I 
monde. Déjà il était l’objet 
d'études dans de nombreux 
Etats modernes et aux Etats- 
Unis en particulier. Nous vou­
lons dire le problème du 
maintien ou de l’abolition de 
la peine de mort : une peine 
qui est incontestable dans le 
strict domaine nu droit natu­
rel et positif. Mais une peine 
qui répugne de plus en plus 
à la conscience moderne lors- 

u’on la place dans la balance 
es valeurs de l'homme.
Contre la peine de mort 

s’inscrit une vaste littérature, 
diffusée aujourd’hui dans tous 
les pays, surtout depuis les 
horreurs de la dernière tra­
gédie mondiale ; et cette lit­
térature s’honore de noms 
d'écrivains universellement 
connus.

Il est à noter que le gouver­
neur de l’Etat de (Jalifonne. 
Edmund Brown, ait déclaré : 
“Je déplore toute exécution 
capitale en Californie, tant 
dans le passé que dans le pré­
sent, y compris la plus ré­
cente en date Mon opposition 
personnelle à la peine de 
mort est plus forte que ja­
mais. Je ne désespère pas de 
voir le peuple de Californie 
changer la loi”. Et il a ajou­
té : ‘•Tant que ce ne sera pas 
fait, je devrai appliquer ]a loi 
et les clauses de la Constitu­
tion par tous les moyens à ma 
disposition ",

L’émotion humaine univer­
selle pourra donc peser désor­
mais sur un jugement avancé 
quant aux rigueurs extrêmes 
de la justice, même si de tel­
les révisions semblent répon­
dre un peu tard à l’attente 
des hommes.

Droits do lo personne
Entre temps, puisse le pro­

cessus moral et doctrinal en 
cours servir à quedque chose. 
El en formulant ce voeu, nous 
dépassons un cas d’espèce 
pour embrasser tous ceux qui 
préoccupent et affligent la so­
ciété de notre époque. Qu’on 
l'applique pour les coupables 
de crimes réels ; mais qu'on 
ne l’escamote pas dans le cas 
de crimes imaginaires, inven­
tés, selon une procédure arbi­
traire et vexatoire, en usage 
dans des régimes d’oppression 
et de persécution, qui confon­
dent l’abus de pouvoir avec la 
sécurité de l’Etat. Ces persé­
cutions sont un attentat au 
plus sacré et inviolable de.s 
droits de la personne humai­
ne : celui de croire et d'agir 
librement.

Que la sincérité des senti­
ments qui ont bouleversé une 
si grande partie de l'opinion 
serve à mettre en lumière la 
valeur permanente et univer­
selle de la solidarité humaine, 
selon l'ineffable parfum du 
christianisme : le devoir qui 
nous est fait de protester, au 
nom de la morale, contre tou­
te usurpation des droits de la 
personne humaine En consé­
quence. que l'on déteste, que 
l'on bannisse et condamne le 
massacre-suicide de toute une 
famille en Corée (quelles que 
soient les responsabilités poli­
tiques à prouver) : les exécu­
tions capitales à Ja suite de 
libres manifestations d’opi 
nion chez des peuples qui as­
pirent à une nouvelle dignité ; 
l'emploi impitoyable de la 
violence dans les luttes clan­
destines ; le crime d’Etat ; les 
formes courantes de lynchage, 
de massacre, de torture : tou­
tes les expressions aveugles 
de la violence contre l’hom­
me ; la dépossession du droit 
de se défendre.

Ce sera du moins un résul­
tat positif d'un événement qui 
a remué l'opinion et le* sen­
timents ; et ce sera l’affirma­
tion d'un sentiment, parfois 
assoupi et inerte, le senti­
ment de l'unité et de la soli­
darité des hommes dans le 
Corps Mystique du Christ, de 
la force infrangible du lien 
qui unit ies hommes entre 
eux ; du devoir de l'espérance 
et de la pitié pour tous les 
êtres créés par Dieu et aux­
quels il est commandé de vain­
cra le mal par le bien.

r. m.
(1,'Osaervmore Romano)

CAMBROUN

Nouvelles attaques 
terroristes

NKONGSAMBA, (AIE). — 
Dans la nuit du samedi 9 au 
dimanche 10 avril, la Mission 
de Bayangam a été attaquée 
par une bande de terroristes. 
Aussitôt la nouvelle connue. 
Son Exe. Mgr Bouque. accom 
pagné d'un missionnaire s'est 
rendu sur les lieux. 11 y a trou­
vé le presbytère saccage Le 
cure, prêtre du clergé local, a 
rte emmené de force par les 
assaillants, ce qui porte a qua­
tre le nombre dc< prêtre* ca­
merounais du diocèse enlèves 
depuis janvier. Le meme jour 
à Bayangam le pasleur proies 
tant a etc tue.

Personne n

Lettres au “Devoir”
Les éditorialistes de langue française

Monsieur le directeur,
II y a quelque temps, je li­

sais un article dans un jour 
nal d'Ottawa selon lequel ies 
gens du Québec considèrent 
leur province comme un "Etat 
à part".

J’aurais trouvé la chose a- 
musante si je ne l avais pas 
trouvée injuste.

Mais dans le "Journal” d'Ot 
tawa de lundi dernier, on re­
produit en partie un editorial 
du "Devoir" sur la question du 
divorce. Dans la traduction de 
votre article, on Jit “In the 
State of Quebec ..

Pour un lecteur de langue 
française, ceci est une désa­
gréable surprise. Pour celui de 
langue anglaise ...

L’Etat du Québec! Alors que 
la grande majorité des gens à 
travers la province se consi­
dèrent comme des Canadiens! 
Je ne sache pas que même 
Maurice Duplessis, "provincia- 
liste” à outrance, ait jamais 
usé d’une pareille expression. 
(Incidemment, jusqu'à ces der­
nières années j’ai toujours vé­
cu à Montréal.) Et alors que 
nos compatriotes de langue an-

M André Laurendeau.
Le Devoir.

En marge de l’un de vos blocs- 
notes. j’admets qu’il est vrai 
que le parti politique doit en 
toute évidence choisir, au sein 
de ses partisans, le meilleur 
homme comme candidat aux 
élections de juin, (je songe au 
parti libéral qui l a échappé 
belle lors d une assemblée pour 
le choix du candidat dans Ba- 
got). Mais le public pour re­
prendre l’opinion des abbés, 
doit s’en tenir au meilleur par­
ti, puisque ia qualité des indi­
vidus se révèle peu une fois au 
pouvoir; par exemple Paul

glaise nous considèrent com­
me de.s Canadiens comme
eux!

11 serait peut-être bon que 
les journaux de langue fran­
çaise sachent — ils semblent 
souvent ne pas savoir — que 
leurs éditoriaux sont parfois 
reproduits dans les journaux 
de langue anglaise. A Ottawa, 
les deux journaux anglais ont 
l’habitude, une fois par *e 
maine, de reproduire “l’opi­
nion du Québec”, tirée des 
éditoriaux des journaux de 
langue française de la provin­
ce.

Certains éditorialistes au­
raient intérêt à relire leurs 
articles en anglais. 11 y a sou­
vent des choses qu’ils n’écri­
raient pas, ou qu’ils écriraient 
autrement. Ils constateraient 
que s’il y a des malentendus, 
si les gens de langue anglai­
se nous comprennent parfois 
peu ou mal, c'est souvent la 
faute de leurs éditoriaux ainsi 
reproduits et qui sont censés 
refléter l'opinion du Québec. 
Us se rendraient peut-être 
compte à quel point ce qu’ils 
écrivent semble parfois chau­
vin ou étroit lorsque lu en

L’homme et le parti
Sauvé, malgré son étonnante 
personnalité n'a pu ramener 
son groupe à ses idées sous 
Maurice Duplessis. Par son ad­
hésion, M. Sauvé héritait des 
bons et mauvais résultats du 
gouvernement.

Je crois qne nous devons exi­
ger beaucoup de nos hommes 
publics pour obtenir un rende­
ment acceptable, la tolérance
ne saurait être de mise sous 
prétexte de rendre un juge­
ment humain, réaliste. A ce 
compte là, on doit sacrifier les 
hommes compétents en puissan­
ce en votant sans réserve con­
tre le parti déficient qu’ils re­
présentent; dans l'opposition Us

anglais Et peut-être sussi res­
sentiraient-ils un peu le ma­
laise, l’espèce de gène que 
ressentent les gens de langue 
française à la lecture de ces 
articles qu’un journal intitule 
“As French Canada Sees It”.

S’il vous plaît, lorsque vous 
écrivez vos éditoriaux, penaez 
à vos compatriotes de langue 
française qui vivent dans -un 
milieu anglais et qui, peut- 
être- se sentiront embarrasses 
en vous lisant, parce qu'ils 
réalisent que les autres avec 
lesquels ils vivent peuvent 
également vous lire!

Croyez bien que ma lettre 
n’est pas motivee par le seul 
artidfe du “Devoir que j'ai 
mentionné au début. Combien 
de fois j’ai été tenté de dé­
couper une de ces reproduc­
tions et de l’envoyer au jour 
nal qui a écrit l'éditorial, sans 
commentaires, tant j’étai» sûr 
que l’auteur, en te relisant en 
anglais, n’aurait pas besoin de 
commentaires.

Puissiez-vous transmettre le 
message aux autres éditoria­
liste* de langue française!

Un ancien Montréalat».

pourraient quand même eervir.
A l’heure actuelle le parti li­

béral a besoin de bpns hommes 
pour revaloriser l'organisation 
et je crois en leur efficacité en 
dépit de la clique.

Mais les bons hommes de 
l'Union nationale peuvent se re­
prendre comme indépendants 
s'ils désirent sincèrement ser 
vir la population; c’est peu 
probable qu'ils endossent l'éten­
dard rouge.

Je voterais également psar 
Lapalme et Lévesqne mais non 
pour Prévost.

Raymond McLean 
Granby, Qné.

De Gaulle à Nouvelle-Orléans
Monsieur le directeur.

Dans le Devoir du 2 mai. nous 
lisons en page 5, 1ère colonne: 
“De Gaulle a la Nouvelle-Orlé­
ans” où il est fait mention uni­
quement des bévues de l'ex­
gouverneur Karl Long, (n'ou 
blions pas qu'il fut déposé aux 
récentes élections ...

Je trouverais bien dommage 
que les lecteurs du Devoir 
croient que la visite du général 
de Gaulle à Nouvelle-Orléans 
ne fut qu'une bouffonnerie — la 
vérité est tellement tout autre! 
Les Canadiens savent que les 
Etats-Unis ont reçu triompha­
lement de Gaulle — ce qu'ils 
ne savent peut-être pas, c'est 
que. si Washington et San 
Francisco ont voulu rendre 
hommage à un grand chef 
d'Etat — ici à Nouvelle-Orléans 
on a fait plus et mieux! — On 
a reçu de Gaulle comme catho­
lique et Français.

A sa sortie de l'avion, le gé­
néral est accueilli en français 
par le maire Morrison de des­
cendance acadienne. A peine 
une heure plus tard, la premiè­
re manifestation publique sera

la bénédiction du T.S. Sacre­
ment dans l’historique cathé­
drale St-Louis. De Gaulle y fera 
une entrée solennelle au côté 
des évêques et de tout le cler­
gé — pendant que la chorale 
magnifique entonne avec éclat 
un hymme français à sainte 
Jeanne D'Arc. C'est tout de 
mémo quelque chose de voir un 
des “quatre grands” agenouillé 
au milieu du choeur, face à 
l’ostensoir! C’est Mgr Cayouet- 
te, Acadien de la Louisiane, qui 
prononcera en français l'allocu­
tion de circonstance, cérémo­
nie combien émouvante!

Au banquet dont parle le De­
voir du 2 mai — il y avait iné­
vitablement M. Long — mais il 
y eut aussi un prêtre qui vint 
au micro, réciter en français le 
bénédicité! Il y avait encore la 
délégation acadiehne, venue de 
LaFayette, ayant à sa tête le 
Dr Thomas Arseneault — celui- 
ci dans son discours français, 
toujours, s'écriera : “Nous 
sommes d.- loyaux Américains, 
mais je desire vous assurer 
que nous n'avons jamais oublié 
que le sang français coule dans

noi veines et que noua Avon* 
gardé, bien vivante dans nas 
coeurs, la douce mémoire de 
notre vieille mère patrie, la 
belle France"!

Toujours dans le Devoir, nous 
avons lu que lors du passage de 
de Gaulle à Montréal “le peu­
ple n'y était pas". A Nouvelle- 
Orléans, dans le vieux Carré, 
et sur la rue Canal, harmonieu­
sement décorés aux couleurs 
françaises, il faut jouer du cou­
de pour se frayer un chemin — 
le peuple y est enthousiaste et, 
sympathique, avec les autorités 
religieuses et civiles, il est ve­
nu applaudir un grand chef qui 
fait publiquement le signe de la 
croix et qui ne parle pas an­
glais! Au Canada, en dehors du 
Québec, nous ne sommes tout 
de même pas tellement habi­
tués à tant, d'égards! !

Je suis bien loin d'être Amé 
ricaine! mais j'ai vu l'accueil 
fait au général de Gaulle par 
les Louisianais, et j'en fus pro­
fondément heureuse!

Mme Jean Chiasaon
Mandevfila

La domination étrangère
Monsieur J.-Jacques Bertrand, 
Ministre du bien-être et de la 
jeunesse,
Québec, Que.

Cher monsieur,
Juste durant la collecte pro 

vinciale, en faveur des minorités 
franco-catholiques, o.i nous ap­
prend la triste affaire du Pon­
tiac. C est à se demander si une

partie des fonds recueillis lors 
de cette collecte ne de .Ta pas 
aller à nos amis de Fort-Cou- 
longo pour les aider à organiser 
les forces de la majorité contre 
ia domination "étrangère”.

L'argent, repris d'Ottawa sous 
le couvert de l'autonomie, ser­
vira-t-il, monsieur le ministre, 
aux fins d'anglicisation de Pem­
broke, via Johnston? La cam­

pagne électorale qui s'ouvra 
vous fournira l’occasion de ré­
pondre; tous le* électeurs de 
la province, et ceux dr l'Ouest 
en particulier, y ont droit. Et 
inutile d'ajouter qu'il* ne t'at­
tendent pas à être trahie par 
des politicailleura!

Pwul Réroiliard, 
Hull

Isolationnisme ou souveraineté ?
Monsieur le directeur,
Dans un éditorial de la revue 

“Chantiers". M Jacques Boi­
leau croit devoir “affirmer \t 
goureusement" que l'A.J.C. 
n est pas un mouvement "sépa­
ratiste''. Le fait que de plus en 
plus do membres de l’A.J.C. affi­
chent do fortes sympathies sou­
verainistes et laurentienncs a 
o\ idement de quoi inquiéter les 
dirigeants de ce mouvement soi 
disant nationaliste. De lait, les 
“craintes'' et les "appréhen­
sions'’ de l'éditorrlistc se re­
trouvent dans tout le dernier 
numéro de "Chantiers": en plus 
du texte de Belleau en page 3, 
on voit en pa tes 1 et 11 des allu­
sions an “chimérismc” ridicule 
et en dernière page une petite 
saleté, anonyme et vraisembie- 
ment cclo'e dans des cerveaux 
on proie à une nhobie inexpli­
cable et injustifiée.

Mais quelle autre grande pho­
bie s'est donc emperee de Jac­
ques Relieau lui-meme pour 
faire permettre dans sa revue 
l'emploi de méthodes aussi con­
testables? Il semble que l'isola­
tionnisme soit sa bete noire 
D'après lui. en accédant à la 
souveraineté nationale, le Qué­
bec s'isoulcrait du reste du mon­

de. Avant tout le terme “isolé” 
se dit d’un objet qui est coupé de 
tout autre, d'un être qui serait 
séparé de toute société. Dans 
l'ordre politique, un peuple n’au- 
rau pas d'autre recours, poui 
s'isoler, que de changer de pla­
nète. Les Laurentiens n’envisa­
gent pas le déménagement sur 
la lune. Les Laurcntiens savent 
qu'il n’est au pouvoir d aucun 
peuple de se retrancher du 
monde. L'interdépendance des 
nations et le voisinage des pays 
et Etats sont des faits inéluc­
tables et très normaux.

D'une façon moles rigoureu­
se, on peut aussi parler d'isole­
ment dans le cas d'un peuple 
qui serait tenu a l'écart de la 
vie internationale. C'est pour 
sertir de cette sorte d'isolement 
et s’affranchir des tutelles 
étrangères que les peuples co­
loniaux réclament aujourd'hui 
!eur indépendance politique et 
leur admission à la société in- 
tercotionale. Un Etat libre ne 
s'isole jamais car il est alors 
en mesure de s'allier. C'est 
pourquoi on n'a jamais parlé 
de séparatisme'' ni d'"isoia- 
tionnisme" pour le Ghan-a. le 
Cameroun, le Pakistan ou Pile 
de Chypre. Seule une poignée 
d'intellectuels québécois se per­

met d'agiter ces objeciionc in­
consistantes en tace de la sou­
veraineté Jaurentienne.

lie Caned a français, oublié de 
l’histoire, parfait inconnu même 
en Amérique, tout à fait ignoré 
par le monde contemporain, n'a 
aucune représentation à l’ONU, 
n'a même pas d'ambassadeur 
au Vatican, n'a aucune juridic­
tion sur ses propres minorités. 
LE QUEBEC EST DANS L'ISO­
LEMENT. Et c'est en brisant 
les murs de sa prison confé­
dérale que l'Etat du Québec 
pourra sortir de son actuelle 
réclusion, pourra accéder à la 
vie nationale et internationale, 
pourra contracter des alliances 
de toutes sortes avec les pays 
français et latins, avec les Etats- 
Unis, l’Afrique, etc., pourra,, 
au côté de la dernière tribu 
noire émancipée, avoir son mot 
à dire au Conseil suprême des 
peuple.'.

Le plus absurde de l'affaire 
c'est qu'on affirme ensuite que 
la souveraineté du Québec sera 
peut-èlre possible dans vingt- 
cinq ou trente ans. Aujourd'hui 
nous nous isolerions en nous 
libérant et dans trente aiy nous 
ne nous isolerions plus. C'est

(Suite n la page 7)
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Enfin arrêté, Adolf Eichmann, 
exterminateur de millions de 
Juifs, sera jugé en Israël

Danemark : un avion communiste Mig-17 
a violé le territoire danois hier

ROEDBY, Danemark — Un réacté de combat communiste 
de type MIG-17 a violé la frontière danoise Hier, passant au 
dessus d'un champ de tir de la garde nationale, dans le sud 
du Danemark et volant à 1,000 pieds d'altitude. Un officier de 
la garde nationale a révélé en même temps qu'un autre MIG 
avait été vu au-dessus de tiette région à peu près au moment 
ou un avion américain de ype C-47 survola!: le territoire, en 
route de Copenhague à Hambourg, vendredi dernier et effec­
tuait ensuite un atterrissage forcé en Allemagne de l'Est 
communiste, à quelque 50 milles de la mer Baltique. Il a pré­
cisé qu'il ne pouvait dire si les avions étaient russes ou polo 
nais. La Pologne n'est qu’à quelques minutes de trajet par 
réacté de l'ile danoise Lolland, où on a aperçu les avions.

Etats-Unis : le chalutier russe reviendra 
à Atlantic City dans 3 ou 4 jours

ATLANTIC CITY — La chalutier smietique Masalsk, 
Amarré au port d'Atlantic Cit> durant deux .jour., a repris la 
mer hier Le navire reviendra à Atlantic City, dans tro^f ou 
quatre jours, pour reprendre à son bord le membre d'rqui- 
page qui est hospitalisé Celui-c. avait été transporte d'urgence 
<lans un hôpital américain, souffrant d'une infection des voies 
respiratoires Agé de 26 ans, Ivan Baluik se remet rapidement 
de son mal Le commandant du bâtiment avait demandé l'au­
torisation d'amarrer dans un pur! américain et des remor­
queurs américains s’étaient portés à sa rencontre. Hier le 
navire a repris la haute mer pour poursuivre la pêche à quel­
que 50 milles des côtes américaines.

Italie : la police met fin à un ralliement 
de 20,000 communistes

BOLOGNE — BrAndiss.nt leurs matraques, les brigades 
policières antisubversives ont mis fin samedi à un ralliement 
de 20,000 communistes après qu'un député au parlement ita­
lien eut accusé l'Italie et les Etats-Unis d'avoir commis une 
«pression contre la Russie. Policiers et manifestants se sont 
bagarrés pendant une demi-heure sur la place Malpighi, dans 
le secteur ancien de cette ville industrielle. Six personnes ont 
•té blessées et une dizaine de communistes ont été appréhen­
dés et emprisonnés. Les desordres ont éclaté alors que les 
communistes tentaient de lancer une campagne anti-améri­
caine et hostile au gouvernement démocrate chrétien de l'Ita­
lie. Les communistes devaient tenir quelque 500 ralliements 
é travers l'Italie en fin de semaine. Le parti avait demandé à 
«es orateurs de protester contre l'existence de bases militai­
re. américaines en Italie Le ralliement manqué de Bologne 
devait être le plus considérable. La police a interrompu la 
réunion durant le discours enflammé du député communiste 
Gianearlo Pajetta.

Etats-Unis : on devrait perfectionner 
hâtivement un satellite de 

reconnaissance
OKLAHOMA — sénateur démocrate Lyndon B John- 

*on. du Texas, aspirant à la présidence des Etats-Unis, a re­
commandé dimanche l’adoption d’un programme en vue du

fierfectionnement d’un satellite américain de reconnaissance. 
I a dit qu’un tel perfectionnement permettrait aux Etats-Unis 

d’avoir regard sur toutes les regions du globe par ie truche­
ment d’un faisceau de télévision. Ce serait un moyen de réali- 
aer immédiatement la politique présidentielle des" cieux à dé­
couvert. Johnson a dit. d’autre part, qu’on ne doit pas permet­
tre aux dirigeants soviétiques (Je nous dicter les normes de 
conduite suivant lesquelles nous devons négocier la paix. 
Johnson a dit que les Etats-Unis et la Russie travaillent tous 
deux à la creation de satellites de reconnaissance, mais que 
le. Américains n’en nnt pas fait un programme d’urgence. 
"Nous ne devrions rien épargner, ni argent, ni énergies, ni 
talents pour réaliser ce projet le plus tôt possible”, a dit le 
•énatewr.

Etats-Unis s Russes et Américains 
devraient détruire réciproquement 

leurs bombes
NEW-YORK — Un ancien membre de la Commission d. 

f'énergi. atomique, M. Thomas Murray, a invité hier la Russie 
•t les Etats-Unis è se défaire de leurs ''grosses bombes" sur 
une base de réciprocité, bombe pour bombe. Murray a dit ne 
pas douter qu'il "nous faudra découvrir de nouvelles planètes 
k détruire si nous voulons utiliser toutes les reserves de bom­
bes dont nous disposons présentement. Je crois que le jour 
n'est pas loin où nous devrons révéler au public en quoi con­
sistent nos réserves de bombes. Seulement alors, le public 
Mra en mesure de porter un jugement raisonné sur U situa- 
♦ion. Dans un ordre d'idées different, le Dr Leo Szilard, 
savant atomique d'origine hongroise, a déclaré au cours de la 
même émission télévisée, "qu un jour l'univers n'aura qu'un 
seul gouvernement, mais je ne crois pas en un gouvernement 
mondial qui limitera sa responsabilité seulement à la sécurité 
Internationale." '

Chine : fortes concentrations militaires
près de la frontière de Ladakh

NOUVELLE-DELHI. Ix- journal New Delhi Statesman 
rapportait hier des concentrations militaires chinoises ronside 
râbles dans l’ouest du Tibet, près des frontières disputées de 
la province de Ladakh, au Cachemire Une dépêché d’un eorre* 
pondant à Darjeeling, affirme que les Chinois ont consolide 
leur puissance militaire le long de la frontière et sont mainte­
nant prêts a toute éventualité, même â l’occupation militaire 
du territoire de Ladakh que réclame la Chine Le correspon 
riant ajoute qu’au cours rie ralliements populaires dans la 
capitale tibétaine. Lhassa, tes orateurs ont réclamé "la Jibe 
ration de nos frères opprimes de Ladakh”.

JERUSALEM — Le premier j 
ministre David Ben-O irion a 
annoncé hier I’arresta'ion d A 
riolf Eichtnann. le plus recher 
che des rriminc's de guerre 
nazis encore en liberté. Il su­
bira son procès en Israël. Au 
parlement israélien. M. Ben- 
Ciurion a accusé Eichtnann et ! 
d'autres chefs nazis d’avoir ex- j 
terminé plus de 6,000,000 de 
Juifs en Europe.

Le premier ministre a sur- j 
pris les membres do parle ; 
ment, qui ne se doutaient nul- ! 
lement de la fin de la longue 
chasse a l'homme, en annon 
çant qu'Eichmann avait été ap­
préhendé récemment par les 
services de sécurité d’Israël |

‘'^dolf Eichmann est déjà 
en détention et subira prochai 
nement son procès aux termes , 
d? la loi israélienne pour le ju- ! 
gempnt ries nazis et de leurs 
collaborateurs”, a dit Ben-Gu- 
rion.

Celui-ci n'a pas fourni de dé­
tails sur l’arrestation d'Eich- 
mann. qui était un des princi- ; 
paux lieutenants de Heinrich 
Himmler, chef de la Gestapo. |

Eichmann avait disparu à 
l'époque où le Reich d’Hitler 
s'effritait sous les coups alliés. 
Lieutenant-colonel dans les 
Schutzstaffell, troupes d’élite 
identifiées par les initiales “S.
S ”. Eichmann avait confié à 
des intimes qu’ii s’eiT allait 
dans la résistance.

Par la suite, on a signalé sa 
présence possible dans plu­
sieurs pays d’Amerique latine, 
en Australie, en Suisse et. en 
octobre dernier, dans le royau 
me de Kuweit, protectorat bri 
tanmque du Moyen-Orient. Les 
Anglais le recherchèrent, vai 
nement dans ce pays.

Il était aussi recherché par 
l'Allemagne de l’Ouest, Un

TURQUIE

Etat de siège 
presque total 
pour Ankara
ANKARA — La capitale turque 

était en état de siège presque : 
total, hier, par suite de couvre- ; 
feu. de la fermeture des univer­
sités, de l'interdiction de toutes 
les assemblées et manifestations, 
de la censure du courrier et des 
télégrammes, et de l'assujettisse­
ment de tous les citoyens â des 
règlements de perquisition.

Ces mesures radicales ont été 
imposées, dimanche soir, a la 
capitale, dont la population est 
de 1,200.00(1 âmes, à la suite 
d'une reprise des manifestations 
contre le gouvernement du pre­
mier ministre Mendéres. I^> cou­
vre-feu s'applique de Sh le soir 
â 5h. le matin. Même les cu­
rieux s arrêtant pour assister â 
des manifestations sont passibles 
d'emprisonnement. le comman­
dant responsable de l'application 
de la loi martiale a le pouvoir de 
fouiller tous les citoyens et tou 
les les maisons. Le général Oz 
dilek a aussi assumé le contrôle 
de toutes les communications té­
léphoniques. de la radio et des 
services de télégraphe. Il a or­
donné aux universités de fermer 
leurs portes tant que la capitale 
serait sous le coup de la loi mar­
tiale.

Hier, Menderès et ie premier 
ministre indien Nehru ont expri 
me conjointement leur regret de 
l'echer de la conference au som 
met. Les deux hommes d'Etat 
ont discuté plusieurs problèmes 
d'intérêt mutuel, y eoinpris des 
questions de développement eco­
nomique.

Sir Reginald Maudling 
en mission au Canada

LONDRES. — Sir Reginald 
I Maudling. president du British 

Board of Trade, a entrepris rii 
: manche un voyage de deux se 

marnes aux Etats-Unis et au Ca 
nada pour y stimuler les expor 
talions britanniques Avant rie 
prendre l'avion. Sir Reginald ? 
dit aux reporters que les pro 
chaînes semaines devraient pro 

' riuire une amélioration dans les 
relations entre les deux blocs 
européens de commerce.

<Ï45

Les manifestations 
se multiplient au 
Japon contre Kishi
TOKYO — Tandis qu'augmente 

constamment la vague des pro­
testations populaires contre la 
conclusion d un pacte de sécurité 
nippo-americain — déjà voté â la 
Chambre basse — une autre ma­
nifestation éclatait hier devant 
les immeubles du l’ariement ou 
ISO personnes ont subi des blés 
sures Les forces de l'ordre ont 
opéré ime quinzaine d'arresta 
lions.

Cette manifestation faisait sui­
te a l’appel lance par le leader 
socialiste en faveur d'une cam­
pagne populaire pour obtenir la 
demission du premier ministre 
Kishi.

Entre-temps, les journaux ja 
ponais continuent de mettre en 
doute l'opportunité de la visite 
du president Eisenhower, prévue 
pour le 19 juin.

I-j-s cyclistes peuvent causer 
des accidents a eux-mèmes ou 
aux autres par leur propre né 
gligence. Il n'est jamais prudent 
(ie zigzaguer a travers la voie 
I! faut obéir strictement aux 
sigaux de circulation La hic\ 
cletle es' un véhiculé qui con 
vient a une seule personne

mandat d'arrestation sous des 
accusations de meurtre était 
en circulation depuis des an 
nées. L’ai) dernier, les autori­
tés allemandes obtinrent une 
information selon laquelle 
Eichmann pourrait avoir ga 
.gné Israël. Elles demandèrent 
aux forces israéliennes rie so 
curité de vérifier ces rensei­
gnements.

Ij's dirigeants de la police 
israélienne et les chefs des 
services de sécurité étaient 
présents au Parlement quand 
M Ben-Gurion a annoncé “l'ar­
restation d'un des plus grands 
criminels de guerre nazis, res- 
pensable avec d autres chefs 
nazis de ce qu'ils appelaient 
la solution finale rie la ques­
tion juive: l'extermination de 
plu? de 6.000,000 de Juifs eu 
ropeens

Né en Allemagne. Eichmann 
alla s'établir en Autriche ou il 
s’enrôla dans les Schutzstaf­
fell en 1932. six ans avant que 
les Nazis ne s'emparent de ce 
pays. C’est lui qui surveilla la 
déportation des Juifs autri­
chiens el tchécoslovaques 
avant de devenir le principal 
adjoint dlHimm'cr.

En 1941, Hitler le nomma 
responsable de la solution de 
la question juive par la liqui­
dation de millions de Juifs 
Son poste était môme identifie 
par son nom: Dionststelle 
Eichmann (l'autorité Eich­
mann).

II est accusé d'avoir dirige 
personnellement la mise â 
mort des Juifs de Budapest.

Aux quatre coins du monde
Etats-Unis : onze leaders syndicaux 

américains visiteront l’Union 
soviétique

CHICAGO — Onze leaders syndicaux des Etats-Unis ont 
accepté une invitation de visiter l'Union soviétique au cours 
du mois de juillet. En annonçant la nouvelle hier, M. Jack 
Spiegel, président du syndicat des travailleurs de l'industrie 
de la chaussure, a précisé que l'organisation du voyage avait 
ete arrêtée avant la rupture de la conférence au sommet. 
Mais, a-t-il ajouté, cet échec ne doit pas mettre un terme aux 
futurs échanges culturels entre les Etats-Unis et l'Union sovié­
tique. "Nous ne ferons pas ce voyage en qualité de représen­
tants de nos syndicats respectifs, a-t-il souligné, mais comme 
citoyens soucieux de voir l'Union soviétique." L'invitation a 
été adressée aux chefs syndicaux par l'Union des sociétés so­
viétiques en faveur de relations amicales et culturelles avec 
les pays étrangers. M. Spiegel a admis qu'il était quelque peu 
"nerveux" quant é la possible aggravation des relations russo- 
américaines par suite de l'échec du "sommet".

Indonésie : procès pour tentative 
d’enlèvement de M. Soukarno

DJAKARTA — Sept hommes ont comparu devant un 
tribunal spécial, hier, sous une accusation rie tentalive d'en- 
lèvement du président Sukarno et d'autres chefs politiques 
de l'Indonésie. I<e gouvernement a annoncé au debut de mars 
dernier qu'il avait éventé un complot d'enlèvement relié à 
l'attaque à la mitrailleuse de deux palais du president Sukar­
no, par un pilote de l'aviation militaire, de même qu'une 
attaque armée contre une ocole de cavalerie a Bandoeng. La 
défense a obtenu hier un ajournement afin de se mieux pré­
parer à plaider.

Chine : nouvelle vague d’émeutes 
antigouvernementales depuis 

deux mois
TAIPEH, Formosa — Una nouvelle vague de soulève­

ments baleie la Chine communiste et a provoqué une série 
d'émeutes eu cours des deux derniers mois. L'agence centra­

le de nouvelles de la Chine nationaliste t révélé hier que des 
émeutes étaient survenues dans au moins 15 villes et villages 
chinois è la suit* de protestations contre le plen gouverne 
mental visant è établir des communes ouvrières dans tout la 
pays. Les émeute» ont été menées par des fermiers mécon­
tents qui ont protesté contre le système communal et, selon 
le rapport, il y aurait eu "du sabotage, du vol, de l'insurbordi 
nation, das grèves*de» assassinats et viols '. Le rapport, publié 
dans les principaux journaux chinois de cette ville, ne donnait 
aucun détail et ne précisait pas dans quelles provinces ces 
incidents se seraient déroulés.

France : décès à 90 ans de l’inventeur 
de la lumière au gaz néon

PARIS - Georges Claude, savant français et inventeur 
dont les decouvertes ont rendu possible 1a lumière au néon, 
e^t décédé hier à l'âge de R0 ans. Claude a aussi à son crédit 
la mise au point de ga? empoisonnés qu'ont employes tes trou 
pes françaises durant la première guerre mondiale Dans sa 
jeunesse, alors qu i! travaillait au laboratoire de la rompa 
gme municipale d clectricite de Parts, il a effectue des re 
cherches sur l'air liquide II a perfectionné une méthode qui 
'ui a permis de séparer le neon de l'air liquide. Cela détail 
paver la voie à la production en masse de gaz rares qui sont 
employes dans ries millions d'affiches lumineuses à travers le 
monde. Claude fut trouvé coupable rie collaboration a ec les 
Allemands durant la deuxième guerre mondiale et il fnl cnn 
damne à l'emprisonnement à vie Mais il fut remis en liberté 
provisoire le 2 janvier 1950 à la demande des plus eminent 
savants de France.

Tchécoslovaquie : doctorat honorifique 
à l’industriel Cyrus Eaton

PRAGl'E — L'industriel Cyrus Eaton, de Cleveland, a 
reçu hier un doctorat honoraire en droil de l'université Char 
les ici. Ealon, originaire de la Nouvelle Ecosse, qui a reçu 
le prix lamine pour la paix au début de celte année, a été 
louange pour son atlitudo sur les problèmes internationaux 
par Valerian Fabry, doven dp la faculté de droit de l'univer 
site Le ministre de l'éducation, Frantisrk Kahuda et d'autres 
leaders culturels tchèques ont assisté à la ceremonie.

La découverte d’un papier 
à cigarettes exceptionnel 
enthousiasme tout le Québec

*
M R Leëtic directeur de 
ventes Montreal
"J'aime la riche saveur 
de la Rembrandt et son 
papier ‘Multivent'

MHe Use Charrier, commis de 
banoue Montreal
"la Rembrandt est un 
vrai vclourn: elle m’em­
pêche de tousser."

Mlle Louise Brodeur opnratnee, 
Montreal
"l a Rembrandt est plus 
fraîche que toute autre 
cigarette et sa saveur est 
exquise."

M Jean Guy Boyer, employe 
d industrie. Laehine
‘‘Jeprefèreîa Rembrandt 
à cauAe de la douceur de 
ion tabac de Virginie."

M Raymond Boutet chat de 
service Quebec
“La Rembrandt e*f dou­
ce pour ma gorge Je l’ai­
me particulièrement à 
mon travail.**

M P f Betand amplfyt de eli. 
de Mr. Montréal.
"le papier ‘Multivent* 
en venAationnel La 
Rembrandt a un goût 
propre."

M. Maurice Des[irdies. courtier 
d issuranco. Monfreil
"La Rembrandt e«i fraî­
che comme une brise. 
Son papier ‘Multivent* 
U rend plus douce."

SM| es?

i L
Mme P t Biland maîtresse 
de manor Montreal
** ‘Multivent* e*t sensa­
tionnel Je fume beau­
coup. c‘est pourquoi ie 
fume la Rembrandt."

M P Charrier, restaurateur. 
Montreal
"La cigarette Rem­
brandt à papier ‘ Multi­
vent' est la cigarette la 
plus agréablement sur­
prenante."

M Rodolphe Ricard réalisateur 
TV Quebec
"Apres avoir essayé pres­
que toutes les marques 
depuis plus de 10 ans. j'ai 
trouvé ma sorte apres le 
1 er paquet de Rembrandt

M A Legault. voyageur de 
commerce Montréal.
"Douce, veloutée, ex­
quise et différente, la 
Rembrandt me procure 
un plaisir indéniable."

3. k
Mit* N. Chirtrintl srspiruia 
dans la tltaussurt MoalrSal
“J'aime la Rembrandt 
parce qu elle est douce II 
n'y a "en comme sa nette 
fraîcheur.”

M Pial Mittlesiu fipsrt s»
trihiitiea. L ébsrlt Ptoulti.
”1 a Rembrandt est très 
douce pour la gorge Je 
fume beaucoup. ce«t 
pourquoi je fume Rem­
brandt,”

f ' \1
M A lifosa tlufiist si 
ghirmictt Moatrsal
“Le papier ‘Multivent’ 
est sensationnel et con­
fère a la Rembrandt une 
douceur qui n'a pas en­
core ete égalée."

Seule la Rembrandt possède Multivent!

M Ji*n Marte Abel, chauffeur 
de taii, Montreal
"Le papier ’Multivent* 
donne une douce touche 
à la Rembrandt, uui est 
ti facile à respirer.

M Louis Tardivel, redecteur. 
Quebec.
"J’aime beaucoup son 
papier ’Multivent* ex­
clusif, son filtre et ie fait 
qu'elle est la mieux co- 
lee au Canada."

mm
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Partout dans la Province les fumeurs de la 
Rembrandt en font réloge. C'est pourquoi le 
Rembrandt devient si vite la préférée du Québec. 
Mais pourquoi en est-il ainsi?

Seule la Rembrandt est enrobee de papier 
Multhent. Les pores innombrables de ce 
merteilieux papier aspirent l'air frais i chaque 
bouffée, ce qui donne, tout naturellement, une 
saveur plus pure, plus fraîche et plus douc« 
à la cigarette.

Mm* G Renaud, meilrtui éi 
«sium. Uchint
"Jepréferela Rembrandt 
è cause de ton papier 
‘Multivent’, de sa dou­
ceur et de son velouté."

M M. Bnselxxs vendeur 
Verdun
"La Rembrandt est un 
vrai velours. ‘Multivent* 
lui donne une fraîcheur 
exceptionnelle."

M J Robert Mareotie. etudiant 
•n sciences, Montreal
"Son filtre de luxe et non 
papier ‘Multivent' don­
nent à la Rembrandt la 
saveur recherchée”

< est le plus grand perfec­
tionnement apporté h la 
cigarette depuis l'mvenlion du 
filtre. ‘Multivent* est une 
marque de commerce dont le 
Ciroupe Rembrandt a la 
propriété partout, dans le 
monde Brevets mondiaux en 
instance. Dessin depose au 
Canada en J 959.

Découverte d'un papier à 
cigarettes exceptionnel

M Y von Couture toriftHMMt 
Montreal

i
"La Rembrandt me pro­
cure un plaisir narfn» 
C’est le papier 'Multi­
vent* qui fait tout® la 
difference”
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Une souscription annuelle pour la M0r Blais chez les 
survivance française en Ontario fr8 e'etiura,eur>

■* Son Kxc. Mgr Léo Blais, au-
xiliairp a Montreal, a présid- 
vendredi soir dernier, la réu 
nion annuelle des Frères édu­
cateurs. nue dirigeait le R P'. 
Elisée Rannou, supérieur géné­
ral des Frères de l'Instruction 
Chrétienne.

La réunion éla't sous le pa- 
tronage spirituel de l abbé Jean ! 
Marie de la Mennais. fondateur j 
des Frères de l’inslruction Chré | 
tienne, mort en I860.

Sa carrière apostolique fut 1 
évoquée en un jeu choral ma

Le Boeing 707-436 de BOAC, un Bourses cTétude Casgrain et Charbonneau

La souscription annuelle do l'Association d’éducation 
de l'Ontario aura lisu du 19 nu 26 juin et du 2 octobre 
au 9 octobre. L'Association d'éducalion de l'Ontario 
célèbre cette année son cinquantenaire de fondation. 
Elle s'emploie à multiplier Us p rôts d'honneur, à 
organiser les moyen;, d’éducation, d’enseignement de 
la langue française dans les centres isolés de la province 
de l'Ontario, à fonder de nouveaux clubs sociaux, à 
soutenir les nombreuses oeuvres de l'Association.

appareil géant, symbole d'une 
ère nouvelle de

L'avion Boeing 707-436 de British Overseas Airways Corpo­
ration (BOAC) ost mû par quatre moteurs à réaction Rolls- 
Royce Conway. Ce puissant avion qui vole de Toronto à 
Montréal jusqu’en Europe sans escale, a transporté hier un 
groupe de 157 personnes, dont un certain nombre de journa- 
iistes, au-dessus d'Ottawa, de Matsena, N.-Y., avec retour é 
Montréal en longeant la voie meritime du Saint-Laurent, à 
une altitude de prés de 30,000 pieds.

Les prêts d honn’ur ont été ! été institués «en 1833: 147 été- 
versés en 1959-60 à 384 élèves , ves en ont bénéficié dès le dé- 
d’écoles normales: ces prêts ont i but. Des p’êt ; d’honneu:- sont anifiquement renriu par les sco-

également consentis à des élé- lastiques et les juvénistes des 
. vos d’autres genres d’inslitu- Frères de I’lnalruction chré- 
i lions. L’Association d’éducation tienne dont il est le fondateur, 
de l’Ontario a distribué en hour- ainsi que par le F. Bernardin 
SC' jusqu’ici plus de S266.300. 1 de Sienne qui montra les liens

! d’amitié et d’enti ’aide qui unis- 
L As ociation d’éducation de >aienl M. de la Mennais i plu- 

l’Ontario s’occupe de 45 centres sieurs instituts de religieux en- 
isolés dans toute la province de i soignants.
1 Ontario. Il s’agit d’endroits où Dans son allocution, le supé-

Le 28e congrès de 
l'ÀCFAS aura lieu à 
Québec, en octobre
L'Association canadienne-fran

çaise pour l’avancement dei des groupes importants de fa- 
sciences iACFAS) tiendra a Que nadiens français vivent en pré- 
bee son congres de 19<iü. du 27 ; -ence de dangers constants pour 
au 30 octobre. Le public sera in- ^ei,r lan8ue et leur foi. L'on 
vité à une réunion de portée ge-1 commence par 1 organisation 
nérale qui groupera des spécia- c1al’5 ,^es centre’ d un club so­
liste.. de plusieurs disciplines ‘i,*", existe déjà jine quin- 
pour la discussion du thème sui- 7amc el 1! fallt multiplier.
\ant; "L'aménagement du ter- ---------  m-----------
ritoire de notre province.” Les1 , .
congrès de F ACF AS. ce sera le j Nodi liât CHS â 
28e, réunissent chaque année, des nwimiwiiviia ■
représentants des 43 sociétés! l'jlÂnifal IpaR-Talnn 
scientifiques affiliées à l’ACFAS j llUfJIIOI JCdlt iulUll
et la grande majorité des travail-1 ,
leurs scientifiques du Canada , ‘-° Dr J.-L. Rochefort, direr 
français, tant dans le domaine *fu.r mf;diea. de 1 hôpital Jcan- 
des sciences physiques, biologl-;1 a,on' annonce la nomination 
ques et naturelles que des scien- le. t?nse'' d acl'
ces humaines. Uncertain nom-1 de hult ehefs de
bre d’hommes de science de lan- afPart(,mfnt- 
gue anglaise se joignent égale-! ^ nomjna|jon, on( été faj 
ment aux congressistes. Les tej a l'occasion de la réorga 
travaux scientifiques présentés nisation des principaux services 

forme de communications ,ie rhôpital. On sait que la non 
ongrès de l’ACFAS sont ré- j velle aile, en voie de parachè-

sous
aux congrès 
partis en plusieurs sections où la 
plupart des disciplines scientifi­
ques sont représentées. En 1959, 
28fi communications ont été pré­
sentées, dans les 22 sections.

AVIS
AtU est par les présentes donne, 

conformement à l’artlrle lit! rd> 
du rode ctvll. que Davis Automatic. 
Controls Limited, dont le stete prin­
cipal des affaires dans la Provlnre 
de Quebec est situe dans la Ville 
de Montreal, a transporte toutes 
tes créances et comptes aux livres 
actuels et futurs A LA BANQUE 
TORONTO-DOMINION, à titre de 

' garantir, par acte portant la dale 
du 10e Jour de mai. 19«ll et enre- 
elstre au llureau (l'Enregistrement 
d.- la Division d'Enregistrement de 
Montreal. Que., le IJe Jour de mal, 
1000, sous le numéro 1470241.

Ce 14e Jour 4e mal, 1M0.
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

rieur général traita du Frère 
enseignant dans l'Eglise.

"Pour enseigner les diverses j 
disciplines, nous demandons à i 
nos sujets les études sunérieu | 
re.s en matières profanes; nous i 

j ne pouvons omcltre. ne serait 
ce que pa.r souci d’équilibre, les ! 
'tunes Ihéologiques du même ; 

i degré. D'ailleurs, à une époque 1 
où. jusque dans les meilleures I 

i contrées parfois, le sens de Dieu ' 
I s'affadit, et où l’on sent le be- 
! soin d'imprégner d’esprit chré 
tien les .structures temporelles 
elles-mêmes, la vocation du Frè­
re éducateur est plus que ja- 

j mais nécessaire. Elle répond a 
des préoccupations du moment; 
la construction du royaume de 
Dieu dans le coeur des hommes 

| de demain...”
Tirant les conclusions de la 

soiree. S. Exc. Mgr Léo Blais 
; magnifia l’oeuvre de.s fonda­
teurs et des Instituts ensei­
gnants. particulièrement celui 
du Vénérable de la Mennais. Il

parachè­
vement, ajoutera 320 lits. L’hô-
A VOSÏXJWÏ A50,»'* invitantes Frtrës des dSntes
et 64 bassinettes. C'est en fonc­
tion des services agrandis, ou 
de nouveaux services, que ces 
nominations ont été jugées né­
cessaires.

Le Dr Jean Darche devient 
chef du département de chirur­
gie; le Dr Jean-Louis Bordtias, 
chef de la médecine; le Dr Si­
mon Gold, chef de l’obstétri­
que; le Dr Paul-W, Guilbert, 
chef de la pédiatrie; le Dr Guy 
Duckett, chef de la radiologie; 
le Dr Jean-Louis Rochefort, 
chef de l’anesthésie; le Dr Ar­
cadia Neaga. chef de la patho­
logie el le Dr Jos Pellerin, Ph. 
D., chef de la biochimie.

congrégations à rester fidèles à 
l'esprit de leurs fondateurs, qui 
est celui de l'Eglise et de l’E­
vangile. et à rendre de plus en 
plus fécond leur apostolat par 
une union toujours plus grande 
au Christ.

Des réunions comme celle-ci 
se tiendront subsequemment 
dans les différents centres rie 
la Province où les Frères de 
l’Instruction chrétienne ont des 
écoles et des maisons de for­
mation.

CANADA
Province de Québec 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 480,943

A E BOURGUIGNON, de la 
cité et du district d'Ottawa, 
dans U province d'Ontario.

Demandeur
VS

ERNEST LAFRANCE. des ci­
té et district de Montréal, et 
là résidant au 7485 rue Cham­
bord. et maintenant de lieux 
inconnus,

Défendeur
PAR ORDRE DF. LA COUR 
11 est ordonné au défendeur 

ERNEST LAFRANCE de corn 
paraître d'ici un mots.
Montréal, 20e Jour de mai 1960 

Orner HARDY 
Député-Protonotaire 

Mes Brais, Campbell, Mercier 
A l^educ

360 rue St-Jacques Ouest. 
Montréal
Procureurs du demandeur

AVIS

Plans de voyage
Pour la saison d'été qui s’an­

nonce, le Canadien National 
offre aux voyageurs d’alléchants 
plans de voyage.

Ces plans présentent deux 
avantages bien distincts. L’un

Les nuages et l'altitude élevée 
n’ont pas permis de bien voir le 
magnifique panorama. Cepen­
dant, l’absence de vibration, de 
bruit et la magnifique stabilité 
de cet appareil géant qui atteint 
l’Europe en un peu plus de six 
heures, concourent à faire de 
l'envolée dans le 707 de BOAC, 
un agréable voyage.

Les 173 passagers qui peuvent 
prendre place dans le 707. avec 
de 10,000 à 12,000 livres de ba­
gages, voyageant à une altitude 
de 25,000 à 42,000 pieds.

La cabine pressurisée, de 100 
pieds de longueur, assure une 
envolée fort confortable: la pres­
sion de l’air y est maintenue à 
celle qui prévaut à une altitude 
de 7,00(1 pieds. L'appareil a un 
rayon d'action de 5.000 milles 
nautiques, . 1.000 milles de plus 
que la distance Toronto-Glasgow. 
La vitesse moyenne est de quel­
que 600 milles à l'heure.

Les quatre moteurs à réaction 
Conway, en dérivation, font une 
imposante consommation de car­
burant. L’avion en apporte 19,906 
gallons impériaux. Chaque mo­
teur a une puissance de 17,500 li­
vres de poussée.

Le capitaine John Woodman, 
né à Vancouver, âgé de 48 ans, 
était hier aux contrôles de l’ap­
pareil. Le capitaine a le concours

d'un second, d'un pilote, d'un in-, 
génieur de vol, de trois commis­
saires et de trois hôtesses.

BOAC se propose de mettre en 
service une Hotte de quinze 707 
436.

Les envolées régulières de.s 
707 de BOAC entre l’Europe et 
le Canada débuteront en juin 
prochain. Le service hebdoma 
daire Londres-Montréal-Toronto 1 
sera inauguré le 18 juin. Deux 
fois la semaine, à compter du 21 i 
août, les 707 assureront la ligne 

| Londre.s-Glasgow-Toronto. Le 3 
septembre, le service en sens in- 

| verse sera inauguré.
Les instruments de vol les 

; plus perfectionnés, dont le ra- 
: dar qui scrute loin à l’avance 
les conditions de vol, sont dis- 

: posés dans la vaste cabine de 
pilotage. Le radar permet de 

; déterminer les conditions at- 
! mosphériques et d’éviter les ré­
gions de turbulence. L’ère de 

| l’aviation commerciale transat­
lantique a dépassé depuis long­
temps déjà les temps héroïques, 
mais avec la mise en service de 
tels avions géants à réaction, le 
service transatlantique atteint 
le stade d’une popularité à pei­
ne soupoçnnée. Mais avec opti­
misme les dirigeants de lignes 
aériennes entrevoient une ère si 
fructueuse ou’ils n’hésitent pas 
à investir de grosses sommes 

, dans de nouveaux appareils.

A l'occasion de son cinquante­
naire, M. Paul L’Africain, prési­
dent de la maison Casgrain et 
Charbonneau Ltée a décidé d'of­
frir aux universités de Qué­
bec et a la Fédération des collè­
ges classiques de la province, 
des bourses d'étude d'une valeur 
totale de $1,700.

En posant ce geste en faveur 
de l'éducation, M. L’Africain a 
déclaré que la maison qu'il dirige 
veut ainsi donner l'exemple de 
l'intérêt que doit porter l'entre­
prise privée canadienne-Trançai- 
se à l'éducation collégiale et uni­
versitaire. dans le secteur parti­
culier des sciences.

Il a déclaré, notamment, que 
nous aurons besoin, de plus en 
plus, de techniciens, spécialistes 
et hommes de science pour sui­
vre la marche du progrès dans 
le domaine pharmaceutique et 
celui des appareils scientifiques, 
là précisément où la maison Cas­
grain et Charbonneau Ltée offre 
à sa clientèle des services des 
plus variés et de la plus haute 
compétence.

Félicitations dos roctours

Mgr Alphonse - Marie Parent, 
P A., recteur de l'université La­
val. en acceptant le don de Cas- 
grain et Charbonneau Ltée a re­
mercié M. L’Africain "de ce ges­
te généreux de collaboration".

Mgr Georges Deniger, P.F., 
vice-recteur de l'université de 
Montréal, de même que les au­
tres recteurs, ont aussi exprimé 
leurs voeux de profonde recon­
naissance. Hgr Pierre Decary, 
P.D., président de la Fédération 
des collèges classiques, remercie 
aussi M. L’Africain en déclarant 
que “nos collèges apprécient hau­
tement cette collaboration de vo­
tre part à leur oeuvre d’enseigne­
ment”.

Le montant de $500 accordé à 
la Fédération est ainsi réparti

entre les collèges ; $250 seront 
distribués aux neuf élèves de 
philo I qui se classeront premiers 
à l’examen du baccalauréat en 
chimie de la faculté des arts de 
l’université Laval, le premier de 
tous recevant un prix de $50. et 
les huit autres, de $25.00 .

Pour les collèges affiliés aux 
universités de Montréal et Otta­

wa, une somme de $250 a été ti­
rée au sort et 10 collèges rece­
vront $25 chacun, attribuables à 
leur meilleur élève en chimie.

Les collèges bénéficiaires sont: 
Marianapolis. Marie-Anne. Sto- 
Marie, Marie Médiatrice, Sainte- 
Croix, Eudistes, Mont - Saint- 
Louis. Saim-Vtateur, L'Assomp­
tion et Bourget.

Union soviétique : violente attaque du 
journal "Kommunist” contre Belgrade

MOSCOU — La parti communist* soviétique * publié cas 
jours derniers un* attaque acerbe centre U Yougoslavie dans 
le journal "Kommunist", bible politique du comité central 
du parti. L'euteur s'en est pris au président Tito en lui repro­
chent d'eppuyer directement ou Indirectement les Etats-Unis 
sur plusieurs questions internationales. Il dénonce aussi les 
chefs yougoslaves peur leur attitude neutre et leur rejet du 
besoin de solidarité entre les nstiens socialistes (communistes) 
dans leur lutte contre l'impérialisme. En agissent de le sorte, 
les Yougoslaves font te jeu des impérialistes, ajoutait l'article, 
dont Radio-Moscou a diffusé plusieurs extraits. Depuis la mort 
de Staline, le premier ministre Khrouchtchev a tante plusieurs 
rapprochements avec le régime Tito, mais en croit que le 
''vieille garde" du Kremlin s'est vigoureusement opposée é ces 
efforts.

Dépêche hors sac . . .
WASHINGTON — Le président Eisenhower prononcera 

une allocution radio-télédiffusée mercredi soir pour rendre 
compte à la nation américaine de l’échec de la conférence au
sommet.

BIENVENUE i Notre PALAIS DU JARDIN
Le plus grand eholx de rosiers, arbroe d’ornement, arbustes 

pour haies, plante* vlvaeas et annuelles, aamaneas pour gazon, 
artiela* de jardin, fartllisants, insecticides et fongicides, etc.

Mageiin *1 pépMàr* préitnltmanl ouvert, d* * a.m. â 4 p.m. du lundi 
au nartradi, juiqu'à 9 p.m. (« /oudi et voodrodi, et 5 p.m. le lamêdi.? WH PERRON k £ e

515 MJUl. LAIELLE, L’AIORD A nOUEEE. 7.Q. (Montréal 40) TEL MU. 1-1115
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DAME YVETTE BRISSETTE. 
ménagère et épouse commu­
ne en biens de JOSEPH AR­
THUR DEMERS, camionneur

Avis »»t par le, présrntex donnt, 
conformément à l’article 1571 (d) 
d\i code mil. que Levitt’s strictly j consiste dans la vente de billets 
Koiher Dtlicate»een Products Ltd. 4tannt ««nyoriB’» i nriv r4r1iiit<t dont le iièfc principal dt« affaires 10111 compris a prix reauiis
dans la province de uuébec est ; aux personnes qui voyageront 
situé «ans u cité de Montréal, a sur \es parcours transcontinen- 
transporté toutes ses créances et — —
comptes aux Itérés actuels et futurs 
à LA BANQUE TORONTO-DOMI­
NION, à titre de garantie, par acte 
portant 1* date du IRlème Jour de 
mal, 1M0, et enregistré au Bureau 
d'Enregistrement de la Dlrielon 
d’Enregistrement de Montréal, le 
IRlème Jour de mal, 1960, tous le 
numéro 1471667.

Ce ZOième Jour de mal, I960 
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

AVIS

AVIS EST PAR LES PRE­
SENTES DONNE que le 13 m*i 
1960. sous le numéro 1470645, 
il a été enregistre au Bureau 
d’enregistrement pour la divi 
sien d'enregistrement de Mont- 
rétl, un contrat de vente et 
transport par TWIN EQUIP­
MENT SUPPLY LTD., corps, 
politique dûment incorpore. ; No 506,011 
ayant son siège social et sa 

■I principale place d'affaires dans)
1 la cite et le district de Mont-1 
i réal, province de Québec, à j 
PHIL WOOD INDUSTRIES LI­
MITED, corps politique dûment 
Incorporé, ayant son siège so- j 
cial et sa principale place d’af- j 
faires dans la cité de Windsor. I 
province d’Ontario, de l'uni j 
versalité des creances et comp 
tes de livres actuels et futurs 

domiciliée et demeurant au ! EQUIPMENT
no : 382 Montée-Sanche, Ro SUPPIA LTD. 
semère, district de Montreal. Cet avis est donné confer- 

Demanderesse ; mément aux dispositions de 
VS ! l'article 1571 (d) du Code civil

taux entre l'Est et l'Ouest du 
pays et entre les grands centres 
de l'Ouest. Un déboursé unique 
comprend le prix du billet, des 
Uts. des repas et des pourboires.

D’après une autre clause de 
ces plans de voyage, deux ou 
plusieurs personnes qui effec­
tuent ensemble un voyage aller- 
retour peuvent bénéficier de ta­
rifs réduits dans les voitures or­
dinaires. Ces tarifs spéciaux 
s’appliquent tous les jours de la 
semaine pour tous les voyages 
de plus de 72 milles en terri­
toire canadien.

CANADA
Province de Québec 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE

JOSEPH ARTHUR DEMERS, de la province de Québec.
camionneur, domicilié et de 
meurant au no. 382 Montée- 
Sanche. Rosemère, district de 
Montréal.

Défendeur
AVI!

Une action en séparation de 
biens a été instituée en cette 
cause, à Montréal, le 28 avril 
1960
Montréal, ce 17 mai 1960 
Gaboury, Lacroix, Hill 

et Ferras
Procureurs de la demanderese

Montréal, le 13 mai 1960 
PHIL W’OOD INDUSTRIES 

LIMITED

RICHARD POLLACK, corn 
mis. de la cité et du district 
de Montréal,

Demandeur
VS

NEIL PAUL MCDONALD, 
6922 rue Viau, app 3, des 
cité et district de Montreal, 

Défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné au défendeur 

NEIL PAUL MCDONALD de 
comparaître d'ici un mois 
Montréal, 19c jour de mai 1960 

Raymond PILON 
Député-Protonotaire 

Mes Phaneuf, Denys, Lessard 
& Lagacé, avocats.

1223 ouest, rue St-Jacques. 
Montreal
Procureurs du demandeur

CANADA 
Province de 
District de :

luébac
lontrésl

COUR SUPERIEURE
No 506,041

LUCIEN PILON, chauffeur, 
demeurant tt domicilié dans 
la paroisse de Rigaud, dis­
trict de Montréal,

Demandeur
VS

YVES ASSEL1N, de metier 
inconnu, demeurant et domi­
cilié sur la route 17 à Hud­
son Heights, district de Mont­
réal,

et
ZEPHIR OUELLETTE, de mé­
tier inconnu, demeurant et 
domicilié dans la paroisse de 
Rigaud, district de Montréal, i 

Défendeurs
PAR ORDRE DE LA COUR 
II est ordonné au défendeur 

YVES ASSELIN de comparaître 
d’ici un mois.
Montréal, 20e jour de mai 1960 

Raymond PILON 
Deputé-Protonotaire 

Mes Jacques Deom, avocat, 
Rigaud. P. Q.
Domicile élu :
10 est rue St-Jacques,
Suite 38, Montréal 
Procureur du demandeur

AVIS.

REVISION DES LISTES ELECTORALES

ELECTEURS et ELECTRICES
DISTRICT ELECTORAL 

DE CHAMBLY

Vous devez déposer vos demandes en inscription 
en radiation ou en correction à l'un des endroits suivants: 

— (le plus près de votre domicile)

Bureaux ouverts les 14, 25, 26, 27, 28 et 30 mai 1960 
d* 8 hrs A.M. à 10 hrs P.M.

CITE JACQUES-CARTIER

CITI ST-LAMBERT: 
VILLI ST-HUBIRT : 
VILLE LBMOYNE :
CITE LAFLECHE :
VILLE MONTREAL-SUD:

181, ru« Martin,
2230, chemin Du Tremblay, 
210, ru* Rouvilla,
2355, ru* St*-H6l6n«,
2383, chemin Chambty,
1314, chemin Chambiy,
202, ru* St-Danis,
501, Manf6* St-Nubart,
80, rue St-Louis,
I7M, ru* Ring,
763 rua, St*-H6l6iM.

au au bureau du Pr6*ld#n» d'Ilaatien :
206, ru* Lab*nt6, Lenguauil

N-B — Towt «lecteur peut demAnder rinscrlptlon «e ton nom «ur 
U list* électorâJe de même que celui «e ses proche» pa rents domi­
cilié* don* le même district électorâl.

Publié par Marc Lamarre, président des élections 
du comté de Chambiy.

AVIS
REVISION DES LISTES ELECTORALES

ÉLECTEURS ET ÉLECTRICES
DE L'ILE DE MONTREAL

Voua d«v«x dépoaar vos domandas an inscription, an radiation ou on correction i l’un dos endroits tuivanft :
(le plus prêt de votre domicile)

BUREAUX OUVERTS LES 24, 25, 26, 27, 28 at 30 MAI, 1960
8 iMuras «.m. à 10 h«urEi p.m.

Pour le dufnef électoral de :

BOURGET

IACQUES-CARTIIR

LAVAL

MAISONNEUVE

MONTREAL - JEANNE-MANCE

MONTREAL - LAURIER

MONTREAL - MERCIER

MONTREAL -
NOTRE-DAM i-DE-CR ACE

MONTREAL - OUTREMONT

MONTREAL - SAINTE-ANNE 

MONTREAL - SAINTE-MARIE

MONTREAL - SAINT-HENRI

MONTREAL - SAINT-JACQUES 

MONTREAL - SAINT-LOUIS

MONTREAL - VERDUN

WESTMOUNT - SAINT-GEORGES

6) 1255. H* Are. Cité de 8t-Michel 
3551. ruo Béltlr, Cite de St-Mlehel 
11.639. rue l’Archevêque. Montréal-Nord 
3131. Boul. Llébert. Montréal 
2875. rua Désormeaux, Montréal

b) ou a.u bureau du Président d’Election.

a) 1160, rue Clément, Ville 8t-Laurent 
653, rue Buchanan. Ville St-Lnurent 
215, 48e Ave. Lachlne
266. 10c Ave. Lachine
719. 4e Ave. Lachine
146, rue Stirling Ville LaAâlle
190, 65e Ave, Ville Laaalle

b) ou au bureau du Préaident «’Election

a) 579 est. me Fleurv. Montréal 
2229 eat. Boul Gouin, Montréal 
10.7U. me St-Denia. Montréal 
10.370. me Tolhurst. Montréal 
1710, ouest. Boul. Gouln. Montréal 
8503, me Lajeuneeee, Montréal 
3475, me St-Urbaln, Montréal

b) ou au bureau du Président «’Election

a) 2735, rue Latogelter. App 1. Montréal 
2625, rue Lacordalre, Montreal 
3420, rue Hochelaga. Montréal

b) ou au bureau du Président «’Election

a) 6293, me Christophe-Colomb. Montréal 
1491. me Everett. Montréal
6435, lie ave. Rosemont, Montréal 
6766, 12e ave Rosemont, Montréal

b) ou au bureau du Président « Election

a) 7453, me CTiâteaubrland, Mtl 
6336. rue Ch â te au b ri and, Mtl

b) ou au bureau du Préaident d’Eleetion

ai 5057. me Boyer. Montréal 
4320, me Fullum. Montréal

bl ou au bureau du Président « Election

si 68. Westminster Ave Montréal-Ouest 
5627, Westminster Ave Nord. Côte St-Luc 
1028. Addington ave. Montréal 
4410, Oxford Ave. Montréal

b) ou au bureau du Préaident «’Election

a) fld.ï ave Bloomfield, Outremont
997, Ave Querbes, App 4. Outremont 
60. Av* Bellingham. Outremont.
160 Ave, Appln, Ville Mont-Royal

b) ou au bureau du Préaident « Election 

a) 1547, rue Durocher. App. 1. Montr4al
b $ ou au bureau du Prealdent d’Election

a) 1961. me Plaasis. Montréal 
4002. rue Bordeaux, Montréal

b) ou au bureau du Préeident «'Election

i) 5645. rue Laurendeau. Montréal 
2922, rue Allard, Montréal

b) ou au buréau du Préaident « Election

ai 3996. ma §t-André, Montréal
bi ou au bureau du Président d’Election
ai 4572. me Saplanade Montréal 

5490, me Caacriin. Montréal

b) ou au buréau du Préaident «'Election
ai 3496. ave Verdun. Verdun 

4088, rue Edna, Verdun
b) ou au Burtau du Président, d Election

ai 4026 ouest, rue Sherbrooke, Waatsaount 
2211 oueat. rue Dorchester, Montréal

b> ou au bureau du Préaident d’Eltotion

2i2l, ru* Lebrun Montréal
7716 aat. rue Notre-Dame, Montréal
11, me Dubé, Montréal-Est
12,745 est, me Notre-Dame, Pte-aux-Tremblas

5601. me Alphé-Aubln. Montréal-Nord

7755. 4e Ave. Ville Lasalle
47. rue Allard. Dorval
80. rue Neptune, Dorval
162. rue Braelbrook. Pointe-Claire
30!. Lakeshore Road, Pointe-Claire
12.358. me Dion. Montréal
50. rue Milton, V711e St-Pierre
745. rue Parent, Ville 8t-Laurent

8514, me Baalle-Routhier. Montreal 
5253. Boul Lévesque. St-Vincent de Paul 
40. Boul. dés Laurentldes Pont-Vlau 
3561. Boul Léveaque. L’Abord-4-Piouff*
183o, Boul. des Prairies. Lavai des Rapides 
1687. me Oratton, St-Martin 
117, Boul. 8te-Rose, Ste-Roae
10545, ave d’Auteull, Montréal

550. me Théodore Montréal 
1417, m3 Nlcolet, Montréal

4414, Boul Pie IX, Montréal

5452. 12e ave. Rosemont, Montréal 
6635, le ave. Rosemont. Montréal 
6570. me Lemay, Montréal
7120. rue des Etablis, Montréal
5300. H# ave Rosemont Montréal

7776. rue Ste-DenU. MU 
6608. me Clarke, Mtl
7491, me St-Denis, Montréal

4614. me Delorlmler, Montréal 
4570, me damier, Montréal
5023. me Fabre, Montréal

3811 Ave Addington. Montréal 
4925. Patricia, Montréal 
5213. Ave Saranac, Montréal 
5513. King George, Montréal
5696. ave Monkland. Montréal

3247, Ave Pendall, Montréal
5834. Chemin de la COte des Nelgés. MU 
7990. A vs Wiseman, Montréal 
6923. Ave de l’Epée, Montréal
310, ave Vivian, Ville Mont-Royal 

1114, rue Ottawa, Montréal 
800, me Hibernia, Montréal

3346 me Frontenac. Montréal 
*1800. me Dufresne, Montréal
2151a, ma Fullum, Montréal

>eortaa-l
630. Atwater, Montréal 
2395, ma Jollcotur, Montréal 

1154 aat. rua LftfauchaUdra. Montréal 
344 rua Chtrriér. Montréal 
3577, me Ste-Famülé, Montréal 
3694, me St-Denu, Montreal

164 est, Boul. St-Joseph. Montréal
4999. ave Bannantyne, Verdun 
1112, rue Stephens, Verdun
3500. rue Wellington, Verdun

1000 ouest, rue Sherbrooke. Montrés!
3640, ave Atwatsr. Montréal
4083, rua Tuppsr, Wastmeunt

N' To«t •••«ttur p«ut demander l'inicrrption de ion nom sur le li*te électorale de mémo que celui de aet proche* percuta

domicilie* dan* la même diitrict électoral. “L'idantitê do cot électeur doit être attootée août i armant par au maint un 

témoin ayant la qualité d'électeur dan* la même dittrict électoral"

Publiée par le préeident général des éjection*

f ‘
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Algérie: "On a vraiment, à certains moments, Timpression 
atroce d'une lutte sans issue"

ALGER — "Dtrnivrt hturt", 
"Rrinet-Soir", "D»rnièr* h»i-.

: la rond* dt> petits came* 
lats musulmans vi»nt, csmms 
tous las jours, i partillt haura, 
d'envahir les grandes rues d'Al­
ger et propose avec une bruyan­
te insistance les dernières édi­
tions des quotidiens algériens 
et métropolitains.

Il sst six heures du soir. Par 
cette admirable journée de la 
mi-mai, jamais Alger n'a paru 
aussi attachant et jamais, 
semble-t-il, l'idée marna d’un 
conflit atroce, d'une guerre ci­
vile dans ce pays n'a paru aus­
si éloignée. Bientôt, ce ssra la 
sertie des bureaux, la foule se 
répandant dans les rues et sur 
les terrasses, les tramways et 
autobus bondés. Tout ici, an ce 
moment, parait nier la guerre : 
le mouvement de la rue, la 
suite ininterrompue des maga­
sins élégants et souvent luxueux 
qui bordent les grandes ave­
nues : d'Isly, Michelet, Pas­
teur, Charles-Péguy, l'anima­
tion et les rires de la foule et 
tout à l'heure les neons qui 
éclateront et ruisselleront par­
tout.

Comment ne pas, en ce mo­
ment, penser è Camus, celui de 
"Noces", fils et amant d'Al­
ger : "Soirs fugitifs d'Alger, 
qu'ont-ils donc d'inégalable 
pour délier tant de choses en 
moi ? Cette douceur qu'ils me 
laissent aux lèvres, je n'ai pas 
le temps de m'en lasser que 
déjà elle disparait dans la nuit. 
Est-ce le secret de sa persis­
tance? La tendresse de ce pays 
est bouleversante et furtive. 
Mais dans le temps où elle est 
là, le coeur du moins s'y aban­
donne tout entier".

Cà et là, des inscriptions "Al­
gérie française" et des mots 
d'ordre anti-gaullistes qui té­
moignent d'une rancoeur conte­
nue qui peut éclater d'un jour 
à l'autre. Superficiellement du 
moins et s'agissant d'Alger, les 
inscriptions disent vrai : sinon 
l'Algérie, Alger, en tout cas, est 
vraiment la France. Cette ville 
répandue le long de la Méditer­
ranée et qui s'étend chaque jour 
davantage (100,000 habitants 
avec ses faubourgs, dont envi­
ron 3S0,000 Européens), a vrai­
ment tout d'une grande ville 
française, le soleil et, pour une 
part, le modernisme en plus.

S'il n'y avait pas de-ci de là 
le veile d'une femme musulma­
ne (et en en voit de moins en 
moins), personne de prime abord 
ne voudrait contester la qualité

de ville française d'Alger, qua­
lité qui te manifeste dans tous 
les aspects de la vie. Mais bien 
sûr quiconque ne voit qu'Alger 
et le mouvement de ses rues au­
rait de la situation algérienne 
une impression terriblement 
fausse. Et c'est sans doute ce 
qu'il y a de plus pénible que le 
contraste entre l'image heureu­
se qu'Alger prodigue et la réa­
lité de la situation algérienne.

On a vraiment ici, à certains 
moments l'impression atroce

du au lendemain de l'insurrec­
tion européenne avortée de fin 
janvier : ils avaient cru réelle­
ment que cette fois les chances 
d'un règlement étaient excel­
lentes. La 'tournée des popotes', 
qu'elles que soient les conside­
rations qui la justifient, a porte 
un coup terrible à ces espoirs. 
Les modérés parmi les Musul­
mans — ceux qui n'ont pas re­
nonce à s'interroger sur l'ave­
nir du pays — comprennent mal 
que le gouvernement français

Par Jean-Marc LEGER

Envoyé spécial du DEVOIR

d'une lutte sans issue, d'un 
problème sans solution.

Ces amis musulmans que j'ai 
revus, les Européens avec qui 
j'ai pu discuter (les uns et les 
autres appartenant à ce qu'on 
peut appeler "l'élément modé­
ré") manifestent tous un pro­
fond pessimisme. Je pense par 
comparaison à l'attitude de ces 
mêmes hommes, de ces mêmes 
milieux à l'automne de 19S8. 
C'était peu après le référendum, 
il régnait une confiance faible en­
core mais réelle : de Gaulle ve­
nait de proposer le "paix des 
braves" et les rumeurs les plus 
diverses couraient au sujet d'u­
ne fin prochaine du conflit. 
C'est sans doute d'avoir ainsi 
espéré à l'automne 1958 puis de 
nouveau en janvier-février 1940 
qui rend plus vive aujourd'hui 
leur déconvenue.

La déception est sensible sur­
tout parmi les Musulmans. Ils 
continuent à dire : "S'il y a 
une solution à ce problème al­
gérien, c'est de Gaulle qui peut 
la trouver et la mettre en oeu­
vre", mais ils ajoutent de plus 
en plus souvent : "Y a-t-il une 
solution?" Voici cinq ans et de­
mi que le soulèvement a com­
mencé, que "les événements" 
— comme on dit pudiquement 
ici — ont commencé. Bien des 
choses, il est vrai, ont change 
depuis en Algérie mais sur le 
fond du problème, on n'est pas 
plus proche, semble-t-il, au­
jourd'hui d'une solution qu'on 
ne l'était il y a deux, trois ou 
quatre ans.

Devant cette prolongation du 
conflit, on observe chez les élé­
ments musulmans modérés une 
sourdo exaspération. Ces élé­
ments avaient beaucoup atten-

se refuse à discuter avec les 
chefs de le rébellion relative­
ment aux conditions dans les­
quelles serait mise en oeuvre la 
politique d'auto-détermination. 
D'autres assurent que moins 
aujourd'hui qu'autrefois mais 
encore aujourd'hui, les directi­
ves gouvernementales sont in- 
fléchies en Algérie et seraient 
sauvent vidées de leur sens au 
fur et à mesure qu'elles descen­
draient les divers échelons ad 
ministratifs.

Ce qui est grave par ailleurs 
dans la presents situation, c'est 
que, dans les deux communau­
tés, l'élément modéré se tait 
ne laissant face à face que deux 
extrémismes, savoir l'aile "du­
re" du FLN d'une part, et les 
"ultras" de l'autre. Ces élé­
ments modérés représente­
raient, s'ils se manifestaient, 
une puissance considérable, sus­
ceptible d'infléchir le cours des 
événements mais ils se taisent 
soit par découragement, soit 
par absence d'imagination, soit, 
surtout, par peur. L'Européen 
qui manifestera avec éclat son 
appui à la politique d'autodé­
termination et à la thèse gaul­
liste de "l'Algérie algérienne" 
ne serait pas au bout de ses 
ennuis; quant aux Musulmans 
qui exprimeraient ouvertement 
leur appui à une thèse d'asso­
ciation avec la France, ils ne 
seraient guère plus en sécurité 
que les parlementaires musul­
mans siégeant dans les diverses 
assemblées françaises.

Cela amène à se demander ce 
que représentent au juste les 
actuels élus musulmans. Dans 
leur groupe (députés et séna­
teurs, conseillers municipaux et 
maires et, bientêt, conseillers

COMPTABLES AGREES
MIMORKS DA

L'INSTITUT DES COMPTABLES AGREES 
DE QUEBEC

— Etabli en IMS —

C.-D. Mollor, C.A.. Soc. Administratif 
Edifice dos Comptables Agréés, 430 ouest, rue Lagauchetière

I THE INSTITUTE OF CHARTERED 
ACCOUNTANTS OF QUEBEC

Tél.: UN. 1-1891

l.A.W. ARCHAMBAULT 
fr ASSOCIES

Comptables agréés
A. W. Archambeâult, C.A.

D. Marchand, C.A.
J. H. Boivin, C A 

Gérald Arbour. C.A.
Paul Laflaur, C.A.

159 a., rue Craig, UN. 1-1491

ARMAND fr FILLION
Comptables agréés 

Rdifico Transportation 
132 ouest, rue St-Jscques 

VI. 2-8476

HENRI L. BELANGER 
& CIE

Comptables agréés 
3826, rue St-Hubert 

VI. 4-3412

LORENZO BELANGER 
fr ASSOCIES

Cemptables agréés
Nineteen ElgMv Sherbrooke Welt

Building
WE. 7-4238

PAUL E. BONNIER 
& CIE

Comptables agréés
Paul E Bonnitr, C.A 

AAarctl V. Ducharma, C A. . 
Marctl F. Marclar, C.A.
m «Mat* rva St Jacawat 

MONTRIAL VI. 11741

CHARTRE. SAMSON. 
BEAUVAIS, BELAIR, 

COTE. MARCEAU 
& ASSOCIES

LUCIEN DAHME
Comptable agréé

Fdlflct d« La Sauvegarde

152 ost, rua Notre-Dame 
UN. 6-2681

DENIS. ANDRE, 
HOULE & CIE 

Comptables agréés
J.-P. Dénié, B A.. B.S A., L.S.C., C.A. 

Mercel André, L.S.C.. C.A. 
Roger Houlr B A L.S.C.. C.A 

Olivier saeseviile, B a„ L.S.C., C A. 
J.-Emile Fournier, B.A., L.S.C., C.A. 

Germain Desmarais, C.A.

57 ouest, St-Jacquos 
VI. 5-5208

|. ARTHUR DESCHAMPS
Comptable agréé

.1411 Crescant, Montréal 25 
VI. 5-3248

DUCHARME. ROULEAU 
& CIE

Comptables agréés
J. Paul Rouleau. C.A.

J. Orner Dueharme, C.A. 
Bernard Dumais, C.A.

170 air, bout Dorchaster Ch. 110 
UN. 4-1401

ROGER CAUVIN 
& CIE

Comptables agréés
Roger Gauvin, C.A.

Maurice Gauvin, C.A.

1440 ouast# Sta-Cathahna 
MONTREAL UN. 4-7134

McDonald, currie 
& co.

Comptables agréés

COOPER BROTHERS 
& CO.

Camptablas agréés 

507 Place d'Arme», VI. 9-8311
Atonfréal, Québec. Ottawa, Toronto 
Saint John, Charlottetown, Halifax, 
Rimouskl, Sherbrooke, Hamilton, 
Kitchener Winnipeg, Edmonton, 

Calgary. Vancouver.

Firme Internationale aasociOe:
COOPERS & LYBRAND

MESSIER, JACQUES 
& CIE

Comptables agréés
Roger Messier, C.A.
Robert Jacques, C.A 

Régent Gauthier, C.A.
Yvon B. Allard, C.A.

4SS auast, rua Craig — UN. 4-47fl

NADEAU. PAQUET 
& CIE

Comptables agréés
Jicques P Nnd-au. C.A.

Albart Paquet, C.A.
Guy Ouimet, C.A.

1290, St-Donis UN. 6-4881

H. KNICHT & CO. ! 
Comptables agréés 

MONTREAL 
QUEBEC-RIMOUSKI

CLARKSON. CORDON 
& CIE

Comptables agréés
H.M Caron. C.A LJ Carrltra. C A. 
A.W. Gllmour. C.A. R.R. Jackson, 

C.A. G. P Keeping. C.A.
Associés résidants 
507 Place d'Armes

Msatrèsl. raronio, Hamilton
Lenèm. SViiMatr, Wlnniss*.
èagina, Calgary, ïsmwlsn.

Vancouver

GERARD LABELLE
Comptable agréé

3414, avanua du Parc 
Suite 309 VI. 9-1281

GEORGES LAFONTAINE
B.A.. L.S.C.

Comptable agréé
7970 Chemin de ta Cèle des Neiges 

Montréal 14 RE. M491

L A V A LIE Ê7 B E D A R D à”
LYONNAIS, GASCON 

b ASSOCIES
Comptables agréés

R Bedard. C.A.
L. Gascon, C.A 
J Desmarais- CA 
P Sénécal, C.A.
M. St-Louis, C.A.

PROULX
D ORSONNENS & CIE

Comptables agréés
Rent Proulx, B.A., C.A.

Guy D'Orsonnans, B.A., C.A.
*07 Place d'Armes AV. 1-3221

RAYMOND, CHABOT, 
MARTIN, PARE & CIE 

Comptables agréés
J Raymond. C.A. G. Chabot, C.A.
G Martin, C.A. 
R. Caron, C.A.
P Rondeau, C.A. 
J. Girard, C.A.

J. Paré, C.A.
J. Brissette, C.A. 
P Paquln, C.A.
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généraux) il faut distinguer on- 
t.-o les hommes qui croient sin- 
céromsnt è la thèse ds l'inté­
gration, taux qui sont prêts à 
suivrs ds Gau'lo avec un* émou­
vants confiance et coux qui sont 
des aventuriers c'-e la politique. 
J'ai cependant acquis la con­
viction que dons l'onsernhls, 
cts élus — sauf une part das 
élus municipaux — ns sont pas 
vroimsnt représentatifs. "Ils no 
reprèssntsnt guère qu'eux-mê­
mes", m'ont déclaré non sans 
excas te! industriel musulman 
et tel ancien parlementaire.

La formula avait bien sûr sa 
part d'exagération mais expri­
mait une vérité à laquelle font 
écho la plupart des éléments 
musulmans modérés auxquels 
je viens de faire allusion. Que 
veulent alors cas éléments, les 
nationalistes musulmans qui se 
refusent è prendre les armes, è 
participer au terrorisme, è at­
taquer la France? Ces éléments 
qui jusqu'en 1945 souhaitaient 
passionnément l'intégration 
considèrent désormais celle-ci 
comme impraticable ou dépas­
sée. Que souhaitent-ils désor­
mais? Dans leur majorité, l'in­
dépendance mais une indépen­
dance qui sa réaliserait par éta­
pes (on sait bien dans cas mi­
lieux que tout* l'indépendance, 
tout de suite, est pure utopie) 
sous forme d'abord de la for­
mule dite "d'association" et, ! 
ensuite, sous forme d'une répu-, 
blique algérienne membre de la : 
Communauté, liée politique­
ment, culturellement et écono­
miquement à la République 
française. "Une seule possibilité 
d'avenir, m'a dit un ancian par­
lementaire musulman : un sta­
tut évolutif, l'association débou­
chant sur l'indépondanca au 
sein de la Communauté".

Tous cas gans d'ailleurs sont i 
bien loin d'être "pro-FLN" ; ! 
ils condamnent nombre des 1 
agissements de ce mouvement 
et affirment que les actuels di­
rigeants du GPRA (gouverne-; 
ment provisoire de la républi- j 
qua algérienne) tarent an ben­
ne partie éliminés quand inter­
viendra la solution tant atten­
due. De même, reconnaîtront- 
ils (parfois, ils le souligneront 
avec insistance) l'intérêt du; 
plan de Constantine (dont la mi­
te en oeuvre est sérieusement 
amorcée) ainsi que le magnifi­
que travail social dot jaunts of- 
ficiert des S.A.S. (sections ad-1 
ministratives spécialisées) et 
des S.A.U. (sections adminis­
tratives urbaines). Plus frap-. 
pant encore est leur attache-1 
ment à la langue et è la cul­
ture françaises : "Mais c'est at j 
ce restera notre langue, de dira 
un Industrial musulman : mat 
enfant» no parfont mémo pat 
l'arabe et il an va do même 
pour le majorité des familles do 
notre classe... Sur le plan 
cultural, nous sommas Fron­
çait".

Dans l'intimité, lorsqu'ils sa 
sentiront on confianco, certains 
Européens vous diront : "Que 
ctlo cosse, quo nous puissions . 
recommencer à travailler en­
semble même si cela doit si- ; 
gnifier l'indépendance". A Pa­
ris, tel haut fonctionnaire me ; 
disait ; "Si cette affaira devait 
se prolonger, c'est l'éclatement 
de le jeune Communauté : cas 
jeunes Etats na pourront pas | 
longtemps soutenir è l'ONU la 
position officielle française sur , 
l'Algérie". C'est là une epinian 
qui sans être majoritaire (il j 
s'en faut de loin) so répond on 
Franc* métropolitain* aujour­
d'hui.

Tout cela bien sûr, aussi long­
temps que pour les raisons les 
plus diverses, les éléments mo­
dérés te tairont, no changera 
rien à la situation. Du moins 
peut-on voir lé un* possibilité 
de solution é long terme. C* qui 
importe désormais, c'est que la 
politique d'autodétermination 
puisse être appliquée, que (os 
Algériens se prononcent sur 
leur destin dans dos conditions 
d'absolue liberté et dont la 
paix : si s* manifestait suffi­
samment têt un* alliance des 
modérés européens et musul­
mans, alors la référendum en­
traînerait probablement une 
majorité pour l'association, 
avec les perspectives d'évolu- 
tien que celle-ci comporterait. 
Hors do cette voie, on ehoreho 
en vain d'où pourrait vanir un* 
solution réelle.

Lettre au "Devoir"...
(Suite de la paye 4)

à Belieati de nous expliquer ce 
nouveau paradoxe. Remettre à 
une autre génération plus af­
faiblie le sort tragique de la 
nation, voilà la résultante con­
tinuelle des contradictions auto­
nomistes et fédéralistes!

Autonomistes isolés dans une 
Confédération centralisât rice, 
n'avons-nous pas quand même 
\milu collaborer avec le monde 
contemporain? Est-re de l'iso­
lationnisme la dosastreuse dia.v | 
pora française aux quatre coins 
du continent, les milliers de 
missionnaires répandus dans le 
monde, les Sfl.Oon soldats qui on* ; 
payé en Europe" Qui mieux que 1 
nous a respecté la constitution, 
a joué le jeu du bilinguisme a 
pratiqué ia bonne entente' La | 
seule justice de l'histoire suffi­
rait à prouver le bien-fondé de 
la Laurentie.

Quelle est la position de 
l'A.J.C. sur toutes ces questions" I 
Klottement, imprécision, confu- ' 
sion, équivoque, rien, en tout ! 
cas. qui réponde «ux besoins 
immédiats des Canadiens fran­
çais. Dans toutes leurs études j 
sur le fédéralisme canadien, ; 
les membres de l'A.J.C en dé ) 
couvriront-ils le déséquilibre fon ! 
damental et l'irKompatibilité 
profonde qu'il a avec une réelle 
démocratie?

1 Pierre Grenier
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Tout à Alger paraît nier la guerre . .

L'économie canadienne vue par 
le "Financial Times" de Londres

LONDRES. — L« Financial Times, dans une 
discussion sur l'économie canadienne, dit que les 
Canadiens sont dans les affres de “l’incertitude — 
auxquelles feront suite la critique et la réévaluation 
de la situation".
Lé journal décrit comme cho- 

ses du passé “l'humeur d'incor­
rigible optimisme, la foi dans 
l'inévitabilité d’un développe­
ment rapide continu, et le sen 
timent subconscient q u ’ aussi 
longtemps que l’économie con 
(muera de s'accroître — et que 
!a production nationale brute 
continuera d'augmenter — peu 
de choses importent".

Le journal dit que la grande 
question qui inquiète les Cana 
diens est de savoir si oui ou non 
le développement du Canada 
doit continuer d'etre financé en 
grande partie par du capital 
étranger et surtout américain.

Les remarques sont contenues 
dans un article en marge du re­
levé annuel du Financial Times i 
sur le Canada, supplément de : 
56 pages publié hier. Le re- | 
levé traite des marchés mon ! 
diaux ouverts aux produits ca 
nadiens. des tendances dans la 
production nationale el la fi 
nance et de l'influence de l'ac 
tivité du monde des affaires 
américain.

Le journal dit que le débat 
sur les objectifs à atteindre est 
centré aur une discussion à sa­
voir s'il est politiquement dési­
rable de permettre é des inté­
rêts étrangers d’avoir plus qu'un 
intérêt strictement limité dans 
)t capacité de production du 
Canada

Une autre question découle de 
cette proposition et c’est de sa­
voir si oui ou non le pays pour­
ra faire face aux intérêts et 
autres coûts nécessaires pour 
rembourser les emprunts étran­

gers, si le flot des capitaux se 
maintient à un niveau aussi 
élevé.

Le journal dit “qu'il est diffi 
elle de croire que les usurpa­
tions décisives, si elles survien 
nent jamais, seront faites par 
des investissements de capitaux 
américains.”

"11 n’y a rien qui prouve que 
les capitaux étrangers ou amé 
ricains, quand ils arrivent au 
Canada, aient tendance à se con­
duire de façon peu patriotique..

“Il est possible qu’il soit pré 
fcrable que l’accroissement de 
la dette en devises étrangères 
soit restreinte à certains ni 
veaux; mais il semble peu pro­
bable que la zone de danger ait 
été atteinle en ce qui concerne 
le Canada.”

Le journal dit que les influ­
ences conjointes d'une immigra­
tion considérable, d'une produc­
tivité accrue et d'une roncur 
rence terrible provenant des im­
portations. aient été cause du 
peu d’amélioration de la situa­
tion de l’embauchage depuis les 
plus mauvais jours de la réces­
sion, au debut de 1958.

“Ce n’est que s'il se produit 
un changement radical dan* les 
habitudes d’économie des Cana­
diens que le pays pourra de lui- 
même créer suffisamment de 
nouveaux emplois pour réduire 
le chômage à un niveau raison­
nable.

“S'il ne se produit pas de 
changement du genre, alors il 
faudra certainement que la ca­
rence des investissements soit 
comblée psr l’étranger.”
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PINCOIRT

C. TREMBLAY AUTO ENRG.
100 Roui. Métropolitain
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MARTIN AUTO ELECTRIC
Cbemlu l.arorque
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Cinq des onze graduées chez les gardes-malades auxiliaires de l'école de l’Institut Albert Prévost Ce sont Mlles Rollande Bouchard, Germaine 
Campagnat, Hélene Désy, Bertille Brideau et Ida Auger qui ont reçu leur diplôme samedi, i l’Institut même. D'autres photos paraîtront demain.

Six des onze nouvelles gardes-malades auxiliaires diplômées de l’institut Albert 
Prévost, lors de la collation des diplômes, samedi. Ce sont, de gauche à droite, 
rangée du haut : Mlle Rollande Perreault, Claire Huneault, Françoise Fortin; rangée 

du bas : Mlles Brigitte Proulx, Aline Généreux, Thérèse Gareau.

Collation des diplômes à 
l'Institut Albert-Prévost

B«*u travail des infirmières professionnelles au bénéfice des gardes- 
malades auxiliaires et du malade en général — Allocutions de la prési­
dente du bureau d’administration, garde Charlotte Tassé, du directeur 
médical, le Dr Lucien Panaccio, du directeur scientifique, le Dr Camille 
Laurin et de la directrice du nursing, garde Thérèse Bélanger, i.l.p. 
L'avancement continu de l'infirmière professionnelle depuis quelques 
années ne pourrait-elle pas conduire le sujet compétent à siéger dans 

les conseils d’administration ?

C était samedi dernier, la quatorzième collation de 
diplômes des gardes-malades auxiliaires à l'ecole de 
I mstitut Albert-Prévost. Parmi l’assistance nombreuse 
on remarquait bon nombre de religieux et religieuses 
de diverses communautés, des médecins, des infirmières 
professionnelles et des gardes - malades auxiliaires, 
auxquels il faut aiouter les parents et les amis des 
diplômées. Ont porté la parole la présidente du Bureau 
d administration de l’institut, Mlle Charlotte Tassé; le 
Dr Lucien Pa-naccio, president du Bureau medical; le Dr 
Camille Laurin, directeur scientifique, et Mlle Michèle 
Beauchemin, i l., directrice de l'Ecole des gardes- 
malades auxiliaires.

I.rs autrrs membres de la di- [ 
reelion présents et les invité 
d'honneur étaient : Mlle Berna- . 
dette Lépinc, i l., sice-présidente 
du Bureau d’administration de ; 
Prévost. Mme Yves Prévost. 
Mlle Cécile Page, g.m.a.d , ei 
Mlle Therese Rélanger, i.l.p . di 
rectrice du nursing, Mme Albert ; 
Prévost. Soeur Clement-Auguste, 
directrice de l'Ecole des infir 
mieres de l'hôpital de Lachine ei 
.Soeur Marie-Benoitc. directrice 
de l'Ecole de gardes-malades 
auxiliaires de l'hôpital Saint 
■loseph des convalescentes.

be goûter a été servi par le'- 
étudiantes.

Compétence - officacité
Voici des extraits de l'allocu­

tion de la présidente, Mlle Char 
lotte Tassé qui, comme bien des : 
observateurs se le demandent de- | 
puis longtemps, réclame la pré j 
sence d'infirmières d'expérience 1 
dans le domaine hospitalier par ■

mi les membres des bureaux de 
direction des institutions.»

"La medecine, la chirurgie et j 
les spécialités dans tous les do­
maine- ont tellement évolué, 
elles ont contribué à tant de de- 
couvertes. qu'on ne dit plus la 
science médicale, mais les soien-! 
ces médicales et, en conséquen­
ce le nursing dans nos hôpitaux a ’ 
des rouages plus compliqués et 
plus délicats qu'autrefois. dit en 
substance, Mlle Tassé. Cela com­
mande un personnel plus compe­
tent et infiniment plus nom­
breux. C'est pour cette raison 
que nous avons vu apparaitre. il 
y a près de dix ans. dans notre : 
pays, la garde-malade auxiliaire 
qui vient en aide à l’infirmière 
professionnelle. Le service d'e- 
quipe existe maintenant dans 
plusieurs hôpitaux de notre pro- 
vince. L'infirmière et la garde- 
malade-auxiliaire comprennent ; 
parfaitement comment l'une et! 
l'autre peuvent, prendre soin des

patiens — d« U façon u plu* •<- 
fieact. Chacune trouve exacte­
ment sa place dans l'ensemble oii 
chacune joue un rôle nécessaire, 
voire essentiel.

Mes chères diplômées de l’an­
née 1PR0. je vous en prie, atta­
cher. une importance de premier 
plan à l'éducation, à la morale, 
a la personnalité; ayez beau 
coup d'amour et de dévoue­
ment; souvenez-vous que la cha 
rite est la vertu chrétienne par 
excellence; considéré/, votre tra­
vail comme un apostolat, com­
me un véritable apostolat. N’ou­
bliez pas une chose ; ce qui fait 
le prestige d une carrière, ce 
n est pas |a hauteur où elle se 
place, c'est la noblesse qu'on 
lui transmet et l'efficacité qu'on 
lui confère.

loi, dans la province de Qué­
bec. continue Mlle Tassé, et aus­
si dans plusieurs régions des 
autres provinces de notre grand 
pays, la plupart de nos hôpitaux 
fonctionnent dans une atmos­
phère spéciale, parce qu'ils sont 
diriges par ries infirmières rr 
ligieuses auxquelles te me plais 
à rendre un hommage de res­
pect et d'admiration. Et le ni­
veau culture; chez nos infir 
mières religieuses comme lai 
ques est beaucoup plus élevé 
qu'autrefois. Mats nous souhai 
tons davantage. Et nous espé 
rons que dans un avenir rap­
proché. on exigera la douzième 
,ct même la treizième année do 
toutes les candidates à la pro­
fession d'infirmière. Et pour­
quoi pas, un jour, le baecalau 
réat? t "est alors-que nous pour­
rions ajouter l’enseignement de

l’administration hospitalière, 
puisque l’infirmiere est appelée 
de plus en plus à diriger, à en 
seigner, à résoudre bien des 
problèmes d'ordre administra­
tif. Pourquoi nr. vtrrions-nou.i 
pas un jour le mining repre 
sente li/jns tous les burenur 
d'administration de vos grands 
hôpitaux modernes? L'inlirmiè 
re bien préparée ne serait-elle 
pas une aide précieuse A la di­
rection pour aider à résoudre 
bien de sproblémes qui restent 
souvent des mois et des mois 
sont solution? 11 arrive qu'on 
reproche a certaines infirmières 
leur manque de dévouement. 
On déplore que leur apostolat 
n’a plus rien de commun avec 
l’apostolat du temps jadis. Mais 
il n'en serait peut-être plus am 
si, de nos jours, si en raison de 
la longue préparation de l’in­
firmière, nous lui accordions, 
nous savions lui fournir des or 
casions de prendre des respov 
sabilités et de prouver son sa 
voir faire dans des secteurs non 
veaur comme celui de Vadmi 
mstratiov des hôpitnu.r U me 
sem.ble. je tiens a le répéter, 
que. l'infirmière rompe tente 
pourrait rendre de preneur ser 
vices dans les bureaux d'ndmi 
nistration des grands hôpitaux 
modernes. C’est une opinion 
que j'émets, n la lumière de 
l'expérience que je possède.

Pour ma part, je m'habitue 
difficilement aux corporations 
où Ton conduit, les hôpitaux 
comme une firme ou une indus­
trie. Il est bien entendu que les 
bureaux d'administration de nos 
hôpitaux- ont besoin de conseil­
lers juridiques dans les ques 
lions de finances. II est bien 
entendu aussi que la partie 
scientifique doit être laissée en 
tièrement aux médecins. Et Tad 
ministration doit faire l’impos­
sible pour accorder aux mede 
oins des hôpitaux ce qu'ils exi­
gent. quand il s'agit d'améliorer 
les traitements, l'enseignement 
et la recherche. Ceci dit, pour­
quoi n'accorderait-on pas à Vin 
lirmière qualifiée une plare 
dans cette administration hospi 
taliere*

Devant l'appel pressant de 
nos gouvernements et de nos 
administrateurs d’hôpitaux qui 
déplorent sans resse la pénurie 
d'inlirmières qui existe dans 
tout le pays, et devant let pro 
blêmes apparemment insolubles 
de tant d'administrations, nous 
disons ceci : dons un bureau

d'administration d’hôpital. Vin 
firmiere competente et éclairée 
peut et doit prendre une pan 
des responsabilités, parce 
qu’elle peut réellement rendre 
service, ou bénéfice de tous, ad 
ministration comprise.

Le fondateur de notre maison, 
le docteur Albert Prévost, frap 
pe en pleine activité, sept ans 
après l'ouverture de l'Institut, 
laissait un vide difficile à corn 
hier. Si le docteur Prévost avait 
craint de donner des response 
bihtés à ses infirmières, s'il 
avait manqué de confiance dans 
leur sens des responsabilités, 
son institut aurait-il pu survi- 
vivre? Non. C'est parce qu’il 
avait fait appel à leur collabo 
ration immédiate qu'elles ont pu 
poursuivre le travail commencé.

Exposition de modes 
en plein air 
à Rockland

I,'architecture distinguée de 
la promenade au centre d'achats 
Rockland fournira l'arrière-plan, 
mercredi, le 2ô mai, à une expo­
sition de modes en plein air, à 
3h. de l’après-midi.

Ce spectacle, probablement le 
plus important du genre à avoir 
lieu dans un centre d’achats ca 
nadien. donne une preuve cer 
taine que l’été est arrivé, et on 
y fera voir modes et accessoires 
dernier cri. de jour et de soi 
ree. En un mot. tout ee qu’il 
faut pour la belle saison.

Cette revue de modes sera 
commentée par Michèle Tissey 
re.

Lors de l’exposition, on pour 
ra examiner de près les créa 
fions de quelques unes des plus 
célèbres maisons au centre 
d'achats Rockland, y compris 
Morgan s, Holt Renfrew, Hughe 
ne Parkes. Lindor, Birk's, Do- 
bridge. Delbeau. D'Allaird’s et 
Brown’s Shoe Shops.

On espère que le spectacle 
aura lieu à l'extérieur, sur la 
promenade, mais, s'il fait man 
vais temps, il aura lieu i l'au­
ditorium de Henry Morgan's Co.

Un hile obtenu avec pruden 
! ce par une exposition graduelle ; 
; au soleil évitera les vives don-1 

leurs des coups de soleil des 
! jours très chauds de l'été.

Les mots croisés du "Devoir"
1 2 B 4 5 6 7 8 9 10 11 12

Carnet
mondain

Diner-caïuerie
| Mme Eleanor D. Roosevelt, 

est l’invitée d'honneur à la 
.tournée de la femme de l'an 
née, manifestation organisée 
par le Conseil féminin de la 

I Chambre de commerce de 
Montréal, sous la présidence 
de Mme Alice L. Saint-Arnaud, 
parlera en français sur l'évolu­
tion de l'Amérique du Nord, à 

; Tissue du dîner qui aura lieu 
ce soir, 24 mai, à six heures et 
demie à la salle de bal de Thô- 

j tel Sheraton-Monl-Royal.
Aux listes déjà publiées des 

invités on doit ajouter le lieu 
tenant-colonel et Mme C.E. 
Gernaey, MM et Mmes Geor­
ges Rowan, Pierre L. .lérôme. 
Me et Mme Jean H. Des lau 
ners, Me et Mme M. Hurteâu, 
MM. et Mmes M. Ulerich. Adol­
phe Leduc, J.J. Desjardins, W. 
Rols. Gilbert Latour, Maurice 
Chartrand, Marcel Paré. Yves 
Jasmin, Jean Aubry ; Mmes : 
Suzanne Brassard. Rolande La- 
kos. Paul Fontaine, Jeannette 
Pavlakis. Gaston Rivest ; Mies 
L Richard, Gisèle Fortier, Hé 
lène Labrecque. Madeleine 
Marcoux, Me Pauline Cazelais, 
Me Hélène Gélinas, Mlles Ma 
deleine Rrisset des Nos, Lan 

| rette Sainte-Marie, Marie-Ange 
Madore, Gisèle Thiboutôt, An­
ne-Marie (iaulin, Lorraine Roy, 
Danyelle Mailloux ; MM. Jean 
Brosseau. Laurent Tétrault, Dr 
Gérald Aumont, M. J. Léopold 
Sylvain.

liai annuel
M. Trefflé Boulanger, prési­

dent de l'Alliance canadienne 
et directeur des études a la 
Commission des ecoles catholi 
ques de Montréal, et Mme Bon 
langer sont, les invites d’hon 
neur au bal des folkloristes du 
Québec au centre social de 
l'université de Montréal, le 28 
mai

Une réunion générale de 
l'Alliance canadienne précéde­
ra l’ouverture du bal.

Les folkloristes du Québec 
ont invité les membres de l'Al­
liance canadienne a se joindre 
à eux avant leur départ pour 
Washington où ils représente­
ront le Canada français au fes 
tival américain de folklore en 
tant que délègues de la pro­
vince de Québec.

Visite royale
Un monarque, le premier à 

habiter la suite royale de Thô 
tel Reine Elisabeth, arrivera 
vers midi, mercredi le 25 mai.

Le roi Mahendra Bir Bikram 
Shah Deva, monarque absolu 
du Népal, ce royaume minus­
cule situé dans les monts Hi 
malaya, sera à Montreal, deux 
jours, pour une visite officielle 
au Canada.

Ce souverain, qui règne sur 
•on pays depuis la mort de son 
père en 1955, sera accompagne 
de la reine Ratna Rajya Laksh 
mi Devi Shah portant le costu­
me de son pays, de son ambas 
sadeur à Washington, de son 
premier secrétaire particulier 
et de son secrétaire militaire.

Ce jeune roi de 39 ans. ac­
tuellement en tournée d'un 
mois de l'Amérique du Nord, 
arrivera de Niagara Falls, 
N.-Y.

M. Donald M. Mumford. di­
recteur général de l’hôtel Rei­
ne Elisabeth accueillera le cou­
ple royal et le conduira à la 
suite royale, de l’hôtel.

H

Lv'jar

Mme Eleanor Roosevelt, invitée d’honneur au diner- 
causerie de ce soir, organisé par le Conseil féminin de 
la Chambre de commerce de Montréal, à l’hôtel MonN 
Royal. Mme Roosevelt a intitulé sa causerie ; "L’évolu^ 
tion de la femme en Amérique du Nord" et elle parlera 

en français.

Exposition de pastels 
au Ritz-Carlton

Apres de nombreuses villes europeevnes, africaines, 
arabes, américaines et. même canadiennes, dont Toronto et 
Ottawa. Montréal verra celte semaine, lo remarquable col­
lection de pastels, portraits, fleurs et natures mortes, d une 
artiste française de marque. Léa Chapon. En 1954, ce. pein­
tre-poète (P y en a encore), exposait pour Ut première fois 
à Paris, et Henri Héraut, dans "L'Amateur d'Ârt”, écrirait: 
‘‘C'est une des plus belles révélations de cette saison ar­
tistique".

Délégués de la ville de Vichy, ' ville de la jeunesse, 
de la beaute et de la femme’’, comme membre de la Fé­
dération internationale féminine, artistique et culturelle, 
Mme Chapon présentera l’exposition de ses pastels à partir 
de mercredi, à cinq heures, nu Ritz-Carlton, et les jours 
suivants, de JOh. de l'avant-midi, a lOh. du soir.

Assemblée général» 
de VAssociation 
des secrétaires

La reunion mensuelle de la 
"National Secretaries Associa­
tion", section de Montréal, aura 
lieu mardi le 24 mai, à 6 h. du 
soir à Thôtel Windsor. Elle sera

I suivie immédiatement par l’as- 
! semblée générale annuelle et 

le sélections du conseil admi­
nistratif. I,os élections se feront 
au scrutin et les membre* dé 
sirant voter devront assister à 
l'assemblée, le vote par procu­
ration n’étant pas permis.
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HORIZONTALEMENT

1— Qui vaut mieux
2— Rosier sauvage — Fatigue
3— Insectes très destructeurs

Personnel
4— Couturier parisien — Bien 

considérée
5— Voyelle doublée — Partie 

de l'oeil
6— De bonne heure — Eut 

sa bataille dans la premié 
re guerre mondiale

î 7—Prénom — Choisie
8— Métal — En élat de
9— Emploient — Possessif

10— Vit dans la solitude — 
Possède Avant midi

11— Initiales de points cardi­
naux — Coupe net

12— Imagine — Revolutions 
terrestres

VERTICALEMENT
1 —Qui émeuvent
2— Course précipitée — Métal 

— Echange
3— Ivresse — Préfixe
4— Moitié - Affrète
5— Extrémité de tige — Dont 

on était digne
6— Ceremonial - Sans eau
7— Animaux de bàt — Con 

duit —- Possessif
8— Sans aucun raffinement — 

De petite taille
9— Arrivée soudaine

10— Neutraliser — Negation
11— Rectifie l inteneur d'un cy 

lindre Provient de
12— Crochet de fer — Recou 

verts d'étain

Solution d'hier
Horizontalement:—

INACCESSIBLE; MARIE
EMUE: PIRE COMMENT;
RAILLE; EDE — OREILLES;
VERTICALE MA; EU —
LUS SKI. MIE DENI:
ARME - EVENTE; NOEUD
SANS; TI RU — TETE;
EST — EPUISEES

Verticalement:—
IMPREVOYANTE; NAÏADE 

ROIS; ARRIERE — ME. 
CIEL - TUMEUR; CE — LO! 
- DUE: CERCLE; EAU — 
SENSEE. LENTEMENT — TE; 
ESAU. SEM - TUS - VA; 
IMMOLE — DENTS; BUE — 
SALIERES

Une coutume 
esquimaude

Peu de gens apprécient le the 
autant que les Esquimaux du 
grand nord canadien. On rap 
orte qu'ils en boivent deux 
ois plus que les Canadien* 

moyens, qu'ils le servent fort 
et très sucre puis en mangent 
les feuilles.

Le breuvage 
de l’athlète

Au Canada, quiconque boit du 
thé par goût «era heureux de 
savoir que d'après certaines 
constatations faites par les mé 
deems et les entraîneurs, le thé 
produit un effet salutaire sur 
l'organisme.

Les enfants ont besoin d une 
dose de vitamine D depuis leur 
naissance et tant que dure la 
croissance, afin de renforcer 
leurs os et leurs dents et d'evi- 
ter le rachitisme

Plu* A» confort 
•n portant vo*

FAUSSES DENTS
F.nfln, plus d>nnut avec un dentier 

: trop grand. FASTEETH. unit poudre 
éprouvée, que l'on répand sur 1rs 
dentiers du haut ou du bas. tient { 
ceux-ci solidement pour vouj pro­
curer un véritable confort. Non- * 
gommeuse, ni glissante, pas de goût 
de pâte on dp malaise. C'est une 
poudre alcaline (non aride) qui ne 
surit, pas. Vérifiez l'odeur de votra 1 

i dentier. Obtenez FASTEETH au. 
j Joiird'hui à n'importe quel eomp- 
1 toir pharmaceutique.

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES

ASSURANCES ELECTRICIEN

Horace Labrecque
•» Elis Liée 

Courtier* d'asiurtnces 
Agrées

Noua Invitons les communauté» 
religieuses a ae prévaloir de no» 

services particuliers
1411. rue crescent 

Victor 9-2JJ 1

Entrepreneur4leetrieien

Jean K. Malouf Inc.
Entretien — Réparations

RA. 1-9630 
6305, 25e «ve, Rosemont

MEDECINS
BREVETS D'INVENTION

MARQUES de COMMERCE 
BREVETS D'INVENTION

en tous pavs
MARION, MARION 
ROBIC A BASTIEN

2100. rue DRUMMOND 
MONTREAL 25

Dr Maxime Briseboit
Electricité medicale - Ravons X 

L.G.M.C. F.R.Ô.Sc.
Dp la Faculté de Medecine de 
Paris. Maladies generales endo­
criniennes, urinaires, digestive», 

circulatoires
Bureau tous les Jours de lOh. 
a midi, 2 a 6. 7 a 8 h., excepté 
samedi d** lOh à midi, de 2 A 4. 
LA 3-52â2 — 816. Sherbrooke est.

DACTYLOGRAPHES

Petites annonces du "Devoir

APPARTEMENT OU 
LOGEMENT DEMANDE

Quatre pièces chauffées, bas ou i 
deuxieme étage. avec cuisinière 
électrique “Poêle" et réfrigérateur,

! et jararc de préférence. Kntre bon- ! 
levard Pie l\ et c.uv. au nord de 
Sherbrooke, S adresser a LA. 2-4.1ÛS 

•ISO
____  ASSURANCES

ASSURANCE y AUTO
1? TerRementi. sans Intérêt, Tél.: ; 
LA. 6-5558. »oir. DI . 7-2327. JSO

ATELIER DE MECANIQUE

TRANSPORT CAMIONNAGE
KOl^SSIILE Transport. Deménage- 
mèhi ville, campagne et longue dis­
tance- Spécialité: pianos, poeles, ré­
frigérateurs. ni'. 7-3766 J.N.O.
T -3569 Montréal.

45 ans
Lefebvre Freres Limitée

l’atelier mécanique connu 
existera et continuera

UN. 1-7471
PROPRIETE A VENDRE

BRI ' HKil 03S9» près ( harland. 
!-Va. neufs. »emi-deiaehe$, cara­
fe*. Msteme. cave. Prix: |18.5ftfl. 
Comptant 15,900. Constructeur CK. 
•-0403. 10-6-60

BOSSUET — 5385, au nord de Sher­
brooke. 1-6, 2-3, neufs, «emi-deta- 
chev garages, svsieme. cave, prix: 
873.500. Comptant ; 17,000. C onstruc­
teur: CR. 9-040.Y 10-6-60

BOSSUET 5535. nord de Sherbrooke, 
2*5' . neufv «emi-detarhév cave, 
garages, sv«tême. bâtisse ?6 x 4t. 
terrain 35 * 00, prix J »0.300 , comp­
tant $6,000., constructeur CR. 4-0405.

27-3-§0

TARIF

Annonces classées 
434 Notre-Dame ett 

"Le Devoir” - VI. 4-3361
(Commindef prises Jusqu’à 4 

hres ta veilla de la publication.)
ANNONCES ORDINAIRES. — 

Tarif minimum de 75c. pour 3 
ligne» (15 mots).

Compter 5 mot» a la ligne Une 
partie de ligne compte pour une 
ligne entière. I.es abréviation», 
initiales comptent pour un mot; 
les mots composes pour amant 
de mot». Chaque nombre pour 
un mot. Pour le» réponses dé­
tint eire expédiées par la poste, 
ajoute 10c.

GROS CARACTERES. - Une 
ligne en caractère gothique |2 
points (2n lettres ou espace») 
équivaut a 2 lignes.

Naisaares. services. services 
anniversaires, grands-messe*, re­
merciements pour condoléance», 
etc.: 3 cent» le mot minimum 
fl.M.

DACTYLOGRAPHES
"Tout pour le bureau"

Dactylographes ma­
chines a addition­
ner. a écrire les 

chèques, filières, 
pupitres, armoires, 

etc.
Canada Dactylographe 

— Inc. —
Tél. VI. 4-3491 R.-T. Armand 
44 o. rue St-Jacques, Montreal

Dr O. Le Riche
hôpitaux de Londres 

Peau, eczema, maladies secrète», 
homme-s. femmes, Jeunes filles. 
M&te&Olté, Impuissance Voles 
urinaires Circoncision sans dou­

leur et sans hospitalisation.
Expérience 30 années 

1633. Saint-Denis. VI. 5-641» 
face théâtre Saint-Denis

Encouragez
nos

annonceurs

Dr C. Melillo
gradué d’Europe

Oénlto-unnaires. peau. sang, 
glandes, desordres sexuels, ner­
veux, impotence, infériorité, anx­
iété. timidité, depression, bé­
gaiement. alcoolisme, obésité,.

rhumatismes, circoncision.
134 ouest. Sherbrooke. VI. 5-03M

ASSURANCES

ipagnic 
4Assurance sur la Vie

MONTRE. A*.
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HUCUETTE OLICNY
-:.'V 7**n p

ROLAND LEDUC RENE LEVESQUE

Horaire des cinémas
ALOUETTES: Ben-Hur — 1.30 —

8.00
BIJOU: Lea Pépéfvs font U loi — 

11.50 — 3.23 - 6.36 — 10 09 
Lee Aventuriers du MeKlng — 
1.24 — 4 46 — 8.30

CAPITOL — SOUTH PACTOTC: 10 10, 
12.50. 3.35 . 6.15 , 8.55.

ELYSEE: Nathalie Princes»* — 2.50 - 
6.20 • 9.50 La croleée de» destin»
1.05 - 4.30 - 8.05.

IMPERIAL :
Windjammer : loua les soir» do i 
la semaine, à 8h. 40; le dimanche j 
a 7h.30A matinées, le mercredi, | 
le samedi et le dimanche A 2h j 

LOEWS: Solomon 6i Sheba 10 30 
10.30 — 1.05 — 3.45 — 6.25 — 
9.05

PALAjCE: Hall Story — 10.33 — 12.50 
3 .05 -- 5 .20 — 7 J6 — 9.53 

PIGALLE: Les Aristocrates _ 11.50 
4.58 — 10.06
C’est la faute d'Adam — 1.28 — 
6.36
Qui eat saru péché — 3.10 — 8 36 

ST-DENIS: Lee aventuriers du Me­
kong — 11.30 — 3.23 — 6.36 — 
10.09
Lea Pépéea font la loi — 1.30 — 
5 02 — «33

Théâtre do Pocha
Au»ti drMe

qu'Oscar
DU MEME AUTEUR

H. MASURE
Monique LPt'RAC 
Jean &ALMAIN 
|fc*n-P«i DUGAS

SIl.M, «Mf 
» mardi

V9QP
WH. 6-2664

rbüR 10UH L K f «MILLE

La Preawdion de
é iovii de Rtcke'nen»

fa m*nr«iU«uitl COUllUES 
OCAUSCC IN OtlSINTlf lN

ciNEMIRADU WW&
RÉSERVATIONS: AV. 8-5S03

8UUEV — A»’.)MTP1AI

"--a.. .Vgr.

PIERRETTE ALARIE

mwm

-

MARCEL DUBE

■ MARTINE
■ CAROL
■

■ NATHALIE
PRINCESSE

■
avec

Philippe Clay
$$$*«£ EN PLUS

r

■ LA CROISEE
■ DES DESTINS
■ Tourné aux Indes
■
m
m VI. 4-00S0 11

JEUDI JOUR DE L’ASCENSION
OUVERT DE MIDI À MINUIT

SPECTACLE

REPAS

•n oprâs-mlrfl •! en soirée,
•oof le lundi è compler de 7 p.m.

EEC BEIMOHT

CONGRÈS DU SPECTACLE
Voici le peimerèe dot prix décernée an term a du Congrèe du spectacle i 

Montréal dimanche aoir dernier.
PRIX DU JltHY

TRUEVISION
Conféranca de Jean La Morne aur Selnt-
Denve-Gameeu.
Arts at Lattras pour l’ensemble de 11 lérfi. 

RADIO
Quelqus part dans li villa pour l’oriRinalité 
et la qualité de la réalisation — Loult 
Qeorgei Carrier.

DISSUSEI
Carmalna Dugai pour aei compositions et aou
interprétation
Proposition Office national cki film t 
"Raquetteurs" Michel Braault et Gillet Groulx

Cntéijorie : ARTISTES
Section : RADIO TELEVISION

a) PRIX POUR L'INTERPRETATION
HUGUETTE OLIGNY (pour ton rdle dent 
"Un molt k la campaana" de Tchékov). 
JEAN-LOUIS ROUX (pour son interprétation 
de Loult Laine dant "L'Echange" de Claudal 
au téléthéAtre).

c) PRIX POUR LA DANSE OU LA PANTOMIME 
LA MEILLEURE CHANTEUSE.
PIERRETTE ALARIE (pour ton interpréta­
tion de "la voix humaine" do Cocteau A 
l'Heure du concert).

c) PRIX POUR LA DANSE OU LA PANTOMINE 
ERIC HYRST (pour ton Interprétation du 
Davld-danteur dant "la Roi David" é l'Heur# 
du concert).

d) PRIX POUR LA MEILLEURE DISEUSE OU 
LE MEILLEUR DISEUR.
Prix réfuté.

e) PRIX POUR ANNONCEUR-COMMENTA- 
TEUR-ANIMATEUR.
Prix :

RENE LEVESQUE (commentateur) 
Mentlont :

Judith Jatmm (reportage) do Carrefour 
Jeanne Sauvé (animatrice) d'Opinioni

Catégorie : MUSICIENS
MEILLEUR ARRANGEUR i 

Prix : Henry Mathewt 
MEILLEUR COMPOSITEUR :

Prix: Françoit Moral 
MEILLEUR ORCHESTRE DE JAZZ:

Prix : Ted Elfttrom
MEILLEUR ARRANGEUR DE MUSIQUE DE

SC CM» : Prix : Allan Mctver 
MEILLEUR CHEF D'ORCHESTRE :

Prix : Roland Leduc

Catégorie : AUTEURS
MEILLEUR TEXTE DRAMATIQUE ORIGINAL 

(radio): Prix: "Dimanche vert midi" texte 
do GILLES SAINTE-MARIE 

MEILLEURE CONTINUITE A LA TELEVISION:
Prix : "Jeunet vitaget" ALEC PELLETIER. 

MEILLEUR TEXTE ORIGINAL (TV)
Prix : "L'Echéance du vendredi" texte de 
MARCEL DUBE.

MEILLEUR TEXTE POUR ENFANTS (TV): 
Prix : "Bim et Sel" texte de CLAUDE FOUR­
NIER.

MEILLEUR TEXTE POUR REPORTAGE (TV): 
Prix : "Chemin du souvenir"

Catégorie x ARTISANS
a) DECORS A LA TELEVISION :

Prix : "Le Roi David".
b; COSTUMES, MAQUILLAGE, GRAPHIQUES 

A LA TELEVISION :
Prix : "Un moit à la campagne" (cottumet). 
Mentioni : Jacquet Lamarre pour "Le Chritt 
au tombeau" (graphique). "Ouragan" (ma­
quillage).

Section : THEATRE
a) MEILLEURE PRODUCTION avec MENTION 

pour DECORS, COSTUMES, ECLAIRAGE et 
MISE-EN-SCENE :
Prix : "Une femme douce", é la Boulangerie, 

par l'Egrégore.
Mention : "Venise Sauvée" au Théétre du 
Nouveau monda (décors, cottumet, éclairage).

b) MEILLEURE eu MEILLEUR INTERPRETE: 
Prix: Charlotte Boitjoli dant "Lot Taupes".

Catégorie : REALISATEURS DE 
TELEVISION

a) THEATRE ET MUSIQUE
Prix : Paul Bleuin pour "l'Echéance du ven­
dredi".

b) VARIETES :
Prix : Roger Barbeau peur "lot Trois valaet". 

e) CONTINUITES :
Prix : André Bousquet pour "Jeunot visages", 

d) INFORMATION, SPORT, EDUCATION, JEU, 
REPORTAGE :
Prix : "Premier plen" (peur l'ensemble de la 
série).

Temps présent

Deux films à la TV sur la femme 
dans le monde d’aujourd’hui

i.

Programmât 
do radio

Mar*. U 24 mal

C B F
< oa-nstfto-Jovrnav 
éOS-CBF Méfropomakl 
' 50—Ofonl*»* sporllva 
6.20—Chai M(villa
9 34—Paris chanta ol dansa 

10 90—Passa partout
10.45—1st visagss tfa l amaar 
îi .60—Pranclna Louvain 

i il.15—Vlss ds fammas 
13.30—la Rêvait rural
1.15— Pont dat art» 
l.JO—Prancin» Lew alu
I. 45—Arc-an-cial
3 00—Las chats d'oauvra #a la mattROB
J. OO—Variétés musical#»
3.65—Radio Journal 
4.90—Radio-Journal
* OS—Un# dami-haura avaa .. g 
é .30—Métro-magatina 

4.35—Sur nos ondas 
5 39—Rythmas sud amfrtcsin*
6.09— Radio-Journal 

Ravua da i actuattff 
Nouvelles sportives

4.39—Rond-point 
7.00—Don Ouichottn
7 30-Las Patitas Symafcenta»
8 oo-Sur tout#» las sofnat da man if

10.09- -Radio* Journal
10.15- -Comman tairas
10 39—Lactura da c9mv«I 
10 S5- -Chronlqva spprttva
11.00- -Aux portas da la nvi
13.00- -Concart
13 55- Radio Joamal 
1J9-Fm das émisa tons

JEAN-LOUIS ROUX

CHARLOTTE BOISJOLI

mmm •x Ÿ K

Concours littéraire et scientifique 
de la province de Québec

CSM-FM
7.19— Résumé 
7.95—Naw»
T.i 5—OivartlntawOt 
8.00—Norlion»
8.39—Pastlvsl fin «ara
9.09— Comédiaa «n muslgm 
ll.fé—Chamtar Music
11.09— Neuvalla»
11.19— Gan cart

CKVL-FM
7.09— Concart
9.09— lymphonla du mufti

10.09— l as vols célèbraa
10.39— Sonatas
11.09— Orchastrut
11.39— Opérattas 
13.0O-Las orgues mélodla 
17 39 Musique da baftat
1.09— La violon maglaua 
139—Récital da chant 
309—Mwsigua da chamOrt
2.30— Owvarturas
2.00— Maîtras du cluvtor
3.30— compositturs cfflUnaa
4.09— Concarto
4.10— Virtuosité
5.00- Extraits d'Opdru
5.30— Fiasta
4 09—Concart un dtnunt
6.39— Tour da valsa
7.09— LTiaura 
7.19—Joua tzigana 
0.09—Concart Canadian
8.39— Las voix lus pim
9.09— Symphonl# du aoir

10 09—Muslgua da Russia
11 00—Wolfgang Amadaus

COTES MORALES
Ltj AvunUirloru du Mifcotaft

Saint-Denis. Bijou: odultut.
Five Branded W’omati: CfepHol: 

adultes, des réserrea.
Girl in the Wood: Strand: adul* 

tua, deo réserves
ChArtlo Chaplin's Ravua: R lui to. 

Princess. Papineau. Kmpruua. Otoâ- 
teau. adultan. adolasc^anta.

Oun Favar: udultna
Laa Pépéua font la loi: Saint-Du­

ll la. Bijou adultes, des réserves, 
(milieux interlopes - brutalité*).

L’Ancre et lu Bandit: Dernière Tor­
pille vllluruy. Mercier; adu 1 tau, a- 
doleucant.

^ le titre Les femmes par 
mi nous, l’Office national du 
film vient de réaliser un docu­
mentaire sur l'émancipation de 

,1a femme dans le monde d’ex- 
i pression française, particulière­

ment en France et au Canada. 
Ce film d’une heure en deux 
épisodes sera présenté au ré­
seau français de télévision de 
Radio-Canada les mardis, 31

Emission musicale
Comédie, en muelque

Mardi, 24 mai, a 8 heures.
Le Petit Vue, une opérette de 

Charles Lecocq, est à l'affiche 
de l'émission Comédies en mu 
•tique, é la chaîne FM de Radio 
Canada, le mardi 24 mai à 9 
heures du soir. Les oeuvres de 
Charles Lerocq sont légères et 
divertissantes et ont connu de 

I tout temps la faveur du public. 
Les solistes, les choeurs et l’Or 
chestre de l’Association des 
Concerts Lamoureux de Parus 
interpréteront l'opérette, sous 
la direction de Jules Gressier.

Le Petit Vue sera suivi d'un 
ballet de Charles I^cocq. Mom'- 
zelle Anpnt. adapté par Gordon 
Jacob et exécuté par l'orchestre 
Royal Philharmonie, dirigé par 
Robert Irving.

FlorU l’incomparable

Mercredi 25 mai à 9 heures
Un opera-houffe en un acte 

réparé par l’Institut national 
Ige de Radiodiffusion sera 

présenté aux auditeurs de la 
chaîne FM de Radio-Canada, le 
mercredi 25 mai 1960 à 9 heu­
res du soir.

Florin l'incomparable, tel est 
le titre de cette oeuvre dont le 
livret a été écrit par Francis 
Wa(der, écrivain qui obtint, le 
prix Goncourt en 1958. et la 
musique par Francis de Bour­
guignon. Florin l'incomparable, 
porte en sous-titre "une aven­
ture amoureuse du peintre fla­
mand Pierre Breughel”. L'argu­
ment en est simple: Frans Fio­
ns, peintre hollandais du sei­
zième siècle, qui fut l'un des 
maîtres du grand Breughel, 
avait une fille qui tomba amèu- 
reuse de l'élève de son père. 
Frans Fions, cependant, qui 
n’approuvait pas la manière de 
peindre de Breughel, s'éleva 
contre les sentiments de sa 
fille.

QZZZZL....-
PA 1*1 N LAI H HOU.. ST-JOSEPH

ST-DENIS BIJOU
Va traea tlalaat 

•t eaataatat.

"WILMS
CuA*
/C A VEN

mai et 7 juin, dans le cadre de 
la aérie "Temp* préaent”, à 
10 h. 30 du «oir.

Depuis cinquante ans le sta­
tut de la femme a considéra­
blement changé si bien qu'au- 
jourd’hui elle est en principe 
l'égale de l’homme dana pres­
que tous le* domaines. A ses 
responsabilités t r aditionnelles 
d’épouse et de mère, elfe ajoute 
depuis nombre d’années celles 
de citoyenne, de travailleuse, 
voire même de combattante. 
Mai* malgré les luttes pour fai­
re reconnaître ses droits, il est

Réunion annuelle 
de la Société des 
écrivains canadiens
La Société des écrivains cana 

diens a tenu son assemblée an 
nuelle à la Maison Montmoren­
cy, près de Québec, au cour* 
de la fin de semaine.

L assemblée proprement dite, 
était précédée d une journée 
d'études au cours de laquelle 
les participants — environ 75 
— ont entendu de* conférences 
de Madame Claire Martin, de 
MM. Jean-Charles Bonenfant, 
Maurice Gagnon, Guy Beaulne 
et du Frère Clément Lockquell, 
sur le «ujet suivant : "Notre 
littérature, image de notre mi­
lieu?” Les textes de ces confé 
rences seront publiés, en juil­
let, dans un numéro spécial de 
la Revue Dominicaine.

Le nouvel exécutif de la So­
ciété des écrivains canadiens 
sera élu à la fin du mois de 
mai._______ (Communiqué!

BONN — On a ordonné au 
jourd’hui de faire .subir un exa­
men mental à un Allemand qui 
a confessé avoir mis le feu à 
la maison historique qui a vu 
naitre Ludwig van Beethoven.

Betho von Steegen, 60 ans, a 
refusé de déclarer à la Cour la 
raison pour laquelle il a versé 
de l'essence dans l'une des 
chambre* de la maison où est 
né le grand compositeur en 
1770.

ponsabihté*. qu elle remplit des 
elle «oit re­

bien certain que le désir pro­
fond de la femme ne fut jamais 
d'imiter l’homme purement et 
simplement, mais de trouver 
place au soleil à ses côtés. Du 
ait qu elle assume d’autres res 

quel’
tâches nouvelles, 
penser pour ainsi dire sa fémi­
nité. ,

Dans ce film, réalisé par Jac­
ques Bobet, on ne ae contente 
pa* de présenter une rétrospec­
tive de l’émancipation féminine 
en France et au Canada, mais 
on pose les jalons d'une ré­
flexion sur le rôle de la femme 
dans le monde actuel, sur la 
féminité style 20e siècle. "Les 
femmes parmi nous” est un film 
produit en partie è l’aide de 
document* cinématographiques 
d’époque de même que de pho­
tos de nos aïeules. Il se dégage 
de ce documentaire une impres­
sion très nette: c'est que, quel­
les que soient les circonstances, 
au début de la colonie aussi 
bien que de nos jours, la pran 
deur d’âme, le courage, l'intel­
ligence des femmes se mani­
festent de façoin continue. Et 
dans son commentaire, Jacques 
Bohet a au doser l’humour, la 
légèreté et le ton sérieux. Le 
premier épisode s'intitule Le 
bonheur et il sera présenté le 
mardi, 31 mai, à 10 h 30 du 
soir; le second, La dignité, pa­
raîtra sur les écrans de la télé­
vision le mardi, 7 juin, à la 
même heure.

Le sous-secrélaire de la pro­
vince. M. Raymond Douville, 
rappelle è tous ceux qui dési­
rent prendre part aux Concours 
littéraires et scientifiques de 
1960 qu'ils doivent soumettre 6 
exemplaires de leur ouvrage 
d’ici le 1er juin prochain.

Los candidats doivent produi­
re une déclaration assermentée 
attestant qu'ils sont citoyens ca­
nadiens et qu’ils résident dans 
la province depuis cinq ans.

Les concours de cette année 
portent sur les ouvrages publiés 
après le 1er juin 1957 dans les 
sections suivantes:

a) En littérature: tous les ou­
vrages en langue anglaise, à

FILMS A LA TV
2h. 15—SEUL DANS PARIS.
Français. 1951. Comédie dra­

matique de Hervé Bromberger 
avec Bourvil et Magali Noël. 
Arrivés â Paris pour leur voya­
ge de noce, Henri et Jeannette 
sont séparés par un portillon du 
métro. Ce n’est que le lende­
main qu’ils se retrouveront 
après diverses aventures, soit 
comiques, «oit émouvantes — 
Sujet mince réalisé de façon 
adroite. Bonne interprétation 
des deux protagonistes. Thème 
délicat traité avec grande dis­
crétion. Adultes.

TELEVISION

EGALEMENT A L'AFFICHE 
S t-ettWTTI

fa»* •"EL *•****-,»•■

MARDI 
14 MAI

fBFT — Canal 3
1.15— Musique 
2.10—Téléjourna!
2.15— Long métrage

' Saul dans Paris'*
4.00— Bobino
4.30— La botte à surpris#
5.00— La Vie qui bat 
5 30—CF-RCK
é.00—Télé Journal
é.10—Nouvellts sportlvei
6.15— Ca soir
6.30— Carrefour
7.09—Histoire ê suivra 

Faites-moi confiant#
7.15— Edition 

métropolitain#
7.30— Cinéfeuilleton

L'Escalier sans fin

7.45—Pur la trou da ta 
serrur#

§ 00—Gendarmtrie rovala
8.30— Joie de vivra
9.00— C'ait la vie 
9.39-Pays et mervellla»

10.09- ~En votre 6me et
conscience

10.30— Temps présent
11.09— Téléjour nul 
11.15—Nouvailes sportivt» 
it 22—Commentaires
11.30— Conférence

CBMT — Canal 4
1.30— Montreal Matlnea 
2 00-Time Ouf
2.30— Open House
3.00— Mantovani
3.30— R in Tin Tin
4.00— Susia
4.30— Friendly Giant

—— - «w-lie Muggins
5.00— Sportstime
5.39- Sky King i
6.00— Leave It on Beaver
6.39— Metro »
6.4 CSC TV News 
6.55 -Sports 
7.00 Tabloid
7.30— Donna Peed
8.00— Chavq Show
9.00— Front Pag#

Challenge
9.30- Ford Startime

' Sing Along with 
Mitch Miller"

10.30—Press Conference 
11.00—CBC TV News 1 
11.15- Viewpoint
11.32— Sports
11.32— Long mé'rage 

' David Harum"

LES FRERETtOBES 
Oil SONTCES
frEmètioves?
VOTRE ENFANT 
PEIT-ËTNE!________ rïZkt*

a&sf
(Its MttNtTlQUES)

•hue__jj3
Au j. 3.15 et 8.15

Mar.- Mer., Vend 
Mat» è 3:15 

Jeudi at Sam 2 30 
Soirées 8:11

m&

Ml UMU«M 
t'MT»» IMOVVtxn 

WTOUl-t *1 «DITTO 
«TIINUTIMIIU

nil lift
IIH 111:1(0 

rutmiMiMi
iiii! mu :k

^ ^ «jimiiittif

7N Cülâïî
la savie ftaiait ag aig»4t

DounrusEjO
ISUDNS

CAFTAIN SPUTNKR 
Va abut Wamaut 

tiré dan ••••#
{ Biilets an vante maintenant

iHins'its nmssi'
IK'S’:It

Commençant
DEMAIN SOIR
et jusqu’à dimanche 
Matinées : sam. et dim.

THEATRE ST-DENIS
PIERRE DUX

dans

60

(?B® B- ^ M- A

de MARCEL ACHARD
Comédie en 3 acte*

ILe triomphe de la 
scène parisienne

Avec
PAULE EMMANUEL! 
MICHELINE CHEIREL 

EVA SIMONET 
GERARD VtRGNAUD

et

PAUL CAMBO
Pru ‘ ( taxe Incl.) SOIHS *2. *3

*4. *5. Matinées: *1.50, $2.30,
S3., $3.51'.

Kn vent* au Théâtre 8t-D»nü. 
à Canadien Court r 4:
1822 Hliprbrooke oueat; chrx £d.
Archambault Jut\ auj - .........
rlnr eat et 2140 rie ia Montapnc 
et InrinKHidFiit «laar Store, 30*

McOll!.

l'exclusion de* pièce* de théâ­
tre qui appartiennent aux diffé­
rente* disciplines littéraires. Mi­
nimum requis; vingt-cinq mille 
mots (25.000) en prose ou huit 
cents vers (B00).

b) En sciences: le* ouvrages 
qui traitent de* *cience§ natu­
relles telle* que zoologie, bota­
nique, géologie, biologie, écolo­
gie, géographie physique, etc. 
Peuvent être acceptés, dans cet­
te section, le* ouvrages qui con­
tribuent à l’avancement ou à la 
vulgarisation de la science, 
qu'ils soient présentés en fran­
çais ou en anglais. Aucune li­
mite n'est fixée aux travaux de 
cette catégorie.

c) En sciences morales «t so­

ciales: les ouvrage* d'ae moins 
vingt-cinq mille mot* (25,000) 
portant sur la philosophie, les 
sciences religieuses, le droit, la 
politique, l'économie politique, 
la sociologie, etc., en langue 
française.

Un premier prix d* mille dnq 
cent* dollars ($1,500.00) et «n 
deuxième prix de mille dollars 
($1,000.00) «ont prévus dans 
chaque section.

Les inscriptions et les deman­
des de renseignements doivent 
être adressées au secrétaire de* 
Concours, Secrétariat de 1* pro­
vince, Hôtel du Gouvernement, 
Québec, Qué.

(Communiqué)

L'HISTOIRE D'AMOUR DE TOUS LE$ AGES

ncamtir

2e SEM. 
ET DER. SEM.

Yul
JBrynner Gina 

Louobrigid;

Solomon

«rtSHEBA
«au* rllmattié*

gtatlnnnemeat
■ n c are*#

Pe»l-Wln4«of

Anthony Perkins 
et Jane Fonda

Le mariage
d* 1* prince***
MARGARET i

^ Antony

ntfr.R Armstrong-Jon**
Yi Fn couleurs

Se SIM. 
et der. sem.

Salle
climatisée PA l ACE

Facilité de aUMon- 
ncnirnt — Gurufu 

Fccl-WIndaor

An Epic Story Of Lovo And War 
...AND VENGEANCE t

Mû HMlGEÜOEù MOREAU BASEHART GUARDWO FQMMGWHt
w.ti*

_V« J

4 * i VA*.» VI**

A L’AFFICHK • BAI 1 R CLIMATISE!
Facilité da 

stationnement 
Garage l'eal*WindsorCAPITOL
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Québec a produit plus d'argent, d'amiante, de zinc, de cuivre et d’or

POTINS FINANCIERS
Nomination à 

STELCO

Durant le 1er trimestre

L»» Bourses da Montrêsl, To­
ronto et Canadienne ouvriront 
leurs portes, aujourd'hui, après 
les avoir tenu fermées pendant 
3 jours à l'occasion de la fête 
de la reine Victoria et de l'an 
niversaire de sa majesté la rei­
ne régnante.

-O-
La Bourse da N.-Y. était ou­

verte hier, comme d'habitude et 
la tendance y fut plutôt lourde. 
Les obligations paraissaient hé­
sitantes, de leur côté, sur le 
marché américain au début de 
cette semaine, tandis que les 
prix du blé étaient avilis hier 
è Chicago.

-O-
L'échec de la conférence au 

sommet la semaine dernière né­
cessite une réévaluation complè­
te du marché à la lumière de la 
situation actuelle, au dire d'An- 
nett & Company Ltd. Il n'y au­
rait aucun doute que les dépen­
ses pour fins de défense natio­
nale augmenteront. Les actions 
des entreprises canadiennes, 
comportant des éléments de 
croissance et de stabilité, de­
vraient susciter un plus vif in­
térêt parmi le monde des in­
vestisseurs étrangers aussi bien 
que nationaux.

-O-
Sur la Bourse de Londres, les 

Industriels furent en bonne de­
mande, hier. On notait que les 
valeurs canadiennes s'y com­
portèrent mieux que celles des 
R.-U. Les aurifères demeurèrent 
fermes, tandis que les cuprifè­
res étaient vigoureux et les 
huiles, plus soutenues; ce qui 
serait de bon augure pour nos 
marchés ce matin, n'eût été la 
lourdeur évidente en fermeture 
à Wall Street.

-O-
C'est cette semaine que 

l'émission de $1,500,000 de 
Greater Winnipeg Transit Co. 
fera adjugée, de même que celle 
rie $093,000 du district de Bur­
naby.

La moyenne des industriels 
de DJ a glissé, hier, de 1.58 pt 
et celle des chemins de fer de 
0.41 pt. Comme maints titres c' 
défense, qui ont monté la se­
maine dernière, seraien* vulné­
rables, au dire de Stvearson, 

! Hammill A Co, par suite de 
! leur pouvoir de gain diminué 
depuis quelque temps, c'est à 
se demander si la liste mobiliè­
re ne reflétera pas un tel état 
de chose, d'autant plus que lo­
giquement, Wall Street aurait 
dû baisser depuis le début de 
la présente tension internatio­
nale. Quoi qu'il en soit, la ma­
nière dont le marché s'est com­
porté ces jours derniers invi­
terait é s'attendre é une bonne 
résistance à toute pression des 
ventes qui pourrait résulter de 
ce qui se passe au Conseil de 
sécurité, actuellement réuni é 
New-York.

-O -

La cité de Ste-Foy, celle de 
Pointe-Gatineau ainsi que la 
cité de Charlesbourg lanceront 
des emprunts sous peu.

-O-

C'est demain matin que la 
cité de Québec ouvrira les sou 
missions pour un emprunt de 
$1,588,700 d'obligations, rem­
boursables par séries pendant 
une période de 30 ans. Ces va- 

! leurs seront datées du 1er juin.
-O-

Une émission de $1,700,000 
d'obligations de Elgin Centre 
Ltd. vient d'ttre vendue privé- 
ment.

•O.
Les actions se vendront ex­

distribution é l'ouverture de la 
Bourse mardi, le 34 mai, et au 
cours de toute transaction, le 
et après cette date. La livraison 
pourra être faite couvrant seu­
lement le quart des actions ven­
dues et le solde sur la base 
"conditionnelle A leur émis­
sion," la livraison étant com­
plétée lorsque les actions addi­
tionnelles auront été reçues par 
leur détenteur enregistré.

i.es totaux cumulatifs, pour les 
trois premiers mois de I960, ac­
cusent les augmentations et di 
minutions suivantes, par rapport 
à la période correspondante de! 
1959 l'amiante a monte de 
9 p.c.. l'argent de .1 p.c.. le cui-1 
vre de 2fi p c. et le zinc de 2 p.c ‘ 
l'or a enregistre une hausse ne 
gligeable; les produits d'argile j 
ont baissé de 24 p.c.. la chaux 
de 2 p.c. et te ciment de 15 p.c. '

Une nouvelle mine a commen­
cé à contribuer à la production 
d'or de la province, au cours du 

I mois rie mars. Akasaba G old 
Mines Ltd a mis en production 
la mine, située dans le canton 

! de Louvicourt. ouest de Québec, 
j qu'elle a acquise d'Obaska Lake 

Mines Ltd File n'a pas d'atelier 
de traitement. Elle fait traiter 

j son minerai à l'atelier de Re\- 
i con .Mines Ltd.

K. B. MacNAUCHTON
Le» T. Craig, vice-president de 
Th» Steel Company of Canada, 
annonce la nomination pour le 
1er juin de Kenneth B. Mac- 
Naughton, au poste de gerant 
général, ventes des produits de 
laminoirs.
Monsieur MacNaughton à Stelco 
depuis 1936, possède une vaste 
expérience dans la vente de 
l'acier et des produits d'acier. 

; Il occupait antérieurement le 
poste de gérant général adjoint, 
ventes des produits de lami- 

; noirs.

Les expéditions d'argent, par 
les producteurs de la province 
de Québec, ont été beaucoup plus 
élevées en mars I960 que du­
rant le même mois de l'année 
passée 11 y a aussi eu une lé­
gère augmentation dans celles 
de l'amiante, de l'or et de la 
chaux l’arcontrc, les expédi­
tions de produits d'argile et de 
ciment ont été beaucoup plus 
basses qu'en mars 1959

C’est ce que révèle uin bulle­
tin statistique sur la production 
minérale de la province de Qué­
bec, émis par l'hon. WM. Cot- 
tingham. ministre des Mines.

La même publication permet 
aussi de constater que, compara­
tivement au mois précédenl, 
l'argent, les produits d'argile, la 
chaux et le ciment ont enregis­
tre une très forte hausse, durant 
le mois de mars, et l’amiante et 
l'or, une hausse appréciable.

Les chiffres donnés dans ce bulletin ne représentent pas la 
production mais les expéditions des producteurs.

Conférencier à NOMA Imperial Tobacco Co.
of Canada Limited 

déclare un dividende
Une réunion des Adminis­

trateurs d’impérial Tobacco te 
nue le 20 mai, un dividende 
intérimaire (no 238) de douze 
et demi cents tl2'2C.) par ac­
tion a été déclaré sur les actions 
ordinaires libérées de la Compa­
gnie. payable le jeudi, 30 juin 
1960. aux actionnaires inscrits 
à la fermeture des bureaux le 
mercredi, 1er juin 1960.

Ventures a fait une 
offre i Frobisher

TORONTO — Vènturè* Ltd, 
qui • réalisé un profit n«t d« 
$1,916,350 *n 1959, vi«nt d» 
faire une offra à Frobiahar 
Ltd, qui permattrait la aonse- 
lidatien des entreprises de eei 
3 compagnies minières. Tout 
l'actif de la dernière entrepri­
se ser.-tf transmis è la pre­
mière, moins ses concessions 
de pétrole en Afrique et $350^ 
000.

COMMENTAIRES SUR

L'ACTUALITE FINANCIERE
La cite de Saint-Laurent a adjugé une émission 
de $1,415,000 d’obligations à 5V2%

La filé de Sl-Laurcnt, comté de Jacques-Cartier, a vendu, 
ces jours-ci, $1,415.000 d'obligations en .séries vingt ans. La meil­
leure des six soumissions reçues provenaient d'un syndicat formé 
tie : A. E. Ames & Co. Ltd. Dominion Securities Corp. Ltd . 
Wood. Gundy & Co. Ltd , Banque tie Montreal, Banque Brovin 
ciale du Canada, et Dawson, Hannaford, Ltd, qui offrait un prix 
de 95.617 pour $1.415,000 à 5Vii%, 1961-80, soit un coût net de 
6.038'é.

Datées du 1er mai 1960. les obligations échoient du 1er mai 
1961 au 1er mai 1980 inclusivement. Ije* titres peuvent ëlre rem­
bourses par anticipation après le 1er mai 1970. L’emprunt est 
autorisé par le règlement No 320 et l'argent va être utilisé pour 
des travaux d’égouts, d’aqueduc, construction de trottoirs, tra 
vaux de pavage, d'éclairage, elc

Tour 1960. l'évaluation imposable de la cité s'établit à $178,- 
564.689 dont $72,071,610 pour !e,s compagnies. Le 31 décembre 
1959. la dette consolidée nette de la corporation s'élevait À 
r 13,269,820.77.

L<ival-des-Rapides a adjuge une émission 
de $515.000 d’obligations, 6%

Les commissaires d’écoles pour la municipalité de la ville 
de I aval-des-ttapides, comté de Laval, ont vendu, reccmmenl, 
$515,000 d’obligations en séries. L'émission a été adjugée A un 
syndicat compose de : La Banque Provinciale du Canada, Crédit 
Québec. Inc. Bélanger. Inc., Crédit Anglo-Français, Liée, Dur»- 
cher, Rodrigue & Cie, Ltec, et Hondo Matteau & Fils, qui offrait 
un prix de 96 09 pour de-, titres A 6r« 1961-70. c’est-à-dire un 
coût net de 6 851', Le Secrétaire de ia province a accordé un 
octroi de $277.875 pour cette émission. L'écheance de la dixième 
année comprend un solde ri«' $181,000 A renouveler en 1970 pour 
un terme additionnel de dix ans.

Les obligation- sont datées du 1er mai 1960 et elles éehoieni 
du 1er mai 1901 au 1er mai 1970 inclusivement. Les titres peu­
vent être remboursés par anticipation apres le 1er mai 1967 
C'est pour la construction d'une école de huit classes dans la 
partie ouest et d’une école rie seize classes dans la partie nord- 
est, que les commissaires contractent cei emprunt, autorise par 
une resolution en date du 5 mars 1960. l 'octroi de $277.875 
applicable en entier au service de l'émission est payable en 
cinq versements annuels et consécutifs de $55.575, de 1961 A 
1965 inclusivement.

Pour 1959-60, l’évaluation imposable de la commission «co 
laire se chiffre par $26,800.000 Le 30 juin 1959. la dette conso­
lidée nette de la corporation s'élevait à $1,723,000 et un octroi 
de $703.163 87 s'y appliquait.

C est le 3 juin que Premium Iron Ores Ltd. 
tiendra son assemblée annuelle

("est le 3 juin que les actionnaires de Premium Iron Ores 
Limited se réuniront en assemblé annuelle à Toronto pour 
approuver le rapport annuel de eette entreprise affichant un 
r'-tif consolide de $1(1.936.459 68 au 31 décembre 1959 Son prési- 
rent du conseil. M \\ It Daley fait remarquer aux actionnaires 
dans le dit rapport qu'au cours de l'année écoulée la compagnie 
-i coneenlré ses activités comme agent de ventes de Steep Bock 
lion Mines, en préparatif* pour le développement du minerai de 
I Ungava, et. enfin, en travaux d’explorations et d'enquêtes pour 
lins de nouveaux investissements au Canada et ailleurs. Premium 
Iron est fortement intéressée dans Steep Rock, qui a expédié 
1 an dernier 2.746.849 tonnes de minerai de haute teneur et 
réalisé un profit net de $9,049,000. Steep Rock est associé avec 
Premium Iron dans son projet de développement de ses gise 
menCs de minerai de fer de PUngava, au dire de M Daley, et il 
y aurait, en outre. The Cleveland Cliffs Iron Co. et 5 entreprises 
sidérurgiques allemandes fort importantes. On procède, presen 
l'ment, à dos éprouvés métallurgiques spéciales, afin de déter­
miner la meilleure méthode de concentration et d'agglomération 
du minerai naturel en boulettes de haute teneur. l,e rapport 
[ tdique que Premium a réalisé un profit net de $22.428 43 en 
1959 et que le dernier exercice indiquait un surplus réalisé de 
i 8.239.327.26 A la fin de l'an dernier, contre $6.981,921.47 au 
•il décembre 1958.

Nos hommes d'affaires appelés à bénéficier 
des conferences et de l'exposition de NOMA

La 41e conférence annuelle de NOMA (National Office Mana­
gement Association', commencée dimanche durera jusqu’à samedi, 
i u meme temps a lieu une exposition do meubles et d'appareils 
i ■ bureaux au Palais du commerce. Cette dernière a etc ouverte 
officiellement hier après-midi et tous les hommes d’affaires \
: uit admis gratuitement, un trouvera ci-contre ce matin Pinte 
tvssante causerie, prononcée hier matin, par M. II II Lank, 
président de Du Pont of Canada Ltd., le seul orateur dont la 
conférence fut remise aux journalistes dans les deux langues 
oificicllcs du pays — il est vrai que le gros de. 1,500 délégués 
<> NOMA réunis ces jours-ci à l’hotel Reine Elisabeth viennent 
<'"s Etats-Unis. Cette importante organisation compte 180 chapi 
très, comprenant 18,000 membres. M. J J. Green, président du 
t imité national de publicité, présenta hier des trophées aux 
chapitres de Saint-Jean, T.-N . de Charlotte, N.-C., de San Fran­
cisco, Cal , «je Cincinnati, Ohio, et de Chicago, III. A cette époque 
eu les affaires doivent se faire en vitesse, nos commerçants et 
nos industriels trouveronl naturellement profit à visiter l'expo­
sition précite» tout comme ils bénéficieront des messages qui 
seront transmis, aujourd'hui, par une quinzaine d'orateurs qui 
débattront les côtes techniques de l’organisation des bureaux 
ei rie leur personnel. Pour clore de tels débals, il y aura ce soir 
grand diner annutl sous la présidence de M. Glcn Massnjan. prési­
dent international de cette importante organisation

Marcel CLEMENT

A la Foundation Co 
of Canada Ltd

M. Charles M. Drury a été élu 
vice-président

M. Charles M. Drury, membre 
du conseil d'administration de 
la Foundation Company of Ca 
nada Limited depuis 1958. a été 
élu vice-président de ia compa­
gnie.

M. Drury est âgé de 48 ans. 
s'est distingués dans le droit, 
l'administration et l'armée ca 
nadienne avant de venir à l’in­
dustrie. A la fin de la guerre, 
il quitta l'armée avec le grande 
de brigadier et se vit confier la 
direction de la mission de l’U.N. 
fi.A. en Pologne. 11 entra ensui­
te ait service du Ministère des 
Affaires extérieures, puis passa 
au Ministère de la Défense na­
tionale A titre de sous-ministre.

M. Drury continuera à occu­
per le poste de président et ad­
ministrateur-gérant de la Com­
pagnie de Transport Provincial 
Limitée.

Production de houille 
et de coke au pays
La production canadienne de 

houille, en 1959, a baissé à 
10,626,700 tonnes au regard de 
11,687.000 un an auparavant, 
parcontre, les importations ont 

i augmenté de 13.361,800 à 13,- 
’ 629,500 tonnes et les exporta- 
j lions, de 338,500 à 473,800 ton 
' nés; c'est ce que révèle le rap- 
: port préliminaire annuel sur la ' 
i houille et le coke. Les quantités 
disponibles à la consommation 
ont diminué de 24,710,400 a 23,- 
782,400 tonnes.

La production de coke, en 
1959. a surpasse celle de l’année 
précédente 14,094.900 tonnes 
contre 3.475,000), ainsi que les 
importations (329,000 contre 
240.1()0i et les exportations1 
(126.600 contre 114,400). Les, 
stocks destines à la consomma 
lion se sont accrus de 3,600,700 
A 4,297.300 tonnes

A noter...
M Sarto Kirouac vient d’étr» 

élu president de l'Association 
des comptables généraux licen­
ciés de la province de Québec 
et non pas de l’Association des 
comptables agréés de ia pro­
vince de Québec, comme il a 
été marqué erronément.

- O -
3,000,000 d'actions ordinaires 

fractionnées nouvelles, sens va­
leur nominale ou au pair de 
Th» Southern Company, toutes 
émises et en circulation, seront 
négociables sur la liste des va 
leurs de la Bourse de Montréal, 
"conditionnellement à leur 
émission" è l’ouverture de ce 
marche, aujourd'hui.

-O -
James Richardson A Sons 

vient de publier une intéres­
sant» étude sur ( aluminium en 
général ainsi que sur l'Alumi­
nium Limited, un des plus im­
portants producteurs de ce mé­
tal dans lé monde.

-O -

Les ventes dans les magasins 
départementaux et de détail 
dans notre district ont augmen­
ta quelque peu au cours de la 
semaine dernière, selon ce qui 
ressort du rapport hebdoma 
daire de Dun & B-adstr»»t of 
Canada Ltd. Dans le gros, la 
demande est ferme. Les com­
pensations bancaires s'élevèrent 
a $1.188.900.000 contre $365, 
597,635 durant la meme semai­
ne l'an dernier. Il ressort, en­
fin, du même rapport qu'il y 
eut 9 faillites commerciales re­
présentant un passif de $78,567 
au cours de la samaine écoulée, 
dens nofre district, contre 8 
faillites représentant un passif 
de $252,051 durant le meme #s- 
peco de temps l'an dernier.

-O-
G. E. Leslie & Co., membres 

des Bourses Canadienne et de 
Montréal et membres de l'IDAC 
renferme une intéressante étu­
de sur Du Pont of Canada Ltd. 
dans le bulletin rendu public 
en fin de semaine. Dans le mê­
me bulletin, il est mentionné 
que le B.A.C., comprenant une 
centaine de présidents et de 
chairmen de grosses corpora­
tions américaines n'entrevoient 
pas une forte baisse dés affèi- 
rés cêtte année, mais ils ne 
croient pas * un relèvement 
eccéléré; ce qui euréit pour 
effet de prévenir toute réces­
sion accentuée en 1961, s'il y 
en a une naturelelment, car les 
opinions semblent partagées à 
c» sujét.

Marx Février Trois moi1

19*50 19.49 I960 I960 1959

AMIANTF. —
——

Krnl. tonnes ------- — 13 45
Kihrp.s, tonner- ■— ■ I» ■. U ... 53.765 18.698
Matériaux courts., tonne* ------- ------- — 113,660 133.026

TOTAL <v»,797 «5.117 «1.914 187.458 171.769
MF.TAUX —
Or. onces K8.59X 8;>.66S *1.790 258.3.16 257,330

410.125 16Î.I11 348.948 1.106.621 1.076.623
■ — - . . ■ 81.540.669 64.698.004

Zinc, livres _____ .i — 23.466.699 22.993,989
MATF.RIA.I X l>K CONSTRICTION
Produit* d'argtlex
Krlour ------- ------- ----- - *1.15d,577 11.582.450
Blocs de construction ------- ------- .....— S 370.518 * 427.379
Autres produits ------- ------- — $ 48.065 * 64.261

TOTAL: $832,241 $1.119,940 $385.104 *1,570,160 $2.074.090

rhanx. tonne* 35.012 11,445 31.400 99.649 101.502
Ciment, tonnrx 75,387 89.494 56,094 184.165 215.747

Les affaires, bien représentées à la 
conférence internationale du travail

Qui aura lieu du 1er au 23 juin à Genève 
900 délégués, attendus

I.e ministre du Travail vient 
de nommer le délégué patronal 
à la Conférence internationale 
du travail dans la personne de 
M. T. H. Robinson, directeur 
des relations industrielles, Ca­
nadian International Paper 
Company. Montréal. C'est la 
44èine conférence du Bureau in- ' 
ternational du travail qui aura j 
lieu à Genève du 1er au 23 î 
juin prochain.

Recommandé par l’Associa­
tion des manufacturiers cana 
diens. M Robinson, qui est aussi 
président de son Comité des re 
lations industrielles, dirigera la 
délégation patronale canadienne 
qui sera formée de six person 
nés. Docteur en philosophie, 
boursier de la fondation Rhodes 
et ancien professeur de sciences 
économiques, M. Robinson pos­
sède plusieurs années d'expé­
rience dans le domaine des re­
lations industrielles.

Les autres membres qui ac­
compagneront M. Robinson com­
me conseillers techniques sont 
MM. J. A. Hobbs, vice-president 
du personnel du Bell Telephone 
Company of Canada (nommé 
par la Chambre de commerce 
canadienne); H. Shoobridge. di­
recteur du personnel, Pacifique 
canadien, Montréal (nommé par 
l'Association canadienne des 
chemins de fer); Raymond Bru­
net, o.b.r pre.-fient. Ed. Bru­
net et Fils Liée, Hull, P.Q. 
(nommé par la Canadian Cons- 
truction Association); Jean 
Pierre Després, directeur des 
relations industrielles. Iron Dre 
Company of Canada, Sept Iles, 
P.Q. (nommé par l'Association 
des manufacturiers canadiens); 
et Arnold D'Amato. gérant, Di 
vision de Québec de la “C M A ". 
Montréal (nomme par le Co­
mité patronal canadien du Bu­
reau international du travail).

f.e programme de la Confé­
rence comprendra les sujets

V

Le lieut.-col. E. CHAPUT, 
O.B.E., E.D., de Montreal, qui 
vient d'être élu president de 
l'Association des anciens élèves 
du Mont-Saint-Louis. -

suivants : réduction des heures 
de travail; logements ouvriers; 
protection des ouvriers contre 
les radiations ionisantes; con­
sultations entre les autorités, 
les employeurs et les syndicats; 
et l'augmentation des revenus 
et du niveau de vie dans les 
milieux ruraux.

Plus de 900 délégués et con­
seillers de 80 pays-membres du 
B.I.T. assisteront à ces assises 
internationales sur les relations 
industrielles. Chaque pays en 
voie quatre délégués, deux par 
le Gouvernement, un par les 
employeurs et le quatrième par 
les ouvriers de même que plu­
sieurs conseillers techniques.

Le B.I.T. qui célébrait son 
41ème anniversaire de fonda 
tion l'an passé, est le plus vieil 
organisme spécialisé des Na- 
tibns-Unies. I^e Canada a tou­
jours pris une part active aux 
travaux du B.I.T. depuis sa 
création. ___

Notre dollar baisse 
toujours

NEW-YORK, 24 — Le dollar 
canadien a baissé de 3-64 hier 
À $1.01 1-2 par rapport au dol­
lar des E.-U. Il y a une semai­
ne, il cotait $1.02 11-64. La li­
vre sterling cotait 1-64 plus 
haut à $2.80 33-64.

DIVIDENDES
Andian National Corp Ltd. 

20 cents, payable le 1er juin en 
devises américaines, aux action j 
naires inscrits le 23 mai.

Abitibi Power and Paper Com 
panv Ltd. 28 1-8 cents l'action 
privilégiée et 42 1-2 cents l'action | 
ordinaire, tous deux payables le i 
1er juillet, aux actionnaires ins 
crits le 1er juin.

Anglo Newfoundland Develop 
ment Company Ltd. 7 1-2 cents, j 
payable le 1er juillet, aux ac ; 
tionnaires inscrits le .3 juin.

Hollinger Consolidated Gold 
Mines Ltd. 8 cents plus un boni 
de 6 cents, payable le .30 juin 
aux actionnaires inscrits le 2 
juin.

Internationa! Paper Company, 
75 cents l'action ordinaire, paya 
hle le 1.3 juin, aux actionnaire:- 
inscrits le 23 mai.

Massey Ferguson Ltd. in cents 
Faction ordinaire, payable je t.5 
nun. aux actionnaires inscrits le 
18 mai.

Burling Steel Company Lld, 15 ; 
cents, payable le 4 juillet, aux ac­
tionnaires inscrits le 10 iuin.

Placer Development Ltd. 25 cts 
payable le 17 juin, aux actionnai­
res inscrits le 27 niai.

Heilman's Canada Ltd. 10 cfs 
Faction ordinaire plus un boni de 
5 cents pour le- actions ordinai­
res et de classe A. payable le 1er 
août, aux actionnaires inscrits le 
15 .juillet.

Abitibi Power and Paper Co 
Lld. 28 1-8 cents Faction privilé­
giée et 42 1-2 cents d'action ordi 
nairc, 1er juillet, inscription 1er ! 
juin.

M. W. E. WILLIAMS, presi­
dent e* gérant général de Proc­
ter i Gamble of Canada, qui a 
traité hier devant les délégués 
de NOMA, reunis en conférence 
annuelle dans notre ville, "de 
la nécessité d'être organisé, 
pour afronter de plus grandes 
responsabilités administratives".

La baisse du rendement 
de la sidérurgie à 70% ; 
mal vue,à Wall Street

NEW YORK, 24 II y eut 
489 gains vs 506 pertes hier à 
Wall Street et 2,530.000 ac 
tiens changèrent de mains. 
Nafi fut le titre le plus acha­
landé ét il gagna 2V> pts à 
47V». Les aciéries baissaient 
vu que le rendement de la si­
dérurgie a tombé en bas de 
70 p.c. de sa capacité. Les ti­
tres d'autos étaient aussi avi­
lis et Studebaker recula de 
7-8 pt. Thiocol, très actif par­
mi les missiles, recula de 2Vs 
pts. Par contre, Motorala se 
distinguait parmi les électro­
niques en gagnant 9Vj pts. 
Aluminium Ltd gagnait 3-4 pt 
parmi tes titres canadiens mais 
Nickel et Hudson Bay étaient 
lourds. I

La Banque Royale du Canada
Tous peuvent devenir actionnaires de 
la Banque Royale du Canada soit en 
exerçant ou en achetant les droits. La 
souscription au moyen de droits se 
termine le 27 juin I960 —

Prix: 41.50 par action
Vous pouvez choisir le mode 
de paiement à tempérament.
Vous payez dix versements 
mensuels consécutifs de $4.15

A’ous twntme* à votre dinponition pour 
tout renseignement sur eette souscription.

Société de Placements Inc.
275 OUEST. RUE SAINT-)ACQUES /’ 

MONTREAL. P. Q.

VI. 5-6162

Ces obligations ayant été rendues, cette annonce n'apparait 
qu'à titre documentaire.

Cité de Westmount 
$1,010,000.00

Obligations, sériées, 4%%, non racketables
Echéant : du lér novembre I960 è 1974 Inclusivement

Cédule des échéances
Montant Date Montant Date Montant Date
$48,000 I960 $72,000 1965 $66.000 1970
$56,000 1961 $74.000 1966 $73,000 1971
$63,000 1962 $80.000 1967 $73.000 1972
$61.000 1963 $82.000 1968 $79.000 1973
$67.000 1964 $65.000 1969 $51.000 1974

raham, A rmstrong Securities Ltd., Ceoffrion, Robert Gr Célinas C

Pourquoi être satisfait d7un intérêt moindre 
lorsque vous pouvez obtenir du 6% et plus 
sur des valeurs de toute sécurité et facilement négociables

The Prudential Assurance Co of England 
inaugurera son nouvel édifice te 3 juin

400 invite» y seront presents

Telles que : Endroits Echéances Pour rapporter

Cité de Cranby Février 1971 6.00 b

Ville de Marieville Mars 1970 6.00b

Village St-Joseph d’Yamaska Mars 1970 6.00b

Soeurs Charité de Québec Janvier 1970 6.00b

Soeurs Presentation de Marie
1 Province Prince-Albert )

Avril. 1970 6.50 b

College Notre-Dame, Montréal Décembre 1969 6.00b

Hôpital Saint-Luc, Montréal Mai 1972 6.50b

Lithographie du St-Laurent Ltce Janvier 1973 6.25b

Montreal Acceptance Corp. Janvier 1970 6.00b

Villemaire Freres Limitée Juillet 1961 6.00°o

Nous avons un choix 
cou pu ves

d'obligations en 
de

$100. $500. $1,000 ■

M Antonio Barrette. lr premier ministre de la province de 
Québec, inaugurera officiellement le nouvel édifice de la Pru 
dentlal of England à Montreal, vendredi le 3 juin prochain Ccsl 
ce qu annonçait au jourd'hui M. H.D. McNairn, gerant général 
au Canada de la Prudential Assurance Company Limited (consti­
tuée en Grafide-Bretagnei.

La nouvelle définitive de l'arrivée au pavs, directement du 
siège social de la compagnie a Londres, vers’la fin de mai, do 
Sir John Mellor, BT., représentant le president du conseil d'ad­
ministration de la Prudential of England, complète tous Ici 
projets établis pour célébrer cel événement, ajouta M. McNairn.

les 400 invites qui seront présents comprennent des person­
nalités du monde de l'assurance, des cercles bancaires et finan­
ciers et des représentants de la Prudential of England de tous 
les coins du Canada.

1-8 construction du nouvel édifice de la Prudential of En­
gland situe à côte de Fhôtel de la Reine Elisabeth, commença 
eu octobre 1958. C'est le plus grand édifice du boulevard Dorches­
ter ouest. ;

Cour tous renseignements additionnels nous vous invitons 
à nous téléphoner à nos frais ou à venir à nas bureaux

situés à

1626, rue des Cascades SAINT-HYACINTHE PR. 4-5316 -17 
266 ouest, rue Saint-Jacques MONTREAL VI. 2-7977 - 78

DESJARDINS, COUTURE Inc.
Vlembres de I Association des Courtiers en valeurs du Canada
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Bourse de New-Yorl<
Mauvais

à
début de semaina 
Wall Street

NEW-YORK. I.r marché a 
décline hier même si certain* 
produits électronique* ont réa 

! lise des gains appréciables.
La moyenne que la Presse As 

sociec établit pour 60 valeurs 
i a baissé de .40 à 216 20

Le virement a été de 2.530,000 
actions.

. Nafi a cié le stock le plu* en 
| demande, haussant de 2'ï a 
; 47’s sur un déplacement de 
i 52.700 actions

Les sidérurgiques et les auto- 
I moteur* ont pedu du terrain 

La Bourse Américaine, dont

BRITISH COLUMBIA 
ELECTRIC COMPANY 

LIMITED
AVIS est. par le* présentes, 

donné que le ( on*eil d'adminis 
tration a déclaré les dividendes 
inscrits ci-dessous sur le* ac 
tiens privilégiées, rachetablat, 
cumulatives de la Compagnie 
pour le' trimestre finissant le 
30 juin 1960. payables le 1er 

| juillet I960 aux actionnaires 
inscrits à la fermeture des af 
faires le 6 juin 1900 En ee qui 
concerne les actions represen 
tees pour tous "warrants ' d ac 

, lions les dits dividendes seront 
payables le ou après le 1er 
juillet 196(1 à n’imporle quelle

le virement a été de 1,390.000 I succursale de la Banque rovn

ford 5800 68'* 67’. 67?. — V»
Frueb Tre 7800 25» « 24», 25'» + V»
Gen Dvn 7500 47'4 44’ 4 44V» —3
Gen Elec 600(1 9M, 89’-4 99 j — V-
Gen Food* 7300 115^4 114’.6i 115
Gen Mill* 8700 24'/» 23'/* 24 j + V*
Gen Motor 33600 45 44'm 44'» — %*
Gen Ire 5400 664» 65»/4 66»/, ~ V4
G’idden 900 >'** 35 U 35V* 4- »»
Goodrich >K>1 74-4 72’.** 74 4-1W
r-ood'tear 71011 40*» 40 U 40*» 4- 6
Cr Paige 1000 IV» 1 2
Grand uh 1600 24'* 23'/» 78’a 4- V»
Gt -A end P 5600 37^ 37 37’* -4- » a
Gt Nor Py 1800 45 44’» 45 4- v*
GuN Oil 9500 293» 28V» ?8l, — v4

Homtitk 1400 39’ 3 39 39 4 4- •*
Hud Bay 1300 4614 46 46 4 — V4

Interlake 500 >71» 271» 37V, 4- ’w
Int Bu» Meh 3»0h 475 473 475 4-12
|nt Harv 0200 46’* 45H 45 V* - *•
lot Nick 1600 110’. 109' -, 109'-? — *4

Int p»o w. 100’, 99», 99’» — »»
Inf Tel I460n 443.4 44’» 44’*
John* Man 3900 604* 59 Vj 59V4 — v*
Kenneco* 440: 79 Vk 7B14 78' 1 4- »,
Kreign 800 30’» 30 30 — »,
Mer** «0 819» 51 51W 4-
Ma^ln Go M00 44 V. 43W 44*4 4- »»

La vignetfe ci-dcssus représente ceux qui étaient invites à la table d'honneur lars du grand diner donné 
récemment à l'hôtel Windsor en l'honneur du nouveau président de la Bourse de Montréal et de la Bourse 
Canadienne. M. Eric W. Kierans. On remarque, de gauche à droite : M. P. B. Reid, vice-chairman, Canadian 
Stock Exchange: M. E. R. Alexander, président. Montreal Board of Trade; M. R. B. Casgrain. vice-président. 
Investment Dealers' Association of Canada;.M. E. Cate. C.R.. aviseur legal. Montreal Stock Exchange; M. H. 
W. Bosse, président, Boston Stock Exchange; M. E. D. Scott, chairman. Toronto Stock Exchange; M. E. H. 
McAteer, chairman. Montreal Stock Exchange: M. E W. Kierans, president. Montreal & Canadian Stock 
Exchange:; M. S. ). Langill, chairman. Canadian Stock Exchange: M. E. T. McCormick, président. American 
Stock Exchange: H. C. Norman. C.M.C.. ancien président. Montreal & Canadian Stock Exchanges: M. M. Desy, 
C.R.. president de la Commission des valeurs de Quebec: M. D. N. Byers. C.R.. aviseur legal. Canadian Stock 
Exchange; M. René Paré, president. Chambre de commerce du district de Montreal; M. |. E. Chaput. vice- 
chairman. Montreal Stock Exchange. (**sori*tni rummerri»! rh«tot

! action*, présentait une allure 
! irrégulière. Le marche des va 
leur» canadiennes était mixte.

le du Canada au Canada sur 
présentation des coupons rr 

; présentant les dividendes ei
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Offre d’Husky Oil, 
acceptée

CALGARY — Les actionnai 
res de Canadian Husky Oil 
Ltd, réunis en assemblée en 
fin de semaine, ont accepté en 
grande majorité l'offro d'é­
changer leurs actions pour 
celles da Susky Oil Co. Ils 
ont aussi approuvé la hausse 
du capital de 5 i lO.OOO.OOO 
d'actions.

(ockshutf Farm 
Equipment Ltd

A vu ses ventes augmenter 
durant la 1er trimestre

Lus vente.* de Coekshutt Farm 
Equipment Ltd., dans le pre 
mier semestre de 1 exercice en 
cours, ont marqué une hausse 
de 5.3 pour cent comparative 
ment à celles de la période cor­
respondante de l’an dernier, 
alors qu’elles se sont élevées à 
$14.357,956 contre $13,634.891, 
rapporte M Henno M Bechhold, 
président, dans un rapport aux 
actionnaires.

Dans la même période, la 
compagnie a cependant enre­
gistré des pertes nettes de $577.- 
197 et $2(i().158. Selon le prési­
dent, les récentes augmentations 
de prix mises en vigueur pour 
certains produits de la compa­
gnie permettront d'obtenir des 
résultats plus favorables.

La
de

direction des entreprises, 
plus en plus scientifique, 
selon M. H. H. Lank

aide rie la raison et du juge 
ment et non comme un produit 
destiné a les remplacer.'’

Tendance à la baisse 
sur le marche du blé
CHICAGO — Le h’> .s été la 

seule denrée en faveur ber sjr 
le marché a terme, qui ivesentait 
une tendance générale i\ la bai* 
se.

L'avoine et le seigle ont logé 
rement décline

Le b’.e a été l'objet d une re­
prise dans la dernière heure de 
la seance par suite de l'annonce 
que l'Inde et le Brésil avaient 
fan l'achat au total rie f.fits.ooo 
boisseaux de blé dur pour li 
vraison le mois prochain.
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La président de Du Pont of Canada a adressé 
la parole hier à U 41e conférence 

internationale de NOMA

Elu à l'exécutif de 
l'IDAA (Québec)
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La direction des entreprises 
devient de plus en plus seietv 
tifiquc. a declare ici hier M. 
Herbert JJ. Lank, president rie 
Du Pont of Canada, a la 41e 
conference internationale de 1* 
National Office Management As 
soeiation.

"II existe encore de» gens qui 
l'irigent leurs entreprises comme 
les aviateurs de la première 
guerre mondiale gouvernaient 
leurs avions, c'est-à-dire ‘à vue 
de nez”, mais leur nombre di 
minue rapidement”.

I.es chefs d'entreprise à la 
page s'efforcent de fonder leurs 
décisions j>ur des informatoins 
et non sur l’intuition, a ajouté 
M Lank. ‘ Ils prévoient les évé­
nements se;nn les techniques 
économiques les plus sûres et 
ne se fient pas à de simples con 
.lectures sur la situation qui ex 
i.stera au cours de la prochaine 
année. Ils ont recours à la psy­
chologie pour établir leur poli 
tique de conduite du personne! 
à des services techniques pour 
assurer la satisfaction de la cli­
entèle, à l'étude des marchés 
pour se rendre compie des nou­
veaux besoins et enfin à la re­
cherche et aux perfectionne­
ments pour préparer et organi­
ser l’expansion

‘Des outils et des techniques 
de plus en plus efficaces, sou­
vent très compliqués, sont main 
tenant à la disposition de la di­
rection et sont utilisés de façon 
constructive Ce que l’on peut 
appeler la technologie du bu­
reau’ »e développe avec une ra 

i piriité étonnante4'
Rappelant l'évolution du tra 

vail de bureau, depuis l'époque 
nu il ne consistait qu'à “tenir 
les dossiers." jusqu'à nos lours 
M Lank s dit que c'e't autour 
ri'htn une force dynamique et 
le ‘'centre nerveux" de toute

reau Pour être a ia hauteur 
de son nouveau rA!e. le chef de 
bureau a ete oblige de se per 
fectionner et de devenir plus 
qualifié dans un plus grand 

; nombre de domaines que 1 an 
! dernier ou 1 année precedente 
j 11 lui a fallu apprendre de nou ' 
velle* techniques, faire face a 
de nouveaux problèmes, assu­
mer de nouvelles responsabili­
tés et établir des perspectives 
nouvelles et plus larges. Les li­
mitations imposées autrefois a 
ses talents latents ont, pour une 
grande part, disparu."

Comme le travail de bureau 
lui même, le chef de bureau 
s'est développe dans deux di 
mensiuns, a dit M Lank. Il est 
devenu une sorte de spécialiste 
dans son propre domaine et il 
est parvenu à dépasser sa spé­
cialité et à intégrer ses con­
naissances dans l'ensemble des 
connaissances nécessaires a l’ex 
ploitation de l’entreprie ' Il est 
devenu ce vivant paradoxe un 
spécialiste possédant une excel ; 
lente connaissance generale de 
l'entreprise."

M. Lank a exprime l'opinion 
que le progrès technologique 
semble maintenant être plus r» 
pide dans les bureaux, bien 
qu'il tit démarre plus lente 
ment que dans les services de 
la production. Il a cependant 
mis ses auditeurs en garde eon 
tre le danger de devenir obsé 
dé par la plus grande efficacité 
des machines de bureau.

"Les gens qui mécanisent 
simplement parce que tout le 
monde le fait réussissent rare 
ment; ceux qui tirent d’innova­
tions creatireces les résultats 
qut en sont les produits con 
nexes et les sous-produits con 
naissent habituellement le suc­
cès

Ce «ont les résultats quientreprise moderne, et il a ex- i __ . „„“lique les effets de cette trans ! °n P<*“‘ ^
drmation sur le chef de bu

Quemonf Mining

Moyenne» à N.-Y.

M. JEAN-P. W. OSTIGUY, de 
la firme Morgan, Ostiguy & 
Hudon Ltée, qui vient d'être élu 
membre de l'exécutif du dis­
trict de Québec de The Invest­
ment Dealers Association of Ce- 
nada, pour le terme 1960-61.

Quemont Mining Corp. Ltd . 
pour le trimestre terminé le 31 i position 
mars 1960 $559.100. soit l equi- ' 
valent de 26:6 cent.* l’action, au 
regard de $469,800 nu 22 cent* 
pour la période correspondante 
de 1959.
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213.4 
707 8 
211 S 
23S.I

en s'organisant soigneusement 
pour atteindre des objectifs sé­
rieux

“Toute personne qui n le sens 
de la responsabilité doit appro 
tuer à leur juste valeur les ou 
tils scientifiques mis à .sa dis 

Cette technologie doit 
être considérée comme un 
moyen et non comme un but. 
comme la servante et non com­
me un .succédané de l’esprit 
créateur humain, comme une
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Johns-Manville Corp. 
déclare son dividende
ASBESTOS (Spécial) — Lors 

d'une assemblée régulière des 
directeurs du conseil d’admini.v 
tralinn de Johns-Manville Cor­
poration, tenue aux bureaux de 
la compagnie, un dividende de 
50 cenL< par action ordinaire rie 
la corporation fut declare pay­
able le 10 juin. 1960 Aux ac 
tionnaire* inscrits aux registre* 
à la fermeture de* guichets le 
1er juin, I960.

Huile occasion comparable ne vous 
sera donnée de vous mettre "à la 
pape" dans le domaine des machines, 
des meubles et de l'équipement de 
bureau. Voyez...et comparez... 
expérimentez les tout-nouveaux 
articles des plus prands 
fabricants A 1'exposition la plus 
importante de l'année. EXPOSITION 
INTERNATIONALE D'AMEUBLEMENT DE 
BUREAU. PALAIS DU COMMERCE- 
MONTRÉAL du 23 MAI au 26 MAI 2960

ENTRÉE LIBRE POUR LES HOMMES 
D'AFFAIRES. Des billets à titré 
gracieux sont disponibles au 
Palais du Commerce, au bureau de 
J 'enregistrement. Hôtel 
Peine-Elisabeth et chez votre 
dépositaire d'équipement de bureau.

Après avoir visité cette grande 
exposition, vous serez en xesure 
de faire vos futurs achats 
beaucoup plus rapidement et avec 
une connaissance plus approfondit 
de ce qui se fait de mieux en 
matière d'équipement de bureau.

SKItSSl

1955*1.8 MILpARDt
7 il

1980 #fb.2 MILLIARDS*

iQL'TriuaBt

I AppréciationL| l1 r EN CAPITAL 

EST VOTRE PRINCIPAL OBJECTIF

•PrA’rtexmi Am \m 
Oommimiot» Rnvalg 

çasjit à le valour rie U 
production énergétique

Vous ne manquerez pas d'être intéressé par "Canadian (îaa and 
Energy Investment* Limited", société d'investissements nou­
vellement créée dans le but de tirer parti de l'essor prodigieux 
des industries du gaz, du pétrole, de l’électricité et des ressources 
naturelles, prédit par l’enquête de la Commission Royale.

L’APPRÉCIATION EN CAPITAL EST 
L'OBJECTIF ESSENTIEL DU FONDS

le* investisseurs ont aujourd’hui l'occasion unique de s’associer 
à ce fonds de placement en voie de formation, à l’aube d’une 
période de progrès considérables dans les secteurs industriels 
auxquels le fonds s'intéresser* tout particulièrement.
I»a Société et ses actionnaires bénéficieront largement de l'expé­
rience d’administrateurs particulièrement connus dans le* 
milieux de l'industrie des ressources naturelles et de l'énergie. 
Nous offrons, pour notre compte:

les actions privilcgices, rachetablrx cl participantes 
ayant droit de vote, accompagnées de droits d'achat,

de

Canadian Gas and Energy Investments
> Limited

Prix; $5.00 l'action
Le proaptetus donnant loua rensfiffnernente sur Fraanr prévu 
dans 1rs industries énergétiques et des ressources naturelles sera 
adressé à toute personne qui en fera In demande en remplissant 

la formule ri-dessous.

m ndreeser un eremplaire du prospectus de 
Canadian dot and Energy Inrestmenls, Limited.
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Cavalcade*^
SPORTIVE,

par Gérard "Garry" Gosstlm

L’histoire des cen* qui. à force de travail, volonté 
et persévérance, ont grimpé au faite du succès, est 
toujours attra>ante. Klle est une leçon et un rayon 
d'espoir dans les moments de découragement, 'lel est 
le cas de Del Wehb. multimillionnaire qui ne peut esti­
mer au juste sa fortune et qui commença de rien. ( e 
co-propriétaire des \ ankccs, sans grande instruction 
ni grandes relations de famille, est aujourd hui I ami 
intime de bien des têtes chevronnées de Washington 
et de Hollywood. Il contrôle une des plus grandes 
entreprises de construction aux Ktals-l nis. fait partie 
de t.’i bureaux d’administration de compagnie, en 
contrôle 11 autres, [’ourlant cet homme simple n’aime 
pas la réclame. Malgré cela, il se voit obligé, à cause 
de ses nombreuses activités, de faire plusieurs discours 
à tous les mois. Il n’a rien de l’orateur. Sa voix est 
monotone. Mais on l’écoute toujours avec plaisir, a 
cau«e de la grande sincérité qui s’ajoute à la simplicité 
de ses déclarations.

• • •

Webb. oui a aujourd’hui 61 ans. avait l'habitude du whiakey.
Tnvnu à l àae de 43 ans. il consommait au moins 20 coquetels de 
bourbon par jour. Il cessa complètement en 1943. Il n'a jamais 
bu ni c»té. ni the. ni liqueurs gazeuses. Il ne fume Pas et ab 
horre l odeur du tabac, t omme tant de génies et de b*,lsseu.r* | fkowron ib 
d'entreprises Webb n’a pas d ordre. Il créé le chaos autour de Mllr)(, cn 
lui H perd les billets d’avion et laisse trainer des papiers im­
portants. Il lui arrivera d'oublier les clés de son bureau Kn une 
oceasion. il était enferme dans son bureau, tard le soir, et il 
dut enfoncer une porte pour en sortir. Pour un homme qui n a 
pas plus de méthode, il insiste pour que ses employés en aient 
Ainsi, on doit lui faire parvenir un rapport quotidien de cha 
nine des entreprises dont il est le proprietaire ( es rapports 
peuvent venir des Yankees, d'une compagnie pétrolifère, d ho 
tels on motels, d'une brasserie, d une usine de boites, de centres 
d'achat.

Les Yankees remportent une autre victoire sur K.C.
KANSAS CITY. - t'n ballon . 

sacrifice frappe par Klston Ho 
ward loin dan> le champ droit a 
permis a Gil McDougald de croi 
ser le marbre a la neuvième 
manche et. les Yankees de New- 
York ont triomphé des Athléti 
ques par 4-3, hier après-midi, e 
Kansas City.

C’était la quatrième victoire 
consécutive des Yankees sur les : 
A'#, cette saison. Kansas City j 
n'est pas parvenu à vaincre le . 
club de Casey Stengel une seule ; 
lois.

Avec un homme de relire 
hier, le lanceur perdant Ray : 
Herbert a accordé un but sur ' 
balles a McDougald et un autre | 
à Bobby Richardson, pour ensui 
te leur permettre d’avancer 
d'un but sur un mauvais lancer, i 
Howard frappait à la place d" : 
John Gabier, le deuxième de j 
trois lanceurs de relève des 
vainqueurs.

R; ne Duren a assuré la diree 
tion de la neuvième manche au 
monticule pour les Yankees,! 
mais non sans difficulté. Il a 
rempli es buts sur trois buts sur 
trois buts sur baies mais a en- 

| suite retire Diek Williams et 
Hank Bauer au bâton pour met 
tre fin à la joute. Gabier a été 
le lanceur gagnant.

Fraser
<

tournoi
et Gimeno, éliminés du 
international de France

PARIS. — Neale Fraser a été éliminé des matches de simple pour le 
championnat international de France, à la suite de errmpes aux jambes, hier, 
concédant du même coup sa rencontre à Robert Maillet de France. Le Français menait 
par 6-4. 6-2, 8-10, 3-6 et 6-5 lorsque l’Auttralien a abandonné. Maillet est classe 
lOième favori du tournoi. Fraser, 2e favori du tournoi, qui traînait par 1-5 dans le 
dernier sst s’est superbement rallié pour égaliser les chances 5-5 mais abandonna 
lorsque Maillet enleva la llième partie.
I.e champion de l'an dernier, i le a élé de 8-6, 9-7, 4-6 et 6-3. . fronteront aujourd’hui. La Califor , . R 

Nicola Pietrangeli d'Italie elas Ayala a ensuite fait équipe avec | nienne a défait Renée Sclvnir | aeR
sé fieme favori cette année, a Barry Mackay des Etats-Unis, mann d AfriqUe-du Sud 5-7, 6-2 et ! . ^ ,
triomphé d'Andres Gimeno d'Ks- premier favori du tournoi, pour I ti-9 tandis que la senorita Bueno • [Lui™ S'^ io-q «, 1 B$eerra ava,t rfC" "n‘\ -1™r-
pagne. 6-3. 6-1. .3-6 et 6-2 pour ■ perdre en double aux mains de a eu le meilleur sur Jan Lehane n '_ ’9 ; ti^ de S.vn.noo pour ce combat tan-

Carlos Fernandes et Norald Bar- d’Australie, 6-1, 2-6 et 6-3, Bet.-v ;f e'aJ’ TP ,rp l,al™' fpdis que son adversaire a-a.l
nés du Brésil, 12-10, 6-3 et 6-4. Abbas de Franco a atteint £ j combat dans un combat revanche , $2.000 d’assurés. Le re-rd du

I qiKirt de finale en l’emportant par 
Chez les dames, Darlene Hard défaut sur Mary Hawton d .V.is-

des Kt-ats-Unis et Maria Buenos tral.e. qui s’est blessée à une

Becerra demeure 
champion à Tokyo

TOKYO. — Le champion des boxeurs poids coq, 
Jose Becerra, du Mexique, a remporté hier une décision 
partagée sur l’aspirant japonais Kenji Yonekura. dans 
un combat de 15 rondes télédiffusé à travers tout le 
Japon.
l’ne foule de 25.000 personnes r Yonekura -a démontré qu’il voit- 

a envahi le stade Kurakuen pour lait bien faire et il a inflige une 
\ oir le champion pourchasser ; coupure a l’oeil droit du chain- 
Yonekura tout le long du combat ; pion en plus de lui faire couler 
Mais il ne put jamais l’atteindre ! le sang du nez. Toutefois. Br 
avec suffisdtnment de justesse ' oerra s’est ressaisi et grâce a 
pour ajouter un 41ème knoekon* son expérience, i! a été le maiir; 
à son impressionnant record de la situation. Il a été l'agres- 
C’était la 21ème victoire d'affilée sour du commencement à la fi-. 

• Becerra. Les deux boxeurs pesaient 117
Becerra aval! remporté la cou- livres et demie.

atteindre les rondes de semi- 
finales. Gimeno étau troisième 
fa vori.

Luis Avala du Chili a défait 
Giuseppe Merlo dTtahe pour pas­
ser en quart de finale. 1/C romp- i sont passé en semi-finale el s'af- ;ho\iile.

NEW-Y OR. K 
KuPrlt. AT 
M&ntlr. CC 
Orv. 00

Mr-Dougald 3B 
Richardson. 2B 
Turley, L 
Maa* L 
A—Loper 
Gabier L 
B—Howard

____ Duren. b
cime de5 entreprise? dont il est le propriétaire. Ces ^rapport^ TOtatjx

KANSAS CITY
Hamlln. AC 
P—Bauer 
Lumpe. 2F sBnvde-, Op

Webb exige ce.» rapports, qui notent les détail» de.» ventes sieham. in
ou des recettes, détaillent les progrès et les accidents, pour ; 
trois raisons. "Il se peut que je devienne pauvre, un jour, dit , (•_>-0hn»on 
il et alors je «aurai pourquoi." Si les employés ont l'impression | tpsrev. »r 
que le patron s'intéresse a eux, et à leur travail, ils seront eux TwrkonS’h.frT 
aussi plus intéresses. De plus ces rapports permettent aux em Hortvn i, 
plovés de garder une claire vue de la situation de l'entreprise E—wiuiim, 
Enfin, re» rapports fournissent un record permanent qui aide le 
aervice de la comptabilité et de l'auditeur.

Webb n'a jamai» eu la déplaisante habitude qu'on prêle aux 
nouveaux riches et aux parvenus. Il déteste l’ostentation. Même 
a'il possède deux grosses limousines, i! préfère utiliser une voi­
ture de marque Ford, portant l'écusson de sa compagnie. Il a 
«téjà possède deux avions, mais depuis que les compagnies d'a- 
vialion ont des calendriers et des horaires assez complets, il re 
court à leurs services. Cet homme, simple et riche, n’aime pas 
les plaisirs de la table. Il peut manger à l'annee longue bifteck 
et patates, avec à l'occasion une glace comme dessert. Même s’il 
esl co-propriétaire d'un luxueux restaurant, à Phoenix, Arizona, 
ou il réside, il préfère prendre ses repas aux comptoirs des pe­
tits restaurants de coins de rues.

• • •

Webb maintient des suites de chambres au Waldorf, à New- 
York. au Beverley Hilton, de Beverly Hills. Chacune de ses sui­
tes est garnie de complets, de chemises, de souliers et d’articles 
de toilette. Quand il voyage, il ne s’embarrasse pas de malles 
U.n« ierviette très mince et son sac de golf, parfois. 11 possède 
plus de 200 complets et 52 paires de souliers de golf. Il naquit 
• Fr«*no, en Californie, le 17 mars 1809 Son père était entre­
preneur et opérait une sablière en è-cété.

TOTAUX
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Après 2 défaites dans des matches non pour le titre , , ,

Don Jordan sera mis à l’épreuve

mettre Halimi hors de1 
dans un am

en février dernier. | champion est de 68 victoires et
C’est Anthoni Maceroni, prési- 4 défaite-:.

es ppn n
0 0
1 1 
1 
2 
1 0 
t 0 
0 0 0

3 T 3 
A—miré pour Muas a b*
B—BS pour Gabier K 1* 9*
C—courut pour Chltl A 1» 9*
D—BB pour Tutti* à 1a 9*
B—RAB pour Herbert A Ia 9*
P—RAB pour HAmlln A 1a 9r 
N HW-YORK 030 000 001 -4
KANSAS CITY 100 002 000 -3
E : Skowron. R -4. : New-York 27-9. 
K an AA r City 27-14. DJ: Kubek. Ri­
chardson et Skowron. Kubfl *t 
Skowron. ISH N*w-York 6. Kansas 
City 7 2B Kubek 2 3B. Slebern. 
8. Herbert. BS Howard.

ml es p pm hb rb
Turley 5»i 7 3 3 l 1
Matts s, 0 0 0 0 0
Gabier (O. 2-3) 2 0 0 0 1 0
Duren I 0 0 0 2 3
Herbert (P. 2-2» 9 7 4 4 4 2
MI. Herbert A: Drummond Berry, 
Napp Umont T: 3:11 Ass 8.rWW.

NEW-YORK — Don Jordan, 
le champion mi-moyen mondial, 
qui « perdu eet deux derniers 
combats, risquera son titre 
contre Benny Kid Paret de Cu­
be dans un match de 1S rounds 
à Les Vegas au Nevada, ven­
dredi soir. Ce match sera télé­
visé et radiodiffusé sur un ré­
seau national, tant au Canada 
qu'aux Etats-Unis à compter de 
10 heures, HAE.

Ce match pourrait bien être 
la fin de Jordan, à moins qu'il 
ne retrouve se forme d'entan. 
Jordan e été battu par knock- 
out en quatre rounds per Fede­
rico Thompson d'Argentine é 
Buenos Aires dans un match 
non pour la titra au mois de 
décembre dernier. Lundi der­
nier, Jordan subissait une nou­
velle défaite, cette fois per dé­
cision contre Candy McFarland, 
un jeune mi-moyen peu connu 
de calibre secondaire.

Jordan a connu ses jours de 
gloire au cours des dernières 
années. Il est devenu champion 
en battant Virgil Akins le 5 dé­
cembre 1958. et gagnant un 
deuxième combat contre Akins 
le 24 avril 1959. Jordan défendit 
aussi son litre avec succès con­
tre Denny Moyer le 10 juillet 

Paret n'a que 23 ans. mais i!

d’haleine. Paret est demeure in­
vincible au cours de ses cinq 
derniers combats. Après avoii 
annulé avec le poids moyen José 
Torres, Paret a hatu Bob Proviz 
zi par décision, et a défait Char­
ley Scott deux fois avant d’an 
ncluler avec. Thompson.

Demain soir a Indianapolis, le

rencontre sera télévisée .sur un 
reseau national américain a 
compter de 10 heures p.m. HAE.

Moore en sera ainsiâ son pre­
mier combat depuis qu'il defen 
dit son titre avec succès contre 
Yvon Durelle a Montreal le 12 ] 
août dernier Besmanoff a etc i 
batlu par Robert Cleroux de t

dent de la N B A. américaine qui 
a fourni le vole décisif, accor­
dant un avantage de 147-14! a 
Becerra. L'arbitre Ramon Reru- 
mont avait aussi avantagé le 
champion par 146-142 mais le 
juge Ko Toyama du Japon avait 
penché en faveur de son compa­
triote 148-143.

Yonekura. âgé de 25 ans, n'est 
professionnel que depuis deux 
ans. Son dossier est de sept vic­
toires et quatre défaites, y com­
pris son échec aux mains de Pas- 
cua! Perez d'Argentine, dans un 
match pour le ehanrpionriat poids 
mouche mondial.

champion mi-lourd mondial. Ar Montréal lors d'un combat de 
chie Moore, rencontrera Willie dix rounds, disputé au Madison 
Besmanoff de Milwaukee dans Square Garden de New-York, au 
un match non pour le titre. La mois de février dernier.

Le tournoi de golf amateur 
britannique a débuté hier sous 

une pluie torrentielle
PORTRUSH. Irlande — La 

première ronde du tournoi de 
golf amateur britannique a été 
disputée hier à Portrush en 
Irlande, malgré une pluie tor­
rentielle.

Gent-cinquante - trois concur­
rents sont en lice, dont 25 des 
Etats-Unis. Le golfeur irlandais 
James Brune s'est retiré du 
tournoi alors qu'il devançait son

Bonse. du Colorado, l'a empor­
té par défaut sur David Kelly, 
de Grande - Bretagne. John 
Humm, de New-York, a eu rai-

La Corée participera 
aux Jeux olympiques

SEOUL — I,a Corée du Sud 
sera définitivement representee 
par une équipe nationale lors de» 
Jeux olympique» de Rome en 
août prochain, maigre le récent 
renversement du gouvernemenl. 
a déclaré, hier, un porte-parole 
de l'Association athlétique ama­
teur de la Corée.

Tl a ajoute que le nombre de» 
membres de cette équipé ne 
sera pas connu avant la fin du
mois.

L’Association athlétique

"J'étais certain d'avoir le mcl- 
leur. tout le long du cran bal. de 
dire Becerra, mais je n’ai vs- 
mais pu le toucher assez fort pour 
le mettre hors de combat. Il est 
agile, rapide et possède de bon­
nes jambes."

"Je croyais l'avoir emporté, a 
déclaré de son cftlé l’aspirant, 
désappointé. Scs coups ne me 
touchaient pas autont qu'on sem­
ble l'avoir cru". Son gérant a 
annoncé qu'il protestera de la 
décision auprès de la Fédération . 
japonaise de la boxe, alléguant 
que son protégé aurait dû trinm- 
pher par trois ou quatre points.

L'opinion générale des juges, 
exprimée par Maceroni: Yone- 
kura aurait dû attaquer puisqu'il 
était l'aspirant. Il a préféré bat­
tre en retraite, malgré la puis­
sance de sa gauche et c’est ce qui 
la perdu.

, rival, Billy Steel par quatre 
est très rapide et ne manque pas trous avec cinq trous à jouer

Brune a expliqué qu'une vieille

son de Charles Dugan Cahpman même a perdu son president lors­
que le vice-président élu a»i cours 
de l'élection controversée du 15 
mars dernier, l,ee ki Poony, s’es! 
suicidé. De plus, son vice-prési­
dent, Shin Dohwan, a été arrêté 
pour fin d'interrogatoire en marge 
du trucage des élections.

Un amble pour une 
bourse de $1,500 
ce soir à B. B.
Les amateurs de courses sous 

harnais pourront exercer leur
Del *• Pivert usait i jouer au baseball. Son père était égale 

ment un fervent adepte de ce sport. A 13 ans, W»bb était con 
sidéré comme le meilleur joueur de baseball à plusieurs milles ! ty’i.n't1 He’hamVicanneuVVoir 
à la ronde. H était parfois asaex fortuné pour recevoir $2.50 j demain soir à la piste Blue 
après une partie semi-professionnelle Quand il eut 14 ans. 1 en Bonnets ou le meeting en cours 
treprise de *on père «ombra et Del. l’aine de trois garçon», dut ; "on,jn„p de connaître*’un succès 
prendre de l’emploi comme apprenti-menuisier, pour aider sa sarN I)rP(.edenl 
famille. Avec l’avènement de la guerre de 1914, il fut embauche |- Un intéressant programme de 
aux chantiers maritime» comme menuisier de première classe et ! dix course» est à l’affiche pour
au salaire de $8. par jour. ce soir. Dan» la cinquième et 

principale course les ambleurs 
de la classe C-l se disputeront 
une bourse de $1.500.

Andrew Patch, conduit par
A 28 ans, sans le sou. il alla s’établir à Phoenix. Son pre­

mier emploi consistait à poser des portes à l’hôtel Westward 
Une fin de semaine, il retira son chèque de pays au montant de 
$70 Le chèque était de caoutchouc. Il alla voir son patron pour Melvin Turcotte, est installe fa- 
toucher le prix de cet inutile effet de commerce. Le patron, qui vori dan» les cotes du matin, 
était en difficulté, lui offrit de prendre charge de l’entreprise. s0'1 a 1' partira de la rieuxiè 
11 accepta C’était le début de Del E. Webb Construction Co . en : r00 P,°*',^on Indian Prince et 
juillet 1928 II construisit des magasins, des stations de service. baint sont considérés com-
Son épouse lui servait de secrétaire dans un petit réduit qu’il mp sp* <lpux P‘u® redoutables 
«était construit pour s’en faire un bureau. (rivaux tandis que Chiefs Pride,

Mighty Lybrook. Pat frost. Ko-
s\ mf T J •• i-. l, r* i~.

T,a suite de cette histoire est une montée en flèche vers le 
•uccè-s. Durant la deuxième guerre, il était assez bien préparé 
pour repondre aux commandes de guerre du gouvernement des 
Etats-Unis et il accepta des contrats de l’ordre de 100 millions 
pendant la guerre, employant plus de 25.000 travailleurs. Avec 
sa fortune, il put ainsi, plus tard, réaliser un rêve de sa vie 
quand il acheta une large part des intérêts des Yankees de 
New-York Le.» joueurs ne peuvent que l’estimer, parce qu’en 
dépit de l’immensilé de sa fortune, il est resté près d’eux, sim 
pie, et travailleur infatigable.

komo Joe el Frank Brook com 
plètcnt l'opposition.

Deux autres épreuves seront 
pour coursiers de la classe C-2 
avec une bourse de $1.200. 
L’une sera pour les trotteurs. Il 
s'agit de la huitième dans la 
quelle Duke of Marabil est le 
choix du handicappeur de la pis­
te tandis que Ideal Direct avec 
Roger Ponton dan» le sulky do-

blessure à une main, l’empèche 
rait probablement de participer 
à la deuxième ronde aujour 
d'hui. Il a préféré se retirer ' 
afin de donner une chance à 
son rival de jouer «n deuxième 
ronde. Brune n'a pu pratiquer j 
le golf régulièrement au cour» 1 
des derniers mois à cause de 
cette blessure à une main. 11 
croyait pouvoir participer à 
l’omnium britannique sans en­
nuis, mais en vain.

Tim Holland de Rockville 
Centre, New-York, l’un des meil- ; 
leurs concurrents des Etats- 
Unis, a battu Peter Grant de i 
Phoenix. Arizona, par la marge 

les devants un peu après le dé-j de quatre trous, deux à jouer, 
part et i! n’a jamais été sérieu ! dans la première ronde, 
sement menace par la suite II : Johnny Faith, du nord de ITr 
a prouve par ailleurs dans cette j lande, a eu raison d’Edward 
course que la condition du tracé Brantley, de Chatanooga. Ten- 
ne lui importait peu. 1 nessee, par un trou. Leroy-

mine la liste des ambleurs dans 
la neuvième.

Enlretemps la victoire rem 
portée par Champ Volo diman 
che a fortement impressionnée 
les' représentants de la piste 
Yonkers Déjà grandement po 
pulaire aux Etats-Unis le porte- 
couleurs de l’écurie Miron a vu 
son prestige s’accroître consi­
dérablement En remportant les 
honneurs dans les trois tranches 
du “Prélude International" il a 
définivement confirmé sa supé­
riorité sur ses rivaux canadiens. 
Comme dans ses deux courses 
antérieurs. Champ Volo a pris

de Grande-Bretagne, par quatre 
1 et trois.

Douglas Clendon. de Nouvel­
le-Zélande, a élimine le major 
Charles l.iebacher, de Floride, 
par trois et deux. Un autre gol- 

! feur de Floride. Armand Cera- 
mi, de Miami Beach, a perdu 
par un trou contre Bryan Blai- 
kie, d’Irlande. Thomas Packard 
ne s'est pas présenté au départ 
«t son adversaire. Arthur Mc- 

’ Coy, d’Irlande, l'a emporté par 
: défaut. ,

Le Dr Willy O'Sullivan. d'Ir­
lande, a triomphé de Rudy Swa- 
neiger. de Youngstown. Ohio, 
par un trou. Bill Gibson du Ken 
lucky a battu John Howard du 
Kenya au 19e trou. Jimmy Me­
llon d'Irlande la emporté sur 
Chuck Kenworthv de ['Alabama 
par un trou.

Martin Dawson d'Angleterre ( 
a battu Truman F. Connell de 
Floride au 20e trou.

360 eat. rue Rachel 
Montréal 

VI. 9-4107

■

Les inscrits à Blue Bonnets
AMBLE — POULICHES d* 2 ans — P«» de paris — $300 — 7h.30

6e traversée du lac St-Jean 
à la nage, samedi le 6 août
Samedi, le 6 août à 7.00 a m 

le» nageurs prendront le départ 
du quai de Peribnnka pour 
ajouter un chapitre à l'histoire 
de la traversée du lac St-Jean 
à la nage. Le parcours entrr 
Péribonkii et Roberva! d'une 
distance de 23 milles représen­
te la seule compétition du genre 
à être tenue en eau douce, el 
c'est pour cette raison que les 
organisateurs ont décidé d'en 
faire une épreuve pour un chain 
pionnat mondial. ( "est ainsi que 
le prochain gagnant sera pro 
clame. Champion Professionnel 
Mondial de nage longue dl- 
tance. Le vainqueur se verra de 
plus décerner le trr.'ilo Mo' 
.•on, emblème de ce Luc et un" 
bourse substantielle dont le 
montant sera fixe d'ici quelque» 
aemaines par les responsables.

Deux autres trophées offerts 
par Molson sont l'enjeu de la- 
seconde et la troisième places: 
de» bourse» seront remises aux 
nageurs qui atteindront ces 
rangs dans le classement.

La direction du Club Aqua­
tique du Lac-St-Jean espère cet­
te année encore pouvoir décer­
ner un trophée au premier con­
current Canadien Français à 
franchir la ligne ri arrneo el un 
autre à la première femme à 
completer lepreuve.

Tous les nageurs qui ont par­
ticipe à la Iraversée du lac St- 
Jean sont unanimes à déclarer 
que le système de aécurüé n'a 
pas d’égal parmi toutes les au­
tre* compétition» inlcrnationa- 
le».

Les nageurs, chacun suivi de 
sa chaloupe, se dirige vers un 
bateau remorqueur oui se dé­
plaçant au besoin indique la 
route à suivre.

D'autres bateaux naviguent 
en cercle autour du groupe, ils 
sont ainsi en mesure d'embar 
quer les nageurs nui sont ret: 
rés de l'eau. Ces bateaux sont

: munis du matériel necessaire 
pour parer à toute éventualité.

De» embarcations plu» légé 
res qui sillonnent le lac pren 
nent à leur bord le» nageurs 
retirés pour les reconduire à 
lcrrc pendant que des avions 
patrouillent constamment afin 
d'éviter que les nageurs s’éga-j 
rent, comme cela s'est déjà 
produit.

Dans le même ordre d'idée, 
les bateaux les plus importants 
ont des installations de radio 
qui leur permettent de commu­
niquer de tous les changements ( 
qui peuvent survenir concernanl 
la température et des événe­
ments qui se déroulent au cours 
de la journée.

Bref historique 
T.a première traversée du lac 

n'a pas etc faite sur un plan 
de competition, il s'agissait de 

! prouver que le parcours pouvait 
s'accomplir et c'est à Jacque- 
Amyot que les autorités du 
temps ont fait appel pour la 
circonstance. Depuis lors l'é 
preuve ne cesse d'attirer un 
nombre tou tours plus croissant 
de meilleur» nageur» du monde 

Voici quelques notes concer­
nant les différentes traversée»

1955
GAGNANT : Jacques Amyot. 
RECORD : llh 32 mm. 10 sec . 

i DATE : 23 juillet, 
i CONCURRENTS 7 
! TEMPERATURE: Orage et vent, 

beaucoup de difficulté».
1956

GAGNANT : Aucun concurrent 
n'a franchi la ligne ri'amvce. 

DATE : 29 tuillet, 
CONCURRENTS 10 
TEMPERATURE Mauvais 

temps.
1957

GAGNANT : Dr Paul-Wmtle de»
Ruisseau,

RECORD: llh 15 minute». 
DATE : 28 juillet. 
CONCURRENTS- : 8 
TEMPERATURE Pluie hattan 

te "temps de chien ' selon le 
compte rendu d'une journalis- 
,te.

1958
Mme Greta An-

minutes.

13
Soleil et cha

GAGNANTE 
derson,

RECORD : 8h 1 
DATE 3 août 
CONCURRENTS 
TEMPERATURE 

leur 80
AUTRES A FRANCHIR LA LI 
G NK D ARRIVEE Helge Jen 

sen, Rcjean Lacoursière, Joen 
Florentin, Gerard Caouetlc.

1959
GAGN \NT : Helge Jensen. 
RECORD : 8h. .55 min. SI sec 
DATE : 8 août.
CONCURRENTS 12 
TEMPERATURE Excellente. 
AUTRES A FRANCHIR LA LI­
GNE D ARRIVEE Roicn La 

coursière. Joan Florentin, Jac­
ques Amyot ci Robert Cos- 

sette.

Le Rosemont bat 
le Verdun 10>6

Deux circuits de Oneschuk et 
Cusson ont permis au club Ro- 

' semonl de triompher du Verdun 
au comple de 10-6, hier soir, 

j Worth a aussi cogné un coup de 
quatre buts pour les perdant». 
Rosemont 20t 022 3 — 10 5 1 

: Verdun 401 100 0— 6 6 3 
Turenne, Goraldzcyk. 5e, el 

Svardochio, Menard. 4e ; 1 .arose, 
Mlttéo, 6e. Blais. 7e ci Wilton, 

j CC : Ros. Oneschuk et Cusson, 
Verdun : Worth.

! Ruth Klrk L. Sauvé
2 Mv .Stnr R OrandmalBon
3 Fairy Dream .1 La rente
4 Sucre*? Tes* Hervé mion
5 Queen le Forbet» W Bourgon
6 Joan A. Walker

PREMIERE COURSE — D AMBLE — $500
« Sandy Gallon W Habkirk Semble le meilleur 3-1
2 Pop’s Dream C. Galbraith Dangereux rival 7-2
1 Abble Direct L. Bourgon Peut gagner Ici 9-2
4 Bra*1c'-lff P RobillaM Bons exercices 5-1
3 Widower Dan R Buchanan A bonne chance fi-1
« Sandv Gallon W Habkirk Part possible 7-1
7 Mr Bowser M Turcotte Réveil pœelble 8-1
8 A P. Dale J. Lahale Surprendront 10-1

DEUXIEME COURSE — D TROT — $500
2 Sir E«erî,on B Hughe* Maintenant T>rêf 3-1
3 Chadbe-* T. Down* Rapport en forme 7-2
7 Homestretch Telma I.. Bourgon Sera combatif 0-2
R Mv Prince O. Bouvrette Peut prendre part P-2
S Shadydale Worthy W. Habkirk Paa a dédaigner *-!
4 Idem Hanover O Baril Amelioration prérue 7-1
l Alex Voir» Jr C Moreau Montre peu 8-1
6 Charlie Oolbv J. Clermont Na figure pas 10-1

TROISIEME COURSE - D AMBLE — $500
3 .Timmy Dares R White Devrait gagner 3-1
1 Red Win* Dun MacTavtah Dangereux avec pAi* 4-1
8 Herb 6cott J. Lftrente Finit ave-' fore* a-2
5 Highland Atom Del MacTaetan Na aéra pas loin 5-1
4 Worthy Vonian M William* Amelioration prévue 8-1
2 Kitty Chipa P Ml’.ler Dev*** faire mieux 7-1
3 Mr Oram G. Beauvais Chance minime 8-1
7 ir.eh Counmiella I Pelletier Peu rerommendablA 10-1

QUATRIEME COURSE — D AMBLE — $500
5 Slave Girl T RoblUarl A battre !ct 3-2
2 Salty M ae R White Principale rivale 3-1
1 A»le Chief P Caarv Sera dans la lutte 9-?
8 lusty Hr! C J. La rente Bon* effort* 6-1
7 .Joae> Song W Honkin* Part poasible 6-1
3 A he Scott Her. Fillon Devra a améliorer 8-1
4 a. rret.own Dale P Forget Une autre fola 10-1
8 Nancy Cried I. Pelletier Troo éloigné :o-i

CINQUIEME COURSE — C l AMBLE — $1,500
2 Andrew Patch M Tui Ne manquera pas 3-2
3 Indian Prince W Bourgon Deuxieme meilleur 3-1
5 Mrs Saint J Gordon A de la rapidité 7-2
1 Chief'a Pride A Walker Bon handicap 6-1
7 Mighty Lybrook T Downs Gagnant potentiel 6-1
8 Pat Frost F. A bare aPrt possible 7-1
5 Kokomo Joe Dun MasTaviah Forte opposition R - !
4 Frank Brook J Ze*on la boue aiderait 12-1

SIXIEME COURSE — C-3 AMBLE — $900
1 Sheridan Song Dun. MacTaviah Belle occasion 3-2
3 Sultry NYfe J Larenle Gagnant potentiel 3-1
6 Mtaa Made! In a R Frame Termine avec force 7-2
7 Sot nr Chance A. Grise Chance rér',1» 5-1
8 Johnnv Dollar R Grandm&iaon Part probable 6-’.
3 Melody Star Her. Fthon Amelioration prévu# 7-1
3 Bonnv Rhythm F Church Devra faire mieux 3-1
4 Stan Thr Man P Mes* e Peu recommandable 10-1

SEPTIEME COURSE — C-3 AMBLE _ $900
1 Velocity N Prllllp* i*ger avantage 3-1
7 Fr.eco SHkinfton R Trudel Cheval a craindre 4-1
5 Bnslgn Dale R raid weil N> eera pas loin 4-1
4,Rova: Potmer B CAte Consultant, vétéran 5-1
3 Royal Bnaign (........  ) A une chance 6-1
2 Shadydalr Heine W Hopkins Surprise poasible 7-1
a Honor Prince M Glngras Peu impressionnant 8-1
8 Firat Rem n Jr I Hamelln No f vu-e pa* 12-1

HUITIME COURSE — C 2 TROT — $1,200
1 Dule of Marahil C Hilliard A de la rapidité 2-1
2 Smiling Bov Di Croteau Peut remporter 3-2
4 The Roaeeroft P Rad lev Bonne poMflhUlté 3-1
5 Victoria Van W. MadKl Bons effort# 4-1
3 Roar C Lee T. Horton Paa A dédaigner 7-1
7 Belwvn Song Dun MaoTavlah Peut faire mieux 8-1
R Shadydale Mystery R Hardier Mauvaise position 10-!
« Jimmie Lee Guy K Carmichael Une autre foi* 12-1

NEUVIEME COURSE — C-2 AMBLE — $1,200
1 Ideal Direct R Ponton Semble le meilleur t-;
2 Spruce Up R Caldwell Notre preference 3-!
7 Max Grattan N Bolduc A aon meilleur 4-1
3 Parker Hawk H l^gault Bon* efforts 5-1
4 Oliver Twla’ Dun. MacTaviah Dan* la lutta 5-1
5 Meadow Ann W Habkirk D* pour mieux 8-1
A Flngo'a Bet tv P. RoblUaxd Pa* s ignorer 8-1
8 Gala Win P raldwell Trop éloigné 10-1

DIXIEME COURSE — C-3 AMBLE — $900
1 Dinah Knight R caldwe.i Devrait gHgne'- 3 - :
4 Pretty Polly Dun MacTaviah Fort améliorée 4-18 Bear Cat M Turcotte A de ! étoffe 9-2
3 Sparky G Her FUton Bons efforts 5.22 Quick Prima I. Pelletier Couiae necea*e1r# f-:3 The Boxer TV Bourgon Devra s'améliorer 7-1
7 Coronation Brook P Oaldwall Part poasible 6-1
f Shannon Wayne P Robi.ierd Surprendrait '30-1

Êh/cffené Qv/bi/tcT/w/
OFFICIER DE MARINE 
DEMAIN!!

, Mr*

#r

_ _ !fl

.V -'VvMB vii-r-'.-'/SvSé -

Deux grandes voies s'offrent au 
secondaire pour accéder au poste 
Marine royale du Canada.

LE PROGRAMME D'INSTRUCTION POUR LA FORMATION 
D'OFFICIERS DES FORCES REGULIERES (ROTP), commun 
aux trois Armes, fournit l'occasion de poursuivre, 
eux frais de l'Etat, dans les Collèges militaires 
canadiens ou une université, des études condui­
sant à un grade universitaire, un brevet d'officier 
et une véritable profession.
LE PROGRAMME L’AVENTURE est spécialement con­
çu pour les jeunes gens qui désirent devenir 
officiers navigants de l'Aéronavale.

N'ATTENDEZ PAS, la détira des iasaiptisss 
•st fixée au 30 JUIN

officier

Pour fout roftsoignomonfs l'Afrottor à: 
Centrt do rocrutemenf do la Marine 

HMCS DONNACONA
2065 rui* Iminimonri, Monirral QuA 

loi.: Victor 2-HOJ2 <!.o 2N) RCN-60-5r
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DANS LES LIGUES MAJEURES

Kluszewslci a une 
moyenne de .406
Robert* Clcmonte domine lei

freppoure de le Nationale ;
NSW-YORk! — Ted K lue. 

few!Ici, qui a repris sa fo 'me 
d'anfan alors pu'il ôtait I un 
des copneurs loi plus craints 
de la ligue Nationale, est mon. 
♦ô en tôte des meilleurs trap 
peurs de la ligue Américaine. 
Il a connu l'une de ses meilleu­
res semaine! au bâton depuis 
•es 13 ennées dans les majeu­
res.

Au cours de six joutes, il a 
réussi quatre coups de doux 
buts, huit simples et deux 
coups de circuits pour un to­
tal de 14 coups sûrs en 25 
apparitions au bâton. Il a éga­
lement tait compter 10 points 
et a lui-même croisé le marbre 
à six reprises. Grâce i cette 
performance, le dangereux 
frappeur des White Sox de Chi 
cage a porté sa moyenne de 
•308 à .404. Il détient une 
avance confortable sur Norm 
Cash des Tigers qui occupe le 
deuxième rang avec .359 et Pe­
te Runnels en troisième posi­
tion evec .358.

Les White Sox se sont assu­
ré les services de Ted le 25

Les Royaux gagnent et perdent Lt
Baseball

HIER
Lieup Intprua?ittnale 

Buffalo X. 12. Montréal \
R >;he*ter a Toronto, re v s?
M -tml a I.,y Havnn®. *otr 
ColumbuA 2: Richmond 1

Liftir Nationale
1.09 Angeles 1; Pittsburgh * 
Chlcaxo 4. Cincinnati i9.’ m.- 

I iziie ^mérirtiinf*
New-York 4 Kanse Citv 1

AUJOURD'HUI
LJzue Internationale 

Buffalo à Montréal. Xb.
Rochester à Toronto i2i Xr >0 
Il chmond a Columt.it*. 9b. 
Miami s !,i Havane 10 h. 

ï.-;;iie Nation.i’e 
Chicago a Cincinnati, soir 
1-4)* Angeles a Pittsburgh. A-.ir 
Stn rYaii'.sco à Pblladelph ’ sol 
Milwaukee à Si-Lou's. ^olr 

LljMie \m«;rirainr
Haîtimore à Chlcaro. soir 
Boston à Kansas Citv. soir 
New- York à Détrol t sol r 
Washington à Cleveland. *o‘r

CLASSEMENT
LIGUE INTERNATIONALE

Ils explosent pour 19 points dans la première joute 
qu'ils gagnent 19-8 mais perdent la deuxième. 12-5

Les Royau- de Montreal, actuellement en dernière place de la Lifue Inter- 
nalionale. ont brisé une série de 14 défaites consécutives hier soir pour remporter 
au compte de 19-S sur les Bisons de Buffalo au cours de la première joute d'un 
programme double. Les Royaux ont cependant baisse pavillon 12-5 devant les Bisons 
au cours de la deuxième joute.
Le premier but des Bisons, C'était la première victoire !o 

Fred Hopke, a frappé deux coups cale des Royaux cette saison Au 
de circuit dans chaque partie cours de la deuxième joute, la
pour porter son total à six Joe 
Altobelli. premier but des Roy­
aux. a réussi l’exploit à deux 
reprises à la première joute I! 
en a frappe in a date.

pluie a force l’arrêt du jeu pen 
dant 30 minutes à la sixième 
manche

Hopke. IP 
Bowm&n IB 
Taylor, CD 
Lonneu, R 
Movfran. 2B Wine AC
ïrlckson, i4

TOTAUX

Jugement

pour les Pirates de Pittsburgh.
Klustewski, âgé de 35 ans. a 
grandement contribué au pre 
mior championnat das Sox en 
40 ans et il e conservé une 
moyenne au bâton de .391 con­
tre les Dodgers de Los Angeles 
au cours des Séries mondiales.
Il a également conservé une 
moyenne eu bâton supérieure à 
.300 au cours de sept des dix 
saisons é Cincinnati.

Les Pirates de Pittsburgh, se- 
tuellement en tête de la ligue 
Nationale, mènent également 
chai les meilleurs frappours. Ro­
berte Clemont* a ajouté huit 
points * sa moyenne pour la 
portar è .382. Roborto, qui oc- 
eupait U troisième rang il y a 
une somain* a réussi 12 coups 
sûrs an 29 voyagos au marbre.

Smokoy Burgoss, la receveur 
dos Pirates, est demeuré au 
deuxième rang, malgré un* 
baisse de 25 points è .354. Bob 
Skinnor, voltigeur dos Pirates, 
a avancé de 14 points è un* 
moyenne de .351 an troisième 
position. Skinner a frappé 11 
coups sûrs on 27 apparitions.

Willia Mays dos Giants de
San Francisco qui dominait QUEBEC _ L* rêve de tout
dans catt* section la semaine golfeur est naturellement de 
dernière, occupe maintenant le réussir un trou d'un coup, 
sixième rang sur un pied d'é- Toutefois, c'est devenu une he- 
galité avec Bill White des Cerds bitud* pour Henri Nadeau de 
de St-Louis. Tous deux ont Québec, d'accomplir un tel ex- 
un* moyenne de .341. Mays a ploit.
cogné seulement quatr* coups Nadoau a réussi son troisiè-

c; P Moy Diff
Toronto 35 7 982
B-iffalo io 10 .fi’y* ’a1.& Havane ]fi 12 .371 V*
Columbus id 14 .533 3J a
Rochester 12 13 430 5
Richmond 14 19 .375 Ri*
Montreal 10 19 V.5 9

LIGUE NATIONALE
G P Mot niff

b’ttfthurgh 21 il 'TTd
San Francisco 2: 12 .636 l'i
Milwaukee i .i n 577 4
Cincinnati 13 JT VA a5 a
St-JjOuis 14 19 . l?4 fl'i
i os Angeles 1 4 19 424 31 j
Chlrafcri 10 1T 170 Q: ?
Philadelphie 12 21 384 10’a

LIGUE AMERICAINE
n P Moy mtr

Chi cage 18 12 800
Baltimore 18 \A 58! l’a
Cleveland 18 12 .571 i
New-Yor* 13 12 558 l’i
Détroit 11 14 WJ 3’3
Washington 12 IA 429 5
Boa ton 10 JS 400 8
Kan*as City 12 19 .3-YÎ «‘a

reserve
N’EW-YOKK — Le juje Henry elevé cette saison 

Clay Greenberg de la Cour su­
prême a réserve son jugement 
sur l’appel de John v de Joseph 
\etro. co-gérants de l'ancien titu­
laire mi-moyen Carmen Basilio, 
d'enlever l'interdiction a vie qui

BiU Hunter, le quatrième !an 
reur des Hoyaux à la premiere montri si, 
joute, a remporte la victoire. Ed 
Keegan, le deuxième des six lan co>msn p 
ceurs des Bisons, a essuyé le Goam jn 
revers, l es Royaux ont frappé 17 Attobei’:. :b 
coup» sûrs pour enregistrer 10 R 
points, soit le nombre le plus .«nvd«* yc

K'-inke!. t. nos
Don Erickson a espacé 10 coup* 
sûrs au cour* de la deuxième 
joute pour remporter sa sixième 
victoire. Bill Kunkel ia été débi­
té de la défaite.

FVrmnoek: 
A—Lennon

TOTAUX

M
AB

U»
BP

1
0
l

Partit reprise entre 
les Royaux et Toronto

Le direction de U ligue In- 
ternetional* de btsobell a an­
noncé hier quo la parti* qui
s'est terminée I* 19 mai au 
compta de 0-0 entra les Royaux 
d* Montréal et lot Loafs, à To­
ronto, tara reprise jeudi pro­
chain, è Toronto. L* joute
avait été interrompu* è cause 
du couvre-feu.

A—retire pour P-rrtnesk: à ’• Tt 
BlTTAUy 130 noi A ÎJ
XfONTUSAL (*l (V*4 0 J
ï -Snyder. R -A Butîs'.o 21-é. Mont- réal î'.-IO. IAB Buffs'o S Montré»! 
J. - P B-^-ksor. Uonnetl,
Bande:». Rnrder Hoskln». A’.toljen, 
SX-ni'-l 1 IB T*r-:or CV Honke 2 
RS Rrirkson Rièiey.

ml r» » pm hb r»
Sr -kson '(I *-3) 7 ’.0 * S 1 1
Kunk»! IP. î-ti }• « n s s (I
Hoskln» S'» 1 * « 1 J
Perrsnoski i i « e c <|
API I.onnett p»r Kunker, Ml. 
XM.-kwm. Kunk*!. Hoskins A Wll- 
liems. r> Ambroslo, Shedrt T. 1 44.

SYDNEY. N K —• l’n porte parole de l’Association de 
hockey amateur de l’Ontario a demandé aux dirigeants de 
l’ACHA, actuellement réunis en congrès à Sydney. NE, à ce 
que l’équipe championne junior ' A ’ d'Ontario, passe automa 
tiquement à la finale pour la coupe Memorial Cette année, 
ce sont les Teepees de St Catharines qui ont gagné la coupe 
Memorial lie projet des dirigeants du hockey amateur en 
Ontario sera étudie par I s délégué Ils présument qu’une 
telle me-ure aiderait vrandemnet à r donner au hockey junior, 
sa popularité d’autrefois dans l'Est. Avant le début du congrès 
annuel ce matin, les délègues ont rendu hommage À lïeor je 
Dudley, ancien secré!aire gérant de TACHA, décédé récemment, 
plus précisément le 8 mai dernier. I.e president Gordon Juckes 
de Melville, Saskatchewan, est 'e plus serieux candidat pour 
succédé à Dudley avec Robert Boh Level, de Chamhly, Que.

Alston louange Frank Howard - 
Clem Labine est mis à l'amende

leur a et «imposée par lu Corn- Bill Taylor des Bisons et Dick 
mission athlétique de New-York Sanders de Montreal ont égale­

ra décision de la commission ment frappe des circuits à la

rectem.ent ou indirectement dans 
la boge professionnelle, est sur-

Entre les deux parties, le gé 
rant général des Royaux. Fer

TEhfNIS SUR TABLE, EN FIN DE SEMAINE

Germain impressionne à Ottawa
Samedi et dimanche dernier que Nick Gadanyi. de la Pales-

ipproximative de Sââ.OOfl à G-a- 
hriel Genovese qui a été con­
damné a deux ans d’emprison­
nement pour avoir opérer comme 
gérant sans aucun permis 

De John et Netro Ont défié la 
décision de la Commission en 
disant qu elle était, contraire à 
la loi arbitraire erronnee. Ils ont

début de la longue série de re 
vers de son club.

Premier# jout»

vernie le 29 janvier dernier a la nand Dubois, a subi l’épreuve du avait lieu a Ottawa, le tournoi | tr* Nationale baissa pavillon
suite d un témoignage à l’effet barbier, au marbre Dubois ne pour le championnat de l’e.st du aux mains de Max Marinko Ce
qu'l,s auraient ^vers^ la^ somme s’était pas rose depuis quasi le Canada, au tennis sur table. Gu> dernier triomphait en finale de

““ A r'~ J •- •* *- ■*- “ Germain, de la Palestre nations- L. Eichwald en quatre parties.
le. a enlevé la vedette au vain 21-14. 21-17. 18-21 et 2119 
queur du tournoi principal. Max Dana les doubles-messieurs, le 
Marinke, en gagnant deux chain duo Zulps-Eichwald l’emporta 
pionnats. en plus d’être finaüx- en finale sur l’équipe formes 
te dans une autre épreuve Ger- de Nick Gadanyi et T. Jokel. en 
main était le point de mire des cinq parties chaudement dispu 
amateurs de tennis sur table tée*, 21-15 20 22, 10-21, 21-18

et 21-14
Cher les Senior» fau-dessus 

de 35 ans) Adam Dalxiel, de 
Toronto, eut le meilleur sur 
Rolland Râtelle, d" la Palestre 
Nationale, l'emportant en fi­
nale, 21-14, 18-21, 21-16 et 21-19.

Dans les simples-dames, Ma­
rie Duceppe, de Montréal, per­
dit en finale, aux mains de V. 
Adminis, de Toronto, au compte 
de 21-12, 14-21. 21-18 et 24-22. 
Marie avait éliminé Mme J 
Marinko, en semi-finale.

Les doubies-mixtes furent ga

Buffalo no: isn non s !0 x
Montres! !Ï3 ’.«O S-K » 17 0
Smith. Keeç&n 4. Ph ilip* 5. Surkont 
fi. MfbAon V Hacker 7 et lonnett; 
Blrrer Peranonkl Y Yaldee 5, Hunter 
fi et Tee.1 Ci Hunter. P Keegan 

Taylor <4»; 
10 Sanders 

partie
- cherchor un Adversaire à Basilic, 

il n’a pas été prouvé qu'il avait rv,
participé aux bourses. ‘ Landrum no

11. T Y V . OC Btif. Hopke ?. (4)J - declare qu au cours de la période Montréal Alton*-;. 2 < 
P, qu’ils ont employé Genovese pour | Deuxième par

BI’Ff Al,O AR
%
S

p rs

NOUVELLES BREVES

présent é ce tournoi, et toux le.- 
connaisseurs sont d’accord qu'il 
peut devenir un jour, une gran­
de vedette de ce populaire sport. 
Déjà à Ifi ans, il impressionne 
de jour en jour, et nous sommes 
assurés qu’au mois de septem­
bre prochain, lors des cham­
pionnats canadiens, Guy Ger­
main sera le nouveau champion 
junior (ouvert) du Canada.

Guy, a triomphé dans le sim- 
ple-messieurs (B), de Peter Si- 
kles. en finale, par le compte 
de 16-21, 21-11, 17-21, 21-17 et 
21-10. En semi

porté à al suite de rondes de 68 ront ce soir, è l'auditorium ci- 
tt 69. Il a mérité $2,800. vique d'Honolulu. Ce sont Stan

Stan Leonard, de Vancouver, Harrington, d'Hawaii et f 'dell
a termine avec 281 et a recolle 1 Stitch, qui figure pari.t .les
$802. Jerry Magee, de Toronto, principaux aspirants à It tou-
a fini avec 288. renne des mi-moyens.

- O - Stitch a un record d* 26-7,
GROSSINGER — "J* pour- dont IJ. misos hors de combat

aûrs an 22 voyages au marbre m* trou d'un coup an deux ans rais livrer 15 rounds de boxe tandis que Harrington a knock-
at il a perdu 39 points. et son deuxième cette saison, dès maintenant, a déclare hier outé 21 des 35 adversaires qu'il

a v:incus. !l a subis six revers.

l’emporta sur Adam Daliiel. au-
, i1'JY.fi : ««é* par Max et Jenny Marinko, finale, Germain nui lacqui perdirent les deux premiè- 

: res parties, pour ensuite 'agiter 
t refois de Montreal, et mainte- , les trois autres. Leurs a (‘versai- 

** a } oronto tandis res étaient M. Zulps et Veîta 
nun SlJklYS ''Y ]t meille,,r sur Adminis et le pointage fut 
Rolland Râtelle ‘ 21-23. 21-18 2141 et 21 19

Dans le simple-junior, Guy Ve!ta Adminis et Jenny Marin- 
Germain sortit vainqueur d’un ko triomphèrent de Marie Du- 
round-robbin, ft'ayant pas subi ceppe et Hclga Bultemeier, de 
la défaite Peter Sikles a termi Montréal, dan» les doubles-da-

Frink Robinson des Rrrfs de «en troisième trou d'un csup le champion Inremsr Jrhan''
Cincinnati a frappé trois cir- » été accompli samedi au 13e son, des boxeurs poids lourd, 
cuits la aamain* dernière et oc- trou du club d* golf Boischatal La monarque poursuit néon-

Il jouait aveccuts* actuollomant la premier prà( de Québec 
rang chai les frappeurs de

moins son entrainament à Gros-
cir­

cuits d* la ligua National*, aur 
un pied d'égalité avec Ernie 
Banks do Chicago, Hank Aaron 
do Milwauko* at Willi* McCo- 
voy dos Giants. Tout quatr* ont 
un total d* neuf circuits. Cio- 
mont# a fait compter sept 
points pour prendre la tête 
dans c* domaine avec 34.

Jim Lemon est demeuré an 
téta dos frappours d* circuits 
do l'Américain* avec nauf à 
son crédit, soit un de plus que 
Woody Hold dos lidians da Cle­
veland et Bob Cerv dos Yan­
kees. Minnf* Minoso do Chicago 
domine avec 25 points produits. 
Il on * fait compter cinq au 
cour* do la semaine darnièr*.

singer, dans l'Etat d* New 
York. "Si je no parviens pas à 
le mettre hors d* combat, a 
poursuivi Johansson, on par­
lant do son prochain combat 
contre Floyd Patterson, le 20 
juin prochain, je suis suffisam-

Pot Rémillard, jockey émérite, 
n'est pas un homme ordinaire

Par JACK SVLUVAS 
rit la Pressr Canadienne

trois autres compagnons. Il y a 
un mois, Nadoau avait réussi 
un tal miracle au club Drum- 
mondviile #t son premier était 
survenu è Boischate! à nouveau 
il y a deux ans.

-O •
Hot Springs. Ark. — Bill Col 

lins a remporte les honneurs (le points." 
l’omnium rie Hot Springs aver - O -
un total rie 275 pour 72 trous. New York — Les billets ver 
Collins, qui croyait que le fait dus à l’avance en vue du com- 
de jouer 36 trous lor.s de la (1er- bat .lohansson-Patterson. au 
nière journée du tournoi Tépui- Polo Ground de New York, le 
serait, est parvenu à tenir le 1 20 juin prochain, ont déjà accu- 
coup. Avant les deux dernières nuilé des recettes de $250.000 
rondes, soit dimanche matin. 1 C’est ce qu’a déclaré hier Bill | 
Collins était sur un pied ri’éga- Eugazy, membre de Feature 1 
lité avec Lionel Hébert Tous Sports, qui organise le combat, 
deux avaient 138. Collin» Ta cm- Il a fait savoir que des contrats

avaient été accordés à 175 theâ 
1 très pour la télédiffusion en | 
circuit ferme de la rencontre.

Par ailleurs. Joe Louis, an 
- cien champion, a fait savoir que 
| l’arbitre Ruby Goldstein avait 
accompli du mauvais travail lors 
du dernier combat entre les 
deux boxeurs. ‘’Goldstein était 
manifestement nerveux, a préci 

Louis. Johansson a. envoyé

Les résultats 
à Blue Bonnets

1* rnurs* — p Amblr —

mes, au eompte de 21-17. 21-16 
e! 21 14 I] y euî en tout neuf 
epreuvr-, et les représentants 
de Montréal figuraient dans 
sept des finales.

Originaire de Beresford, Da 
kota-sud. Pat Rémillard, depuis *é _____
1927, a conduit des chevaux sur Floyd au plancher à sept rep’ri- 

Ri vous consultez ta liste des presque toute» les pistes d’Ame se» mais il n’est allé dans le
meilleurs jockey» de 1959 en rique du Nord [.’année 1927 est coin neutre qu'une fois.’’
Amérique du Nord, vous n'y celle où il décida d'abandonner -O-
trouverez pas le nom de Pat j le circuit des expositions agri- 
Remillard. Rémillard n'a jamais coles pour se lancer dan» les 
été au nombre de» jockeys qui i "grandes ligue»," dans le cir 
ont amassé des fortunes et il ne cuit "des pommes,” comme il 
se souvient même plus de Ten se plait à l'appeler. Il remporta 
droit où il » participe à sa pre sa première victoire Tanner sm- 
mière course I vante, mais ne se souvient plu»

"Je suis un homme bien O" . du nom de sa monture.

Harvard Dick 14.50 8.00 4.30
Hygre Btibba 6.60 4 80
Lively Maid 2.80

Tempe 2 11 3
îe course — P Trot — S.500

True Key 9 80 5 10 3.10
Nibble's Prince 11.50 4.30
Mr. Super s Bov 3,60

Temp# • 2:12.2
Par*.-double 73 20
3e course — C-3 Amble — *900

HarlA Keaner 8 40 4. .V) 3 30
Annette T««s 4 90 3.60
Mighty Surprise 3.60

Temps • 2 11
4e course — P Trot -- 15*0

Mis* Executive 11 00 5 70 4 20
Owen Lee 4 70 3.20
Daring: Out 6.30

Temps : 2:10 4
5e course — R-1 Trot — 12.700

Vlrgne's Tomboy 5.10 TAT 3 Ob
Apacona 7 80 4 40
Joaeclale Flyaway 5.00

Tempe 2 :06 4
•p course — f-3 Amble — *9*0

Aerial CMmner 8 flo 4 10 320
Mtro Bay 6 20 4 00
Success Eddie 7 60

Temps 2 08 2
Qulnlela fi?’ ftc
îe course — C-l Trot — *i. 500

Pfttoka Ed g 03 3 90 3.10
Bobo 5.50 4 20
Mac's Sta*- 4 50

Temps 2 08.3.

né deuxieme.
D'n? t:r.c autre épreuve, le

s.inple-handicap, Germain pe”
dit en finale aux mains de H.
Bruechert, par le compte de 60 
a 58 Germain dut concéder 25 
points ( handicap a son adversai 
re. et néanmoins, vingt prè* de 
l’emporter Dan» cette épreuve,
Germain, avec 13 points à un 
avantage, l’emporta sur le eham
pion d’Ottawa, Derik Marsham. de U Palestre Nationale est 
au compte de 60 à 47. puis dù sortie vainqueur des éliminatoi 
concéder 53 points à Mlle Young res de ia Ligue de Tennis sur 
de Toronto, et Rappliquant, il Table Montréal, section inter 

s«! emen-eüla l'assistance en triom mediaire, gagnsnt la partie de 
phant au compte de 60 à 56. En i oisive, au compte de 5 à 3. con- 
semi-finale. il recontrait Thomas ire les représentants de IT’ni-

PHILADELTHIK - Wall Vision ; 
pilote des Dodgers de Los An 
geles. a confirmé la rumeur voi­
lant que le lanceur Clem Labine 
ait ete mis à Temende pour avoir 
brisé le règlement du couvre-feu 
Toutefois, l’ancien gerant du club 
Montreal, a nié que la dissension 
régne chez les champions du 
monde.

Labine a été mis A l’amende 
pour $150 parce qu'il a violé le 
règlement du couvre-feu la se­
maine dernière à Cincinnali

Toutefois, ce n’est que diman­
che que la nouvelle a été An­
noncée. Les Dodgers sont venus

UN DES DODGERS :

" Nous finirons 
au 7e rang... "

LOS ANGELES. — Un joueur 
non Identifié des Dodgers aurait 
déclaré è un journaliste de Los 
Angeles que les champions du 
monde termineront la saison en 
cours eu septième ranq du clas­
sement d* le ligue Nationale.
èCharli* Jark du Mirror-Now», 
dent un texte det* de Pittsburgh, 
déclare qu* selon ce joueur, le 
blâme repos* non sur le gérant 
mais sur le bureau de direction 
du club.

"Avec qui avons-nous rem­
porté le championnat. Tan der­
nier?, a fait remarquer c* joueur 
qui serait, selon Park, une étoile. 
Pourquoi les vétérans ne jouent- 
ils pas, cette année?" Le joueur 
a ensuite nommé les Duka Sni­
der, Gil Hodges et autres vété­
rans qui, selon lui, ne sont pas 
en forme parce qu'ils n'ont dis­
puté que quelques joutes d'exhi­
bition, au cours de la saison 
d'entrainement. Il a en outre 
reproché â la direction du club 
d'a eir vendu Ri-j Renulski aux 
Red Sox d* Boston.

de Tarrière pour vaincre les riv’.- 
lies 9 r a Philadelphie.

Alston a expliqué que la ré ■- 
n;on de ses joueurs convoqué" 
av ant la joute dimanche, n’avait 
rien à faire avec les rumeur» 
de dissension. "Vies joueurs son* 
dans une léthargie," de dire Als­
ton. et tou? les moyens sont ho’s 
pour le? aider à retrouver leur 
aplomb."

Alston a fait Tcloge de Frank 
Howard, récemment rappelé de 
Spokane Howard a oblenu quatre 
coups sûrs en cinq voyages n! 
ficiels au bâton dimanche "Frank 
s es) sensiblement amélioré de 
puis Tan dernier. Il n perdu Tha 
hitude de s’élancer sur !e« rrtsu- 
v aise» balles ”, de souligner 
Vision.

Halifax Ted Doncaster. 167 
(1-2), de Sackville. N H , a défait 
par k n technique Eddy Hender 
son. 164 rie Washington, en l 
round.
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La Palestre Nationale 
gagna un autra 

championnat
En fin de semaine, l’équipe

Jokel, de Montréal, finaliste an 
championnat canadien Tan der 
nier. Jokel concéda 15 points 
d’handicap à Germain, el celui- 
ci l'emporta au compte de 60 à 
58

Dans le simple-messieur» ou­
vert, Germain rencontra Stan

surprise en l’emportant en trois 
parties. L. Eichwald, de Toron­
to, classé deuxième au Canada, 
mit fin à la série de victoire* de 

; Germain, éliminant ce dernier 
en quart de finale, par 2M6 
21-10 et 21-14.

En semi-finale, L. Eichwald 
l’emporta sur T Jokel, tandis

versite McGill La Palestre avait 
gagné la première rencontre 
5 à 4, mais avait perdu la 
deuxième au compte de 5 à 3.

Dans la partie décisive, Guv 
Germain fuf la grande vedette 
de la rencontre, gagnant ses 
trois matchs, et mettant fin à 
la série de victoires de Tony 
Mair, du McGill. Rolland Ra 
telle gagna les deux autres ren­
contre».

Durant la saison. McGill avail 
terminé en première position, 
tandis que la Palestre Nationale 
finissait en cinquième place

Par son triomphe dans les 
éliminatoires, la Pa'estre Na­
tionale se mérite le trophée 
Molson.

Ce soir 3h.l5
COURSES

PARI-DOUBLE 
PARI QUINIELLA

Dimanche
2K.15

A dmisiiinn.
CLTOHOrSK

$2.50
GltA VDf-TAND 

$1.00
Ifeîrftdri»

populairtei

t AC t WAY INC.* 
CE SOIR

PARI TRIPLE-DOUBLE
Service spécial d autobu* 

Clubhouse ultra-chic 
Salle à manger 

Stationnement gratuit
Enfants non admii

Tour m^rrr^rflA $oir, soir** rte» dame»

dinaire, avec une mauvaise me I 
moire," vous dira-t-il. "Mai» le 
vous dirai que je suis fou des 
courses."

li resle cependant que Remil- 
lârd, quoi qu i! en dise, n'est 
pas un homme tout à fait orrii 
naire. Les manuels de courses

HONOLULU — Daux durs co- 
gneurs qui n'ont jamais été 
mi! hon de combat l'affronte-

Partie d'un coup 
sûr pour Koufax

PITTSBURGH. _ Sandy 
Kuofax a lancé une partie

idée du nombre de chevaux qu i!: d un coup sûr hier soir et les 
a montés. 11 ne *c souvient pas Dodger* ont blanchi le*

Pirate* au compte de 1-0. a

A ion compta
Rémillard n'a pa» la mmnri-r

non plu» de nombre de vain 
qtieurs qu’il a conduits et ne 
sait pas combien d'argent il ?

disent qu'il est âgé de 54 ans. ou a fait gagner aux pro
ce qui lui donne un an de plus , pr;étaire.- de chevaux. C’est un
que Johnny Longden. considéré 
comme le plus vieux jockey en­
core actif en Amérique du Nord. 
Mais Rémillard, pour une rai­
son bien simple, ne se récla 
niera pas de l’honneur d'être le

fihis vieux jockey du continent 
1 n'est pas sur de son âge.

L'air jaun*

jockey à la pige, c’est à dire 
qu’il est à son propre compte 
et il travaille moins souvent, 
qu’autrefois, mais il ne sen fait 
pas.

"Je suis satisfait si je puis 
conduire un gagnant ou deux 
par semaine : dans ma cave, 
j’ai pour $5.000 d’outils à tra­
vailler le bois et mon fils. main-

Pittsburgh. Le seul coup sûr 
de* Pirate* a été réussi à la 
2e manche par Bennie Da­
niels. le lanceur perdant.
Les Ar-KiUes OOO 000 lOrt -1 4 0
Pittsburgh 000 Oûô t OO—0 l 2

Koufax Roseboro: Daniel*. Fac* (8* et Smith. W-Koufax (1-4). L- 
Dftnlftla (1-2».

Nage rythmée
VANCOUVER Pauline

Son apparence n’est nulle tenant âgé de 23 ans. finir» se? McCulJagh de Montréal et une
ment une indication de son âge études au collège Tan prochain.
Vous pourriez lui donner 45 
ans. 43 ans, 50 ans 11 n'y a pas 
un seul cheveu gri.s dans sa che- 
ve'ure noire et soigne:- Lé» 
quelque» ride» un peu pronon- 
rée» quevous voyez aux corn? de 
*e« yeux sont la marque de com­
merce ou une de» caractéristi­
ques des vieux jockey* qui ont 
passé des années de leur vie à 
regarder le monde, perché der 
rière le cou ri un cheval.

‘'Croyez-moi. je ne aais pa» i 
mon âge." reclarait réc-mment 
Pemillard. dans la salle des 
jockeys à la piste Old Wood 
bine de Toronto “Je suis so 
rieux. La reine m'a demandé la 
même question lors du Queen's 
Plate à New Woodbine. Tan der­
nier et je lui ai répondu que 
je ne savais pas mon âge. Ma , 
mère a oublié de me donner la 
dite de ma naissance el je ne 
la lui ai jamais rieie mdofi/’B

Rémillard ne prend part qu'au 
rircuit de course? ri - l'Ontario. 
La saison y es! de 196 jours.

"Je trome Thivcr long. Je me
sens perdu dan? ma cave lors­
que vient le printemps. Je ne

équipé formée de six membres 
rie Québec, on! remporté le.> | 
honneurs des championnats de ! 
nage rythmée qui ont pris fin 
a Vancouver samedi.

Mlle McCuliagh, âgée de 22 
ans. qui a récemment graduée 
de l’Université McGill, est Tune

retrouve plu» mes,outils su’ mes meilleure? plongeuses du
étagères je suis impatient et Canada Elle a remporté le tro 
Ta! toujours hâte de retourne! phee accordé a Tathlète qui a 
â la piste. accompli les meilleure» perfor

, mances individuelles.
Cour** memoribl» ^ ^ Elle s'est méritée un total da

"Je mange un bifteck tous les p?‘nts „ , , . .
Barbara .Malenfant. 22 an», de

Quebec s eat clas.>e au deuxième 
rang avec un total de 226.9

jours et je n’ai jamais eu la 
moindre difficulté avec mon 
poids. Regie général" je com­
mence la .sa,son à 111 livres. 
Avec les chaleurs de Tété, je 
perds quatre ou cinq livres.”

Il est une cours! en particu­
lier dont Rémillard se souvient 
parfaitement bien. Dans le

point*.

Quel que soit son âge. Remil- conduisit Paolita. une pouliche 
lard ne songe nullement a pren- qui en était » .sa première «ai
dre sa retraite. Il conduit de.s 
chevaux depuis 33 an», n'a ja­
mais connu une mauvaise »ai- 
*on financière et Tidée de 
retirer ne lui est par cnnse 
quenl jamais venue.

Ce fut sa seule victoire dans 
le Queen s Plate et ses chances 
d'en remporter une autre sont1
mince.-. C’est qu'en dépit dt son j 

Queen s Plate de M)43_sou- une apparence. Pat Rémillard ne se
fait plus jeune et les propriétai­
res de chevaux préfèrent eon 
fier leurs monturts a de jeune.- 
lockeys. Un vétéran de plus i 
d'un quart de siècle daa« ce

pluie to-rentielle. Rémillard

son de courses. Rémillard con­
duisit sa pouliche à la victoire
dan» le Queen's Plate et elle métier ne s'en fait toutefois 
rapporta *76 pour $2 au pari pas pour si peu. surtout quand 
mutuel. Paolita n’a jamais ga : il s'adonne au sport par plaisir 
gne une course par le auite. 1 plutôt que par nece.»site.

ï"

h'

La vie a ses bons moments... MOLSON
La biara da chat nous

A
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SCIENCE ET TECHNIQUE

Evolution de l'aviation sportive 
et progrès de i'avion d'affaires

L'aviafiîn. do,;t les propres récents surtout du côte 
des aerobus a réaction pur ont etc si remarquables, 
ne suscite pas moins d intrét qu'auparavant che* les 
sportifs et che* les hommes d affaires qui ont besoin 
d'un moyen de transport rapide toujours à leur dispo­
sition.
Le planeur demeure l'app.v i d'une pi>te de 600 pieds et peut 

reil de pur sport, le plus sim atterrir sur une distance de 500 
pie, celui qui accorde aux en pieds. Il est d'un coût moyen de 
thousiastes le plus de satis'ac $10,500. et d une durer moyen-
lion et quelques sensations for ne de cinq ans. mais 1 entretien 5pr |pS épaules en se disant q«je prévoit la participation a parts
tes. Le monomoteur, sauf celui convenable assurerait sans dou- jp gouvernement verra a faire égales des gouvernements fédé
qui a été construit par le pilote tr plu-.eurs autres années de ir>1,( |e necessaire.' a-i-il de ral et provinciaux à l’établisse-
amateur lui-même, n est plus a service. • claré devant l'Association eana ment de services d hospitalisation
la portée de la majorité des Le Debonair, de Beecncraft. 1 dienne des hôpitaux et de diagnostic, a "passé le
sportifs, à moins qu ils ne louen. le Comanche, de Piper le 210, ‘'Pourtant ce n'est e-idem caP de la phase initiale, 
ries appareils des clubs d avia de ( essnu. sont d excellenu ap-• ‘ 1 nr' iaem

Le ministre de lcr santé uatiouale :

“L’aide gouvernementale n’a fait 
qu’accroitre l’indifférence des 
gens aux problèmes des hôpitaux ”

TORONTO. — La part de plus en plus active prise par les autorités fédé­
rales et provinciales dans le domaine de la santé n'a fait qu accroître ( indifférence 
du public à l'égard de l'administration des hôpitaux, a declare hier le ministre de 
la santé nationale. M. Aldo Monteith.
"Il est plus facile que jamais , Il a précisé que le programme . session prov inciale autorisant !a

Congrès de l'Institut de l'aéronautique
L'Institut canadien de l'aéro- ques qui en détermineront les ca 

nautique, a son congres annuel racteristiqucs, 
au Château Laurier. Ottawa, les! \t p t wood, president de 
24 et 2ô mai, a inscrit des confe- l'Association du transport et des 
rentes sur la conquête de l'espa industries aéronautiques, sera le j 

, . , , conférencier, demain au dînerce. le transport aenen et les pr<v annue] dp nnstitlIt ,a plus en vc. j
blcmes de génie aéronautique. Le j dpt),, sociétés canadiennes1
conférencier d'honneur, aujour- qui s'intéressent aux aspects 
d'hui, est M. A E. Raymond scientifiques et techniques de

à l'homme de la rue de haus- d assurance - hospitalisation qui

lion pareils monomoteur.- de six cy.
L'avion à moteur de 1>pe lindres. dont le prix de vente 

sportif reprendra pleinement 1 est d'environ $20,000. et plus 
scs droits quand il pourra s’en 
voler d une si courte distance

"Il est. vrai qu'il y a en dument pas le cas et il n'est pas
souhaitable qu il en soit ainsi' . mécontentement dans certaines 

M Monteith a déclaré que bien regions du pays au sujet de la 
Ma s. il reste toujours aux au des gens ne comprennent pas que i liste d'attente des hôpitaux. Ca 

iacieux dont le porte-monnaie les hôpitaux constituent le ser- , mécontentement ne s'est cepen-
que le moindre espace libre dt1 est moins bien garni, le loisir de vice public le plus coûteux et ne | dant manifesté qu'en des endroits
viendra un terrain d'atterrissa --------------- ------- J--------------1 --- -------‘ —----------- — 1 —-* —---- l''-------
gp et de décollage.

Un tel appareil es! déjà à la meilleur marché

j construire eux-mêmes des appa se rendent pas compte des pro- precis et ne semble pas refléter 
reil- qui leur reviendront à * blêmes énormes auxquels les hô- i un état de choses general.'’

disposition de pilotes allemands. 
Un nom célèbre de 1 aviation 
tant civile que militaire. Claude 
Dernier, a résolu le problème

! pitaux doivent faire face en vue
Beaucoup se souviendront du ^ donner an public le genre de i ^n plus des nouvelles entente

service qu il reclame et auquel j (Pncl.ljes en au sujet de
il croit avoir droit ! l'adhesion a ce programme du

! Nouveau-Brunswick, de nie du 
Les administrateurs d hôpitaux kPrince-Edouard et des Territoires |

du Nord-Ouest, des “progrès en
dans le domaine des relations 
extérieures.

formation d'une commission d'en 
quête à qui incombera la tâche 
de recher, her les moyens d’éta­
blir un programme d'assurance 
hospitalisation qui répondrait aux 
besoins particuliers de cette pro­
vince.

"Le 7 mars dernier, le premier 
ministre, M. Antonio Barrette, 
est. allé plus loin lorsqu'il a an­
noncé qu'un projet de loi créant 
un régime provincial d'assurancc- 
hospitalisation serait présenté à 
la session spéciale de la legisla­
ture du Québec qui doit avoir 
lieu au début de septembre.”

vice-président de l'avionnerie 
Douglas. I! traitera des progrès 
de l'aviation commerciale à ré­
action: l'avionnerie Douglas a 
vendu récemment plusieurs DC-3 

j a Air-Canada.
Le prix McCurdy accordé cha­

que année par l'Institut à une fi­
gure dominante des progrès de 
l'aviation au Canada est décerné 
aujourd'hui à une personne dont 
1 identité ne sera révélée qu'au 
moment de lui remettre cette ré­
compensée convoitée.

Deux conférenciers entretien 
dront leur auditoire de- navires 
rie l'espace, des problèmes de 
génie et des aspects physiologi-

i l’aviation et de la conquête rie 
I l'espace. L'Institut canadien de 

l'aéronautique a son siège à Ot­
tawa et ses sections locales sont 
répandues dans les principales 
villes du pays, dont Montréal.

Le vandalisme est 
hors la loi

“Le respect de la personne 
et de la propriété": Lo van­
dalisme est toujours hors le 
loi. Mais commis, en temps 
d'élections, il revêt une ma­
lice plus grande puisqu'il 
atteint le citoyen dans l'ex­
ercice de ta principale fonc­
tion.
(Extrait du “Prône sur les 

élections" de S Em. le 
cardinal Léger)

“.le sais qu'on apporte une at

minuscule “Pou du Ciel". Cer 
tains groupe- de constructeurs

_______ _ , amateurs ont mis en commun
et son appareil STOL s'élève ; jours ressources diverses pour 
d'une piste de pas plus de 100 réaliser leur ambition person 
pieds de longueur, avec cinq nelle de conquête de l'air. De
passagers. ceux-là et il en est à Montreal,

Par un jeu de volets et de : l'on peut dire que la fortune 
godets dans l’angle d’attaque et j.sourit aux audacieux, mais for- 
au revers de l’aile, le STOL tune doit s’entendre ici non pas
s'envole â un angle très pro- ; au sens pécuniaire, mais plutôt
nonce. A l'atterrissage, il s im au sens, de fortune, de chanceux susciter un intérêt plus vif en
mobilise presque entre ciel e! qui trouvent moyen de s intére- core en raison de l'introduction
terre pour atteindre la courte SPr a l'un des plus enthousias- du programme d'assurance-hos-
piste à ime vitesse presque niants des sports. pitalisation".
nulle. ! _________________________________________________________

Les constructeurs américains | 
d'avions que nombre de sportifs 
ont utilisé à leurs débuts con­
tinuent de déployer une fruc­
tueuse activité, mais en diri­
geant leurs efforts davantage à 
combler le besoin de transport 
rapide que les hommes d’affai­
res utilisent de plus en plus.
Construits avec plus de raffi
ne ment qu'auparavant. ces 
avions se vendent comparative­
ment plus cher; ils ne compor­
tent pas moins d’intérêt tech­
nique.

Le Moonev Mark 20A est pro­
bablement le seul appareil mu­
ni d'un puissant moteur de 4 
cylindres seulement, 1« Lyco­
ming de 180 chevaux-vapeur.
Cet appareil est en montre à 
Montréal depuis quelques jours.
U vole à 180 milles à i'heure et 
sa consommation de carburant 
peut être aussi basse que 20 
milles au gallon. De sorte que 
le coût d’opération n'est que de 
sept cents et demi du mille, au 
lieu de 9 cents pour une auto 
mobile. Cet appareil s'envole

courageants" ont été réalises en 
vue d'obtenir la participation de 
deux autres provinces, nommé-

Conquête de l'Everest : 
la course se poursuit

lention de plus en plus étroite à *e Québec et le ôukon
cette question, a déclaré M. Mon- t -■ i j . _ , j. ,,i. • __ ■ , Le \ ukon doit btneficier de ceteith. mais je crois qu elle doit ______ _ ____ _ .- ” programme a compter du

juillet.

KATMANDU. Népal — La 
course que se livrent une équi­
pe indienne et une équipé sino- 

[er russe pour conquérir 1 un des 
: sommets de l'Everest se pour- 
Isuit toujours. Et si. comme l'a 

"Pour ce qui est du Québec une annoncé la radio pakistanaise le 
loi a été adoptée à la dernière 19 mai, l'équipe sino russe a

déjà réussi l’ascension, rien 
n’est venu confirmer cette ru 
meur. Un journal népalais s est 
borne à annoncer que les Chi­
nois et les Soviétiques avaient 
atteint 24,000 pieds, soit envi­
ron 5,000 pieds du sommet, et 
qu’ils avaient décidé de faire 
escale à cette altitude par suite 
d une défectuosité dans l’appa­
reil d'oxygène. Cette équipe 
gravit l'Everest sur le versant 
septentrional, du côté népalais, 
ce qui constitue un precedent. 
L’autre équipé, celle des Indes, 
poursuit son ascension du côté 
méridional et se trouve à 1.000 
pieds du sommet.

I I I I 1 !
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Licenciés en droit 
à l'U. de Sherbrooke
Sherbrooke'— Le doyen de la 

faculté de Droit de l’Université 
de Sherbrooke. Me Albert Le­
blanc, C.R.. et le directeur des 
études de cette faculté, M. le 
juge Jean-Charles Samson, vien­
nent de communiquer les résul­
tats des examens de licence 
pour l’année académique 1959- 
1960. Les quime étudiants qui 
ont réussi ces examens consti­
tuent la plus importante promo­
tion, à ce jour, de cette faculté, 
à Sherbrooke.

On sait que les résultats des 
deux premières promotions de 
cette discipline ont valu à l’u­
niversité de Sherbrooke un 
prestige inégalé jusqu'ici dans 
le monde universitaire cana 
dien. Le succès que les non 
veaux licenciés viennent de

Rayura* multicolor»* sur 
fond blonc dan» una ratina 
soupla. Nuanças Inaltérabla* 
au lavaga. Sarviatta* favori- 
ta* pour la saison estival», 
ê la villa, au chalat, atc.

DUPUIS _ TROISIEME

TOILETTE

4 ^ 1.49

aujourd'hui UNE GRANDE JOURNÉE...
POUR MIEUX SERVIR NOTRE CLIENTELE NOUS AVONS UN NUMERO SPECIAL

TîAYON 140 pou,", COMMANDES 
TELEPHONIQUES VI. 2-6171

POUR TOUS LES AUTRES APPELS VI. 2-5151 COMME D’HABITUDE

Dimension* : /7*2 x /' -j

CABARETS AVEC SOUS-VERRES

remporter cette année consolide I 
la reputaUon que la faculté de 
Droit de l’université de Sher 
brooke s’est déjà acquise après 
six ans seulement d'existence

Les étudiants en Droit qui ont 
obtenu avec succès leur licence j 
sont: Guy Arseneault, Montréal; 
Claude Bedard, Sherbrooke: 
Gaétan Boily, Alma. Lac-Saint- 
Jean; Jacques Croteau, Mont­
real; Lucien Dallairc. La Tuque; 
Pierre-C. Fournier. Outremont 
Raynald Fréchette, Asbestos; 
Claude Frenette. de Montreal , 
Pierre GaudreaulL La Malbaie 
Réai Grondin, Rivière-du-Loup, 
Melvyn Modes, de Montréal: Ar­
nold Lechter, Montreal; Ray 
mond Legault, St-Jérôme; Ro­
bert Normand, de Montréal; Ro 
land Paquin, Saint-Léon de Mas 
kinongé

Ces étudiants qui ont obtenu 
leur licence en Droit se présen 
feront aux examens du Barreau 
les 27 et 28 juin, à Montreal,

Au nombre des nouveaux li- ' 
eenciés, trots *e présenteront. Ir 
6 et le 7 juin, aux examens de // 
la Chambre des notaires. Ce , 
sont: Gaétan Boily, Alma. Lac 
St-Jean; Melvyn Modes, Mont 
réal; Raymond Legault, Saint 
Jérôme.

Aluminium martelé de balle 
qualité, d'entretien facile. Le 
motif de "ROSES" est at­
trayant. Cabaret avec 6 sous- 
verres. Dia : 3Vj".

Prix ord. 7.95

pieces 5.98
DUPUIS — TROISIEME - RAYON 7A0

Aubaines historiques pour vous messieurs

CULOTTES
BOXER

Broadcloth "Sanforised''

Prix ord. 1.50

Economises 4.00 sur 6

1.00
6 pour 5.00

Belle qualité rayures tissees 
inaltérables au lavage . Bleu 
- Cris - Beige Taille élas 
tique, siège ballon pour le 
confort au sport, au travail.

CALEÇONS
CAMISOLES
"Windsor Wear" coton peigné

Prix ord. 1.25
Economisez 1.25 sur 3

3 pour 2.50

Tricot côtelé. — Gilets ou 
camisoles athlétiques. Cale­
çons ajustés élastique à la 
taille et aux cuisses, siege 
double. Confection de qua­
lité supérieure.

DUPUIS - RBZ-DE-CHAUMXTt 
HAYON On

Nouveaux nac* Thermo*

FREEZERETTE#/ 17" x 15i"

Le meilleur moyen 
d'avoir des ennuis

Epais plastique, intérieur é 
isolation en fibre de verre. 
Poignées solidement cousues. 
Pour pique-niques, emolet-
tes, etc. Plsid de couleur.

DUPUIS — MEZZAN-mr

SPECIAL HISTORIQUE

1.98
RATON Un

TJn bon moyen d'avoir des 
ennuis qui peuvent durer long 
temps, voire même prendre de? 
propo r t i on s catastrophiques, i 
c'est de prendre le volant âpre- 
avoir ingurgite des boissons al 
cooliques, rappelle le ComlL 
provincial de Securité routière 
(Prudential. Dans un cas d ac 
cident léger ou grave, par rxem 
pie, l'homme qui répand le 
moindrement une odeur de bois 
son autour de lui est déjà pré 1 
sumé coupable. A-t-on jamais, 
songé qu'un simple accident : 
peut souvent ruiner un homme 
pour la vie ?

'K.

ETENDEURS D'ENGRAIS
Les personnes maigres qui veu­

lent gagner quelques livres doi 
vent manger tous les aliments qui 
«ont défendus aux obèses. Les 
règles alimentaires an Canada ! 
constituent encore le régime de i 
base qui convient si on y ajoute | 
du lait ou des breuvages à la ; 
crème au lieu de breuvages au 
lait écrémé.

"Pony" pour répandra sur la 
tarrain mil, lim», fartilisaur.
Acier tubulaire jauge solide,
surfaca émail cuit. Roue* ê 
disques, pneus caoutchouc.
Manchon é poignée plastique.

DUPUIS — QUATRIEME — RAYON 784

SPECIAL HISTORIQUE

6.98

Occasion formidable très de saison

FLANEUSES SUR ROUES
AVEC CONFORTABLES MATELAS A RESSORTS

$Grand spécial 
historique

• Dimension» courant»»
• Mataias ressorts surfaca VINYL
• Qualité résistant» aux 

intempérie*
• Dossier inclinable 3 positions
• Accoudoirs réglant las positions

Cadre aluminium tubulaire 
poli 1"

• Grande solidité cependant 
très léger

• Rouas é pneus caoutchaue

mrrui* — quatrième — rayon tm

noii veau tut mero
COM MANDES 

TELEPHONIQUES

t


